
Le linge sale
en famille

d)
Foire horlogère )

On lavera le linge sale en
f amille. Mieux, on n'ira plus laver
plus blanc sur la place publique
un linge que des auréoles, un tan-
tinet voyantes parf ois, il est vrai,
Bouillaient encore.

Par tribunal interposé, on
n'évitait pas de mettre en pleine
lumière ces auréoles sinon de la
contref açon ou de la copie servile,
du moins de l'inspiration emprun-
tée à d'autres, qui entachaient
certains modèles de montres
exposés à la Foire européenne de
l'horlogerie et de la bijouterie à
Bâle.

Ces dernières années et de
toute f açon, l'horlogerie en géné-
ral et helvétique en particulier ne
sortait jamais blanchie du baquet
et du lissu à travers l'opacité
duquel les juges bâlois tentaient
sans toujours y  parvenir, de
savoir ce qui méritait d'être
encore lavé à la lessive judiciaire,
ou rincé de suite de tout soupçon.

Lu tradition des échanges com-
merciaux, des f o i r e s  et des mar-
chés se perd dans la nuit des
temps et des civilisations dispa-
rues. Une tradition s'est aussi
perdue hélas, depuis le Moyen
Age où les commerçants et arti-
sans qui venaient vendre leurs
produits dans les f oires et sur les
marchés, acceptaient de ne pas se
«bagarrer» pendant la durée de
ceux-ci.

La direction de la Foire de Bâle
et notamment de la FEHB, ne
pouvait exiger que l'on ressusci-
tât une telle tradition. Par contre,
c'est bel et bien dans l'esprit
d'une sorte de «paix des marchés»
qu'elle vient de f aire un grand
pas, en instituant pour la pro-
chaine Foire européenne de l'hor-
logerie et de la bijouterie, la plus
importante du monde en son
genre, une commission de con-
trôle ad hoc, en accord et sur
mandat du comité des exposants
du reste.

II sera désormais possible de
jouer les ombudsmen, autrement
dit les arbitres, entre exposants
entrant en litige précisément
pour des raisons de copies de
modèles déposés. Que ces raisons
soient réelles, ou avancées p a r
l'une des parties en cause. On évi-
tera ainsi de perdre de précieuses
heures au tribunal au moment où
il f audrait recevoir la clientèle
étrangère et de jeter aussi une
lumière peu f avorable à l'indus-
trie horlogère à cause de quelques
maquignons.

Tout cela est très bien direz-
vous, mais les stands de Hong
Kong, à côté de la Foire où une
spectaculaire descente de police
avait eu lieu pour les mêmes rai-
sons: imitation de modèles suis-
ses ?
? Page 2 Roland CARRERA

A 15 km. de Bâle

Des déchets de dioxine haute-
ment toxiques ont été déposés
sans protection dans une dé-
charge dans les environs de Kar-
sau (RFA), à quelques 15 km. de
Bâle.

L'affaire a été révélée par une
équipe de la télévision allemande
«SUddeutsche Rundfunk» et le
film réalisé projeté sur les écrans
de la Télévision Suisse alémani-
que, mardi soir, dans son émis-
sion «DRS-Aktuell». (ats)
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Quatre Asiatiques assassinés
Dans le mystérieux quartier chinois de Paris

Dans le mystérieux quartier chinois de Paris dans le
13e arrondissement, quatre Asiatiques ont été abattus
d'une balle dans la tête. La méthode utilisée fait davan-
tage penser à un règlement de comptes,' peut-être pour
une affaire de drogue, qu'à l'oeuvre d'un professionnel.

La tâche des enquêteurs s'annonce difficile car le
milieu asiatique est peu perméable. Récemment une
enquête avait laissé entendre que la population locale
n'utilisait pas les services municipaux pour se débarras-
ser de ses morts.

Dans cet ensemble de hautes tours, où tous les maga-
sins sont tenus par des Asiatiques, du salon de coiffure à
la bijouterie en passant par les innombrables restau-
rants, vit une population composée en majorité de réfu-
giés, laotiens, khmers et vietnamiens. Elle vit repliée sur
elle-même et ses traditions.

La population blanche côtoie les Asiatiques, mais ne
les fréquente guère. Le couple Try et le couple Man qui

ont été découverts lundi vers 21 heures par une locataire
de la tour «Tokyo», 20 avenue d'Ivry dans le 13e, n'étaient
pas connus des services de police et passaient pour des
gens discrets mais aimables aux dires des voisins.

La locataire a prévenu immédiatement le gardien de
l'immeuble qui se rendait au 24e étage où s'était déroulé
le drame.

Il découvrait d'abord un homme, les clés de l'apparte-
ment â la main, étendu sur le sol de l'entrée. Dans le
séjour, un autre homme et deux femmes, tous âgés de 25 à
30 ans, gisaient également sur le plancher. Tous avaient
été tués d'une balle dans la tête.

L'enquête a été immédiatement confiée aux policiers
de la Brigage criminelle qui, pour le moment, ne possè-
dent que fort peu d'éléments.

Règlement de comptes, affaire de drogue, affaire de
mœurs? C'est la question à laquelle les enquêteurs cher-
chent une réponse, (ap)

m
Nord des Alpes: le ciel 'sera d'abord

très nuageux puis la nébulosité dimi-
nuera et le temps deviendra en partie
ensoleillé.

Sud des Alpes: ciel nuageux à très
nuageux, précipitations résiduelles.

Evolution probable jusqu'à dimanche:
au nord, assez ensoleillé. Bancs de
brouillard sur le Plateau la nuit et le
matin. Hausse de la température. Au
sud, nébulosité changeante.

Mercredi 6 mars 1985
10e semaine, 65e jour
Fête à souhaiter: Fridolin

Mercredi Jeudi
Lever du soleil 7 h. 03 7 h. 01
Coucher du soleil 18 h. 25 18 h. 26
Lever de la lune 17 h. 40 19 h. 04
Coucher de la lune 7 h. 11 7 h. 36
PL 3 h. 13

Lundi Mardi
Lac des Brenets 751,02 m. 751,03 m.
Lac de Neuchâtel 429,15 m. 429,22 m.

météo

m_
Neuchâtel: l'absinthe
de M. Mitterrand
Le soufflé
se dégonfle
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Des violations des droits de
l'homme et des lois de la guerre
sont commises aussi bien par le
pouvoir que par les rebelles au
Nicaragua. Mais, alors qu'elles
tendent à diminuer du côté du
pouvoir sandiniste, elles se
poursuivent au même rythme
du côté des «contras» soutenus
par les Etats-Unis, conclut une
étude réalisée par une organisa-
tion privée américaine.

Dans im rapport d'une centaine de
pages, le Comité de surveillance des
Amériques (Americas Watch Commit-
tee) a estimé que «les Etats-Unis ont
aidé les «contras» à commettre des abus
en les organisant, en les entraînant, en
les ravitaillant et en les finançant, ainsi
qu'en se faisant leurs avocats vigoureux
et enthousiastes». En éditant un manuel
à l'usage des rebelles préconisant la
«neutralisation» des dirigeants nicara-
guayens, la CIA «a directement encou-
ragé les «contras» à se livrer à des viola-
tions des lois de la guerre». »̂- Page 2

Une paysanne nicaraguayenne pleure dans les bras de son mari alors que les troupes
sandinistes les aident à évacuer leur maison dans la province de Jinotega, où se

déroulent des combats avec les «contras». (Bélino Reuter

Il y avait des drapeaux, de la musique et des visages fiers. Mais
le coeur des mineurs britanniques était amer hier, au petit matin,
en reprenant le chemin de la mine après un an de grève, inutile.

Dans plusieurs mines, en Ecosse et dans le Kent, des irréducti-
bles ont empêché la reprise du travail, demandant l'amnistie des
mineurs licenciés à la suite d'incidents lors de cette grève, la plus
longue et la plus violente de l'histoire britannique.

Mais le premier ministre Margaret
Thatcher, commentant sa «victoire», ne
semblait pas décidée à faire preuve de
clémence. Pas question, a-t-elle répété
hier, d'amnistier les fauteurs de troubles
et de violences. Et elle s'est contentée
d'espérer que «le travail reprendrait son
cours normal rapidement, seule façon de
construire une industrie hautement com-
pétitive».

Recouvert d'un manteau léger, le leader des «gueules noires», Arthur Scargill con
duit ses camarades vers les portes de la mine de Barrow. (Bélino AP)

Pour donner l'exemple de la «dignité»,
et bien qu'il ait déjà dit qu'il était per-
sonnellement opposé à la reprise du tra-
vail, le chef du syndicat des mineurs,
Arthur Scargill, a marché en tête des
mineurs au puits de Barrow, dans le
Yorkshire. Arborant le badge «I backed
my union. I didn't scab» (j'ai soutenu
mon syndicat. Je ne suis pas un jaune,
Scargill a tenté une fois encore de main-

tenir le moral de ses troupes. «Il n y a
pas de désillusion. Le combat continue».

Avant de parvenir aux grilles du car-
reau de la mine, la marche a été inter-
rompue par un barrage des piquets de
grève. Et là M. Scargill n'a pu continuer.
«Je ne franchirai pas un piquet» a-t-il
dit, en faisant demi-tour. Et l'ensemble
des mineurs l'a imité.

Les piquets ont d'ailleurs remporté
des succès similaires dans une autre
mine du Yorkshire, Cortonwwod, dont le
projet de fermeture avait provoqué le
début de la grève, le 12 mars 1984, il y a
un an.

Toutefois l'écrasante majorité des
186.000 membres du syndicat ont suivi la
consigne de reprise du travail, adoptée
dimanche. Us ont ainsi rejoint la moitié
de leurs camarades, qui avaient déjà
cessé la grève, au fil des semaines. Lundi,
selon les Charbonnages, 52% des mineurs
travaillaient.
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Un «complice» de Gelli arrêté au
«World Trade Center de New York»

Recherché en Suisse par des agents italiens

Francesco Pazienza, considéré avec Licio Gelli comme l'homme le plus
recherché d'Italie, a été arrêté lundi dans le «World Trade Center» de
New York par les Services douaniers américains.

Alors qu'ils recherchaient Pazienza en Suisse, en automne dernier,
deux agents du Service de renseignement militaire italien (SISMI)
avaient été arrêtés à l'aéroport de Lugano, inculpés d'agissements au
service d'un Etat étranger et condamnés respectivement à un et trois
mois de prison avec sursis.

Selon un porte-parole, les autorités
douanières américaines se renseignent
actuellement sur les charges pesant sur
Pazienza. Elles prendront contact avec
la justice italienne en vue d'une éven-
tuelle extradition.

Une enquête est ouverte contre
Pazienza aux Etats-Unis également en
raison de ses liens avec la banque
Ambrosiano et le banquier Michèle Sin-
dona.

Pazienza est, par ailleurs, soupçonné
d'avoir appartenu à Super-S, une organi-
sation illégale à l'intérieur même du
SISMI, d'avoir été lié à la Camorra, la
mafia napolitaine, et aux activités de
Licio Gelli lui-même.

En Italie, il est recherché pour chan-
tage et divulgation de secrets d'Etat.

Pazienza était un collaborateur proche
du président de la banque Ambrosiano,
Roberto Calvi, retrouvé mort sous un
pont de Londres en juin 1982. C'est en
1982 également que Pazienza avait réussi
à s'échapper d'une prison italienne.

Trois agents italiens, en décembre der-
nier, cherchèrent à retrouver la piste de
Pazienza en Suisse, particulièrement en

surveillant les aéroports de Lugano et
Kloten. Le 13 décembre, deux agents
furent appréhendés à Lugano et déclarè-
rent travailler pour le SISMI. Ils
n'étaient pas parvenus à repérer
Pazienza. Inculpés, puis condamnés avec
sursis, ils purent regagner l'Italie le 23
décembre. Le gouvernement italien
s'était auparavant officiellement excusé
de l'incident.

C'est sur ordre des autorités judiciai -
res romaines que le chef adjoint du
SISMI, le général Pietro Musumeci, a
été arrêté en octobre 1984 avec trois de
ses collaborateurs. Il était notamment
inculpé d'avoir facilité l'évasion de pri-
son de Pazienza et mis un avion à sa dis-
position pour sa fuite à l'étranger, (ap)

Les secours s'intensifient
Après un séisme au Chili

Les opérations de secours se multi-
pliaient mardi en faveur des victimes du
tremblement de terre qui a secoué
dimanche soir le centre du Chili, tandis
qu'affluaient toujours à Santiago des
appels en provenance des villes de la côte
et de l'intérieur.

Le dernier bilan officiel du séisme
s'éleva à 135 morts, près de 2000 blessés
et plus de 150.000 sans-abri. Bon nombre
d'habitants ont passé une deuxième nuit
dans les rues, souvent empêchés de dor-
mir par de nouvelles secousses.

Les autorités ont mis des centres
d'urgence à la disposition des sans-abri,
dont beaucoup hésitaient cependant à

abandonner ce qu'ils avaient pu sauver
des ruines, malgré le couvre-feu en
vigueur à Santiago à partir de minuit.

Le gouvernement a annoncé hier qu 'il
prélèverait des fonds sur les réserves spé-
ciales de l'Etat pour venir en aide aux
victimes du séisme. Le ministre des
finances, M. Marcos Buchi, a annoncé
une modification du budget dans la
même intention.

Mgr Juan Francisco Freno, archevê-
que de la capitale, a engagé les Chiliens à
apporter nourriture, vêtements et maté-
riaux de construction à leurs paroisses
pour qu'on les distribue aux victimes,

(ats, reuter, afp)

Thaïlande: incursion vietnamienne
Environ 800 soldats vietnamiens ont occupé trois collines de Thaïlande

mardi et de violents combats se déroulaient dans la région où les forces
thaïlandaises tentaient de déloger les Vietnamiens de leurs positions, a-t-
on appris de source militaire à Bangkok.

Les collines sont proches d'une concentration de forces khmères fidè-
les au prince Norodom Sihanouk et cette incursion n'est pas une surprise,
ajoute-t-on de même source.

L'armée thaïlandaise qui utilise l'artil-
lerie n'a pas signalé de victime et des
officiers ont fait état de pilonnages viet-
namiens en provenance du territoire
cambodgien sur d'autres points de la
frontière de 720 km. avec la Thaïlande.

De nombreux réfugiés cambodgiens
ont franchi la frontière pour se réfugier
dans l'arrière-pays thaïlandais.

Selon un officier thaïlandais, plus de
200 obus sont tombés sur plusieurs villa-
ges de la province de Sisaket, faisant six
morts et détruisant plusieurs maisons.

L'action, commencée à l'aube, repré-
sente un poussée prévue depuis long-
temps des troupes de Hanoi sur la base
de Green Hill occupée par l'Armée natio-
nale sihanoukienne (ANS), à 350 km. à
l'ouest de Bangkok. Green Hill, égale-
ment connu sous le nom de Tatum, se
trouve à environ trois kilomètres de la
frontière thaïlandaise et représente la
seule grande base de la résistance encore
opérationnelle au Cambodge après

l'offensive de saison sèche lancée en
novembre par les Vietnamiens.

Le prince Sihanouk dirige le gouverne-
ment de coalition du Kampuchea démo-
cratique (GCKD), le seul reconnu par les
Nations Unies.

Les Vietnamiens se sont déjà emparés
des principales bases des Khmers rouges

et du Front de libération nationale du
peuple khmer (FLNPK), partenaires de
Sihanouk dans la coalition.

Ces nouveaux incidents frontaliers
surviennent à la veille de la visite en
Indochine du ministre des Affaires
étrangères australien Bill Hayden qui
cherche à contribuer à résoudre le conflit
cambodgien qui dure depuis six ans.

De source diplomatique australienne,
on précise que M. Hayden sera informé
de la situation en détail à son arrivée
mardi soir à Bangkok en provenance de
Malaisie. (ats, reuter)

Nicaragua: droits de l'homme violés
Page l -̂

Le rapport accuse les rebelles — que le
président Reagan a récemment qualifiés
de «combattants de la liberté» — de mas-
sacrer des civils, de torturer et de muti-
ler les prisonniers, d'achever les blessés,
de prendre des otages et de violer les
femmes.

Les troupes sandinistes sont accusées
de leur côté d'avoir abattu une quinzaine
d'indiens Miskitos en 1982 et sept autres
en 1983. Les violations seraient toutefois
«en forte diminution» depuis cette date.
L'année dernière cependant, un prêcheur
laie de l'église évangélique, Prudencio
Baltodano, a affirmé que des soldats lui
avaient tranché les oreilles et avaient
abattu l'un de ses proches.

Parmi les cinq mouvements rebelles,
les Forces Démocratiquees Nicara-
guayennes (FDN) et le groupe indien
Misura seraient responsables de la plu-
part des violations dénoncées. Le FDN,
que le Comité américain considère
comme étroitement lié à la CIA, «userait
délibérément des tactiques de terreur
pour désorganiser la récolte de café». Un
ancien dirigeant du mouvement, Edgar
Chamorro, a reconnu que ses membres
exécutaient systémmatiquement les
fonctionnaires de l'Etat, considérés
comme «des criminels».

Le FDN, installé au Honduras et qui
compte quelque 12.000 hommes en
armes, est accusé également de massa-
crer les civils sans défense, d'enrôler de
force des jeunes gens et d'attaquer des
véhicules d'organisations humanitaires
portant des marques distinctives. Ses
hommes auraient enlevé et violé le mois
dernier deux Allemandes participant à
une mission d'aide dans le nord du pays.

«Les insurgés n'ont qu'à de rares occa-
sions fait des prisonniers, souligne le rap-
port. Ils affirment les désarmer et les
remettre em liberté sur-le-champ. Mais,
en ce qui concerne le FDN, des témoi-

gnages crédibles montrent qu'en plu-
sieurs occasions au moins, leurs forces
ont en réalité achevé les adversaires bles-
sés».

Le Americas Watch Committee, créé
en 1981, est affilié au Comité de surveil-
lance des Accords d'Helsinki qui veille
aux violations des droits de l'homme
dans les pays de l'Est, (ap)

Page l -*m\

Foire horlogère

Tout d'abord il se conf irme que
c'est la dernière f o i s  que les f abri-
cants de Hong Kong devront
organiser une f oire parallèle. Dès
1986, ils seront admis et intégrés à
la FEHB. Et du même coup sou-
mis à ses règlements, en matière

de contref açons, aff inés et mis au
point après les expériences qui
seront f aites cette année. Dans
cette optique les autorités de
Hong Kong et notamment leur
représentation commerciale en
Suisse, ont admis l'inspection
préalable p a r  des experts suisses,
de leurs stands à Bêle cette année
déjà.

C'est une concession non négli-
geable, mais qu'il f aut aussi com-
prendre dans le cadre des eff orts
énormes qui sont f aits par Hong
Kong pour prom ouvoir la qualité
des produits et pour déf endre ou
restaurer une réputation de sé-
rieux, que nous devrions en tout
cas ne pas pe rdre de vue en ce qui
nous concerne.

Roland CARRERA

Le linge sale
en famille

Amer thé
d'absinthe

_B_
Absinthe.
En savourer l'essence sur un

sucre. S'en désaltérer avec un
grand verre d'eau de source f r a î -
che.

Avec le f r isson léger d'être en
désaccord avec la loi. De désobéir
sans nuire à autrui et pour le pur
plaisir.

Ah I que la justice est amère, qui
condamne ceux qui la f ont, ceux
qui la transportent, ceux qui la
veulent

Alors que, toute indulgence, elle
laisse dans la plus grande paix
ceux qui lentement s'empoison-
nent en tétant du coca.

U y  a deux mille ans, un méde-
cin écrivait pourtant: «L'absinthe
est un bon médicament pour les
f emmes méchantes qui ont le
corps saturé de bile et qui sont
par conséquent, exposées à toutes
sortes de maladies».

N'y  aurait-il, en cette tin de siè-
cle, plus de f emmes méchantes à
soigner?

Où serait-ce elles qui f ont  la
loi?

A dire la peine qu'on a eu à élire
conseillère f édéra le  la charmante
Elisabeth Kopp, nous ne croyons
pas trop â la seconde hypothèse.

Quant à la première, elle n'est
guère plus vraisemblable.

Le vrai, sans doute, c'est que
nous vivons dons la tradition et
que nous avons peine à nous en
détacher.

L'absinthe ayant été interdite
une f o i s  pour toutes, nous n'avons
pas la volonté d'y  changer quel-
que chose.

Comme il est probable que quel-
ques f emmes méchantes encras-
sent les rouages d'une adminis-
tration, dans laquelle les mâles
leur ont enf in p e r m i s  de s'inf il-
trer, cela n'incitera pas à sortir
des mauvaises habitudes.

Nous devrons continuer à
renoncer â notre sucre à l'absin-
the et nous devrons nous con-
traindre à boire le thé d'absinthe.
Dont elles ont oublié les vertus!

Willy BRANDT

Aux Philivvmes

Le Centre philippin du développement
de la recherche militaire vient de mettre
au point une nouvelle balle anti-émeute,
non-mortelle, causant de violentes
démangeaisons aux personnes atteintes,
a indiqué l'agence philippine PNA.

Ce produit anti-manifestants d'un
nouveau genre, est extrait d'un fruit sau-
vage de la région et peut être logé dans
les chargeurs de fusils à douze coups, a
affirmé le colonel José Villalobos, res-
ponsable du Centre philippin du déve-
loppement de la recherche militaire.

«Les personnes touchées souffrent de
démangeaisons pendant plusieurs heu-
res sur tout le corps si elles ne prennent
pas un bain immédiatement, mais aucun
organe vital ne peut être atteint».

(ats, afp)

La balle qui chatouille

Dans le New Jersev

La police d'Atlantic City (New Jersey)
a annoncé l'inculpation pour vol d'une
prostituée qui détroussait ses clients
qu'elle faisait s'évanouir... sous ses bai-
sers piégés par une drogue.

Le montant des vols de la fem me aux
baisers piégés, Margarita Santos, 22
ans, qui a été arrêtée samedi, pourrait
s'élever à 52.000 dollars. Les policiers
ont trouvé dans son appartement une
certaine quantité de drogue non identi-
f iée.

Margarita Santos est accusée notam-
ment d'avoir fait  tomber en pâmoison
trois hommes de Greensboro (Caroline
du Nord) dans leur chambre d'un hôtel-
casino d'Atlantic City. Ils étaient sortis
de leur assoupissement involontaire
pour constater la disparition de 8000
dollars de bijoux et 3000 dollars en espè-
ces, (ats, afp)

Baisers et dormir
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Dans le petit matin froid, en rangs ser-

rés, portant haut les bannières de leur
section locale, ils sont descendus vers les
puits au son des orchestres et des cloches
des églises.

Une image parmi d'autres: au puits de
Mardy dans la vallée de Rhondda, en
Galles du sud, un bastion de «durs» pen-
dant le mouvement, les femmes aussi
étaient là. Elles ont applaudi leurs
maris, poings levés, en distribuant des
oeillets.

Devant les grilles du puits, le directeur
adjoint de la mine, Terry Symons, a
accueilli le cortège en disant simple-
ment: «Je suis content de vous voir de
retour». Et les hommes, en silence, se
sont engouffrés sous terre, (ap)

Amer baroud
d'honneur

• LONDRES. — Les premiers con-
tacts officiels entre la Grande-Bretagne
et la Libye depuis la crise entre les deux
pays, en avril 1984, ont eu lieu mardi à
Rome.

• WASHINGTON. - Le président
du Conseil italien, M. Craxi, a entamé à
la Maison-Blanche avec M. Reagan des
entretiens dominés par le programme dit
de «la guerre des étoiles».

A quinze kilomètres de Bâle
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Selon la télévision allemande, il y

aurait, entre autres déchets de dioxine,
environ un demi-kilo du type de dioxine
devenu tristement célèbre depuis la
catastrophe de Seveso. Ces déchets
gisent à l'air libre, sans protection, dans
cette décharge de la forêt de Karsau. Ils
proviennent vraisemblablement de
l'usine chimique «Fabrik Dynamit
Nobel, Badisch-Rheinfelden». L'Institut
fédéral d'expertise des matériaux
(EMPA) à Dubendorf a été chargé par le
ministère public de Fribourg-en-Brisgau
de l'examen des déchets trouvés à Kar-
sau.

L'interview de EMPA par la télévision
suisse-alémanique n'a pas pu avoir lieu,
car le ministère public de Fribourg-en
Brisgau a interdit de rendre publique
toute information à ce sujet. Selon la
télévision allemande, 435 tonnes de
matériaux imprégnés de dioxine seraient
déposés dans cette décharge.

De plus, dans des déchets provenant
de la production 1983-84 de l'usine
Dynamit Nobel, on trouverait, toujours
selon la télévision allemande, 112 milli-
grammes de dioxine de Seveso (TCDB)
par tonne. «Cela signifie, qu'au total, il y
aurait jusqu'à un demi-kilo de dioxine de
Seveso, dans cette décharge». Des

déchets auraient en outre été découverts
sur le terrain même de l'usine Dynamit
Nobel. Ils contiendraient 97 milligram-
mes de dioxine de Seveso par tonne. Si
ces valeurs s'avéraient exactes, elles
dépasseraient de 22 fois les normes-limi-
tes de l'industrie chimique, remarque le
député «vert» Lohmann, interrogé par la
télévision allemande, (ats).

Déchets de dioxine à l'air libre

• ROME. — Les évêques suisses réu-
nis à Rome pour leur conférence épisco-
pale ont été reçu en audience par le pape
Jean Paul IL
• QUITO. - La principale île de

l'archipel des Galapagos, l'île Isabela, est
depuis une semaine la proie d'un incen-
die qui s'étend maintenant sur 12 kilo-
mètres et menace la réserve du parc
national de l'île, déclaré par l'UNESCO
patrimoine naturel de l'humanité.
• TRONDHEIM. - Un véritable tré-

sor en lingots d'or estimé à plus d'un mil-
lion de couronnes norvégiennes (environ
300.000 francs) a été découvert par un
pasteur sous le porche de son temple à
Tronheim, a annoncé la police de cette
ville.
• BAGDAD. - L'artillerie iranienne

a bombardé mardi la ville de Bassorah,
au sud de l'Irak, et les forces irakiennes
ont «immédiatement riposté».

A la suite du massacre de Newry en Ulster

Un jeune homme de 17 ans a été offi-
ciellement inculpé de meurtre mardi,
après l'attentat au mortier de l'IRA con-
tre un commissariat de Newry (sud de
l'Ulster), jeudi dernier, qui avait fait
neuf morts.

Laurence O'Keefe, habitant Newry, a
éclaté en sanglots au moment où l'incul-
pation lui a été signifiée par un tribunal
spécial de Banbridge, dans le comté de
Down (sud), à l'issue d'une comparution
de six minutes.

L'inspecteur de police Norman Car-
lisle a déclaré au juge que le jeune
homme avait été interrogé la veille dans
un commissariat d'Armagh, qu'il n'avait
pas dit un mot une fois l'évidence des
faits établie, et qu'il avait signé une
déclaration écrite.

Une quarantaine de militants protes-
tants du Parti unioniste démocratique
(DUP) du rév. Ian Paisley ont hué le
prévenu à sa sortie du tribunal.

Plusieurs autres personnes sont inter-

rogées par la police d'Irlande du Nord à
propos de cet attentat. Les militants de
l'IRA provisoire (Armée républicaine
irlandaise) avaient placé neuf mortiers
de fabrication artisanale sur la remorque
d'un camion volé et bombardé le com-
missariat. Un des obus avait entièrement
détruit un réfectoire en préfabriqué ins-
tallé dans la cour du commissariat, tuant
neuf policers dont deux femmes.

(ats, afp)

Jeune homme sous les verrous

• PARIS. - La Régie Renault a
annoncé qu'elle ne participerait pas à la
prochaine phase d'un projet d'usine de
production de moteurs d'automobiles en
URSS.

• VIENNE. - M. Ezzedine Gha-
damsi, ancien ambassadeur de Libye en
Autriche et adversaire du colonel
Kadhafi, a été grièvement blessé par bal-
les alors qu'il quittait son domicile.
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f M çP4RTENAIRE m ^Agence de contacts
Petite, simple, naturelle et gentille; telle
est DINA
veuve, 48 ans, aimant les promenades en
voiture, une vie de famille simple, et sur-
tout à deux, répondez à son appel.

Réf. 483 00

CAROLINE
29 ans, cette fille douce, simple, pleine de
charme et de gentillesse se sent parfois un
peu seule et aimerait trouver un jeune
homme possédant le sens de la famille et
du foyer. Réf . 293 07

4fe Rue Jaquet-Droz 1 2 ft£
2300 La Chaux-de-Fonds ^^

. Tél. 039/23 98 63 (de 35 h. à 39 h.)

MACULATURE
au bureau de L'Impartial

Le nouveau coupé Audi
AudiCoupéC, 90ch, déjà pour fr.21950.-
LAudi Coupé C. aussi sportive que l'est son apparence. A 2,2 litres et 136 ch. Sa ligne au dessin |̂ e

~
iî  me^irë P7rv7n
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De tout temps, le coupe Audi a occupe son style soigné s ajoute un équipement résolument sportif présente des carac- i documentation en couleurs sur la
uneplaceenvuedansla paradedesauto- de grand confort . Et il vous offre tous les téristiques de voiture de rallye: grand J nouvelle Audi Coupé 91003
mobiles élégantes. Et voïci que vous pou- plaisirs du volant à un prix étonnamment spoiler avant souple et tabliers avant et prénom
vez déjà vous offrir pour fr. 21950.- ce avantageux. arrière, couleur de la carrosserie, spoiler I 
coupé dynamique et spacieux, à cinq arrière et pare-chocs enveloppant. En |Nom 

places confortables. Avec son moteur de Le nouveau coupé GT. un mot, c'est le sport et le confort sous la i Adresse 
1,8 litre (90 ch), sa boîte à 5 vitesses et sa En version sport, le coupé Audi possède plus belle forme. ^̂ mm*. NP, localité
traction avant, il se prête à une conduite un moteur à injection performant de Pour fr. 27 980.-. r^Wtifa*. \y .  i 7. 7, ~—: 

W___*Im_ _\ ! Prière de découper et d expédier a:
'flqjpg*' I AMAG, 5116 Schinznach Bad /

Une européenne
Championne du monde des rallyes
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EAudi Coupé existe aussi en version quattro à traction intégrale permanente.
6 ans de garantie contre la perforation de la carrosserie par la corrosion • 2 ans d'assurance voyage AMAG M̂ ^#TW¥V'"'*^| Importateur officiel des véhicules
INTERTOURS-WINTERTHUR • 1 an de garantie d'usine, sans limitation de kilométrage • intéressantes off res ¦C f̂ 'V jMt|te)S Audi et 

VW
de leasing: 056-43 91 91 • le réseau de service le plus dense: 570 partenaires VA.G pour Audi et VW en Suisse 
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Jm et 

les 570 
partenaires VA.G

et au Liechtenstein ^^̂  ~-~._W 5116 Schinznach Bad
, ^̂  w_

LA CHAUX-DE-FONDS: SPORTING GARAGE-CARROSSERIE, J.-F. STICH, CRÊTETS 90, °"°2B00

(p 039/26 44 26
LE LOCLE: Garage A. Pandolfo, (fi 039/33 40 30 - LA FERRIÈRE: Garage du Jura, W. Geiser, (fi 039/63 3 2 34 - LE BÉMONT: Garage du Bémont, P. Krôll, (fi
039/53 37 35 - SAINT-IMIER: Garage Touring, Carrosserie, L. Fiorucci, (fi 039/43 43 73 .

^——~*̂  1̂ 1 mâ_m engage tout de suite

L.j Jyl UU tous corps

.c=Jj itro>gaide métiers
pour l'industrie et le bâtiment.
Travaux en Suisse et à l'étranger.
Conditions exceptionnelles.
Au service de l'emploi
58, av. Léopold-Robert r. M. ,.. .,.»

\2300 ta Chaux-de-Fonds f wilULl U

^^KTjPJjM^^, JLGonzole/
v̂jfijaaSiL^^ 0PTICIEN

15, avenue Léopold-Robert - (f i 039/23 47 41 

¦ PETITES BHM
ANNONCES H

CHAMBRE indépendante, part à la dou-
che, (fi 039/28 23 20. 577e

OCCASIONS canapé 4 places + 2 fau-
teuils, Fr 300.-. Appareil à ramer, Fr
3 00.-. Lit + entourage de lit, bas prix.
(fi 039/33 3 9 44. BSSB

VÉLO dame, trois vitesses, bon état.
Fr 3 50.-. (fi 039/28 27 3 3. BSOB

3 ETABLIS de menuisier. Georges
Leuenberger, La Sagne. (fi 039/
33 53 63 .  5755

TRAIN MÀRKLIN HO. Locomotives,
rails, aiguilles, transfo. etc. Prix intéres-
sant. (fi 039/44 3 6 74. 9353003

UN VAISSELIER pin massif. Fr 900.-.
0 039/26 76 25. set*

PETITS CHIOTS 2 mois, contre bons
soins, (fi 039/28 45 48.

PERDU ALLIANCE or, Olivier 22.2.80,
angle Progrès - Balancier. Récompense.
0 039/23 39 90. 56i4

CHAMBRE MEUBLÉE, chauffée, pro-
pre, bas prix, (fi 039/33 27 72. 91 SJOBO

¦ 

Tarif réduit ftSjf
85 ct. le mot (min. Fr. 8.50) BpçP

annonces commerciales f?rï|
exclues 9



A quand le cent kilomètres heure sur les autoroutes? Le Conseil fédéral avait
déjà la compétence de fixer les vitesses maximales. Depuis hier matin, il sait
que le Conseil des Etats n'est pas opposé à l'abaissement des vitesses sur les
routes et autoroutes. Le Sénat a certes refusé la motion acceptée le 7 février
par le Conseil national, par 103 voix contre 87, mais il n'a pas balayé l'idée,
puisqu'il lui a donné la forme du «postulat», par 23 voix contre 20. Le démo-
crate-chrétien grison M. Cavelty et le libéral neuchâtelois Jean-François
Aubert, aidés par les socialistes en faveur de la motion, ont arraché à la
Chambre du canton ce vote «spectaculaire». Quant à Alphons Egli, tout en
réclamant une indication sur le fond, hors de toute argutie juridique, il a dit
que le Conseil fédéral n'est pas prêt à revenir sur sa décision du 120 km/h.

aujourd'hui. Mais demain? La voie est libre...

Cote romand, le Fribourgeois Pierre
Dreyer (de) mit le feu aux poudres.
D'une éloquence très «populiste», le
sénateur expliqua à la fois que la motion

De notre rédacteur à Berne:
Pierre THOMAS

du Conseil national était «juridiquement
inapplicable», que de déduire de la posi-
tion de la Commission des Etats qu'elle
était opposée au cent à l'heure n'était
pas exact, mais que, lui-même était con-
tre la limitation supplémentaire de la
vitesse sur les autoroutes. Tout en gar-
dant quelque philosophie sur le temps
gagné sur les routes face à l'éternité...

UN PARI POLITIQUE
Partant d'un point de vue inverse, car

il ne se cache pas d'être favorable à
l'abaissement de la vitesse, le Neuchâte-
lois Jean-François Aubert a donné une
leçon juridico-philosophico-politique. Il
a dit, d'abord, que tout «n'est pas tout à
fait clair» dans la démonstration des
«forêts malades de l'auto». Pas question
alors d'adopter une «attitude judiciaire»,
qui voudrait qu'on ne condamne que si
on a toutes les preuves. «Nous ne som-
mes pas dans un procès». Mais les politi-
ciens doivent avoir une «attitude politi-
que», et de citer l'exemple, encore, du
pari de Pascal. «Si les forêts ne sont pas
malades de l'auto et que vous restreignez
les vitesses, que perdez-vous? Un peu
d'ivresse de la vitesse et un petit quart
d'heure...»

Le Neuchâtelois évoqua encore les
Américains «qui ont dominé la voiture»,
les catalyseurs qui arriveront lentement,
avant d'attaquer les chapitres de la
démocratie et des libertés. J.-F. Aubert
refuse à l'initiative populaire sur le 100 -
130 km/h. un «effet suspensif». «Le peu-
ple aura l'occasion de se prononcer en
1988-89». Et les libertés? «Je n'ose pas
croire que les Suisses et les Suisses fran-
çais mettent leurs libertés dans la pédale
de l'accélérateur et les doigts de leur
pied droit...»

«SONDAGE D'OPINION» #•
Sur la forme, le constitutionnaliste

s'est... paraphrasé en s'en tenant à un
principe: l'Assemblée fédérale n'a pas
d'ordre à donner au Conseil fédéral lors-
que celui-ci dispose déjà des compéten-
ces pour agir. D'où la proposition d'un
postulat qui, accepté par le Conseil des
Etats, devient un postulat des deux
Chambres.

Deux autres Romands, le Valaisan
Guy Genoud (de), arguant que le Conseil
fédéral en savait assez pour en rester à
120 km-h., et le Vaudois Hubert Rey-
mond (lib), parlant de «problème de reli-
gions», plaidèrent pour évacuer la ques-
tion. Et le Vaudois de taxer le postulat
défendu par le Neuchâtelois de «sondage
d'opinion». C'est bien l'opinion des séna-
teurs que désirait connaître le Conseil
fédéral, lui répliqua Alphons Egli. Le
score, 23 à 20, montre le clivage. Seuls lès
Romands Meylan, Aubert et Bauer-
Lagier ont voté pour le postulat.

Comme prévu, en hors-d oeuvre, le
Conseil des Etats a adopté trois motions
sur des mesures d'urgence pour l'écono-
mie forestière, par 40 voix à 3 ou 4, cha-
que fois. J.-F. Aubert préférait, à chaque
fois aussi, la forme du postulat. Cette
forme a été donnée par 32 voix contre 12
à la motion du Conseil national sur les
moteurs diesel, par 26 voix contre 12 à
celle sur les normes US 83 dès octobre
1987, par 28 voix contre 11 à celle sur la
réduction du taux de l'anhydride sulfu-
reux, alors que la taxe sur les huiles de
chauffage n'a pas trouvé grâce devant les
Etats. Postulats encore avec trois initia-
tives cantonales des deux Bâle et de
Schaffhouse. Non sans que le Neuchâte-
lois René Meylan (soc) rappelle l'injus-
tice de refuser aux régions jurassiennes
des routes que les autres ont en surnom-

^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^M^BB

Entre les médias et l'armée

Le rédacteur en chef de l'Allgemei-
ne Schweizerische Militaerzeitschrift
(ASMZ), le divisionnaire Frank Seetha-
ler, estime, dans la dernière édition de la
plus importante des revues militaires
suisses alémaniques, que, du point de
vue des militaires, «les rapports entre
l'armée et les médias sont tendus et ina-
micaux».

Faisant le procès des médias, le divi-
sionnaire Seethaler leur reproche notam-
ment de favoriser «le sensationnel», de
monter en épingle «les erreurs, les faits
frappants ou scandaleux», de mettre
«systématiquement en évidence ce qui
est négatif» et de «rechauffer sans cesse
de vieilles affaires» comme celles des
Mirages.

En conséquence, le dialogue entre
l'armée et les médias mériterait d'être
intensifié et amélioré. Pour ce faire, le
commandement de l'armée, l'administra-
tion et les médias devraient notamment
collaborer «pour affermir l'esprit de dis-
suasion» sans faire montre d'animosité
ou de suspicion les uns à l'égard des
autres.

Outre un sens plus large de leur res-

ponsabilité quant à la qualité des infor-
mations diffusées, les médias devraient
encore être plus conscients de leur rôle
de formateurs de l'opinion , estime le
rédacteur en chef de l'ASMZ. (ap)

Rapports «tendus et inamicaux»

National : soutien à la famille
Le Conseil national a approuvé

mardi par 88 voix sans opposition le
projet d'adaptation de l'impôt fédéral
direct à la loi fédérale sur la pré-
voyance professionnelle (LPP). La
discussion la plus animée a porté sur
le montant des déductions pour
enfants. Dans le but de soutenir une
véritable politique familiale, les
députés se sont ralliés à la solution
la plus généreuse, soit une déduction
de 400 francs par enfant. Cette déci-
sion doit encore recevoir l'aval du
Conseil des Etats avant d'être défini-
tivement adoptée.

L'entrée en vigueur de la LPP impo-
sait l'adaptation de l'impôt fédéral
direct. Le point central du projet de loi
est la possibilité de déduire en totalité de
la déclaration d'impôt les cotisations
i i

versées par les salariés et les indépen-
dants aux institutions de prévoyance
professionnelle. En revanche, les futures
prestations versées aux retraités seront
intégralement imposables. La nouvelle
réglementation n'entrera toutefois pas
immédiatement en vigueur, mais fera
l'objet d'un régime transitoire de 15 ans.
Elle provoquera une baisse des recettes
fiscales de la Confédération et des can-
tons de quelque 250 millions pas année.

BAIL À FERME AGRICOLE
Pour que fermiers et bailleurs s'y

retrouvent dans leurs intérêts, le Conseil
fédéral a concocté une loi sur le bail à
ferme agricole dont le Conseil national a
commencé l'examen mardi. Mais lors du
débat d'entrée en matière déjà, qui se
poursuivra mercredi, les opinions ont
divergé sur la recherche du juste équili-
bre, même si personne ne conteste le
besoin de cette loi.

Dans la dernière édition du «Journal
d'information» de la ville de Genève, les
autorités communales font état de leur
inquiétude vis-à-vis de la multiplication
des graffiti et autres barbouillages qui

souillent murs et monuments publics de
la ville.

Elles constatent qu'aucun endroit
n'est épargné et qu'une plainte par jour
en moyenne est déposée auprès du pro-
cureur général Facture annuelle pour la
collectivité: environ 200.000 francs. Le
conseiller administratif Claude Ketterer
trouve que les «barbouilleurs vont trop
loin». Avec ses collègues, il ne veut pas
les envoyer «au bagne». Il aimerait
cependant qu'ils soient condamnés à
payer les dégâts.

«S'ils sont mineurs comme par exem-
ple pour une statue aux lèvres peintes,
les dégâts oscillent entre 150 et 500
francs. Ailleurs, ils atteignent des mil-
liers de francs», relève le journal Et de
verser une larme sur «Calvin qui ne sera
plus Calvin». Sa statue, au mur des
Reformateurs, a en effet tellement souf-
fert que «les nettoyages successifs l'ont
émaciée».

Autre exemple, la fresque murale que
vient d'exécuter Alex Kosta sur un mur
aveugle du quartier des Grottes a été
souillé par de la peinture à l'œuf. Le
coût du nettoyage et de la restauration
s'élève à environ 35.000 francs.

«La liberté d'expression doit-elle vrai-
ment s'exercer n'importe quand,
n'importe ou et n'importe comment?» se
demande Claude Ketterer avant de
répondre par la négative et de constater
que le barbouillage appelle le barbouil-
lage. Quant aux qualités artistiques de
ces «œuvres spontanées», le magistrat
s'exclame: «Des sprayeurs de Zurich, il
n'y en a qu'un. Les autres croient avoir
du génie», (ap)

Graff iti : ras-le-bol genevois

La drogue saisie est détruite
Les stupéfiants saisis à la frontière suisse ne sont ni stockés, ni donnés à

des hôpitaux. Ds sont remis par la douane au juge pénal du canton concerné
qui, en général, en ordonne la destruction, a répondu le Conseil fédéral à une
question ordinaire du conseiller national genevois Mario Soldini.

La seule méthode de destruction des stupéfiants utilisée en Suisse est
l'incinération. Ces substances sont détruites à des températures relativement
basses sans qu'il en résulte des déchets nocifs, explique le gouvernement.

Etant donné que les stupéfiants saisis sont presque tous impurs ou
mélangés, leur transformation en produits médicaux n'est pas rentable, (ap)

Blessé par un hélicoptère

FAITS DIVERS 
Dans le canton des Grisons

Un Allemand de l'Ouest a été happé par le rotor latéral d'un hélicop-
tère, à Saint-Moritz. Son état est préoccupant, a indiqué l'Office fédéral
de l'aviation civile.

L'hélicoptère, un appareil d'Hélisuisse, attendait le départ d'un
groupe de skieurs quand l'accident s'est produit. La victime, en voulant
se rendre de l'autre côté de l'engin a été happée par son rotor.

TROISTORRENTS: MORT
LORS DE SON ÉLECTION

Un parlementaire valaisan, M.
Vincent Droz, 28 ans, radical, a été
frappé d'un mal foudroyant dans son
village de Troistorrents au-dessus de
Monthey dimanche, alors que de
nombreux amis politiques avaient dé-
jà voté pour lui comme député-sup-
pléant. M. Droz, au vu des résultats
connus officiellement mardi, est
arrivé avec 2950 voix en tête de la
liste de son parti. Le défunt était
licencié en sciences politiques et fut
président de la jeunesse radicale
valaisanne.

ZURICH: FAUCHÉES
SUR LE TROTTOIR

Une femme de 37 ans a été tuée
samedi soir à Zurich, dans le 4e
arrondissement, par une automo-
bile qui a fait une embardée. Sa
fille de 5 ans souffre de fractures.

Selon les renseignements four-
nis hier par la police, un manoeu-
vre de 17 ans qui circulait à bord
d'une voiture volée a fait une
embardée et est monté sur un
trottoir. Il a fauché la femme et
l'enfant. La mère est morte sur le
coup. Le jeune homme a trans-
porté l'enfant, une fillette de cinq
ans, à l'hôpital en appelant un

taxi. Trois heures plus tard, il
s'est rendu à la police.

BÂLE: RÉCLUSION
POUR UN STEWARD

Le Tribunal correctionnel de Bâle
a condamné mardi à une peine ferme
de quatre ans de réclusion un ancien
steward de Swissair qui s'était livré
au trafic de drogue alors qu 'il était
employé par la compagnie nationale.
Le jeune homme, un Zurichois de 27
ans, devait répondre d'infraction à la
Loi fédérale sur les stupéfiants. Il
était accusé d'avoir introduit clan-
destinement en Suisse 410 grammes
d'héroïne provenant de Bombay. Ce
trafic a duré d'octobre 1983 à juin
1984, date à laquelle le steward fut
appréhendé.

UN CHEVAL S'EMBALLE
PRÈS DE LOMMISWIL

Une cavalière a été grièvement
blessée, lundi près de Lommiswil
(SO). Selon le communiqué de la
police soleuroise, la jeune femme
se trouvait avec un groupe de
trois cavaliers. Tout à coup, son
cheval s'est emballé. Après une
course folle, l'animal a glissé sur
l'asphalte ct a chuté. Sa cavalière
a été si grièvement blessée qu'il a
fallu la conduire à l'Hôpital de
l'Ile à Berne, (ats, ap)

Loyer admissible

Le taux hypothécaire justifiant
une hausse, respectivement une
baisse des loyers soumis à l'arrêté
fédéral de 1972 (AMSL), est le
taux normal du marché, non celui
effectivement appliqué à l'immeu-
ble en cause. Pour calculer dans
ce cas le loyer admissible, le juge
ne se placera pas dans l'absolu,
mais considérera l'évolution
depuis la dernière fixation de
loyer (méthode dite relative). La
première Cour civile du Tribunal
fédéral a confirmé cette jurispru-
dence en maintenant une baisse
contestée par un propriétaire
genevois, (ats)

Le TF tranche

PUBLICITÉ —————

3xOui
Nouvelle répartition des lâches
entre la Confédération et les
cantons, désenchevêlrement des
cantons: des responsabilités à
prendre . Le premier paquet de
mesures forme un tout, dont
aucun élément ne doit êlre relire.

/"%¦¦¦ *i I' ' suppression des
V-JU1 subventions à l'école

primaire

ffcllî a 'a suPPrcss'on des
\-JllM subventions dans le do-

maine de la sanlé
publique

#"V§M à la nouvelle réglcmcn-
V^Ul talion des subsides de

formation

IxNon
Nous repoussons l'initiative sur
les vacances parce qu 'elle est
contraignante ct surtout parce
qu 'elle pénaliserait les travailleurs
âgés sur le marché de l'emploi.
T^J/-vw» à l'initiative sur les
l̂ iO.11 vacances

PRDO
j Êk w
Parti radical-démocratique suisse =

I Resp.: M. Leuenberger "*

Peu d'écho en Suisse romande
Dépôt de l'initiative des petits paysans

En chars à banc, brandissant des pan-
cartes proclamant «Nous voulons rester
paysans», une centaine de personnes ont
remis à la Chancellerie fédérale l'initia-
tive en: faveur des petits paysans, "munie
de quelque 130.000 signatures. L'initia-
tive a été lancée en septembre 1983 par
l'Union suisse pour la protection des
petits et moyens paysans (UPMP). Elle
est dirigée notamment contre les impor-
tations démesurées d'aliments fourra-
gère.

L'initiative populaire «pour une pro-
tection des exploitations paysannes et
contre les fabriques d'animaux» veut
introduire dans^ la Constitution une
meilleure protection des exploitations
paysannes, les cantons de Berne (24.509
signatures), Zurich, Saint-Gall et
Lucerne ont récolté à eux seuls quelque

80.000 signatures. L écho a été moins
favorable en Suisse romande et dans le
Tessin, qui ont rassemblé environ 13.500
signatures (VS: 4500, VD: 2994, NE
1830, FR: 1634, GE: 1186 et JU: 565).
L'entreprise Denner a apporté son sou-
tien financier à l'initiative, qui a égale-
ment été soutenue par le Parti évangéli-
que et l'Action nationale. Elle est en
revanche combattue par l'Union suisse
des paysans.

Comme l'indique l'UPMP dans un
communiqué, l'initiative vise à faire
bénéficier des aides publiques avant tout
les petites et moyennes entreprises à
caractère familial. Elle envisage aussi de
réduire les importations démesurées
d'aliments fourragère qui sont à l'origine
des excédents produits dans les fabriques
d'animaux, (ats)

Essence sans p lomb?

Par 87 voix contre 71, de son côté,
le Conseil national a décidé de s'en
tenir à un allégement des droits de
douane sur l'essence sans plomb de
six centimes par litre et non huit,
comme le soutenait la gauche et quel-
ques radicaux romands. La décision
s'est prise sans enthousiasme et sans
passion, même si le nationaliste
Valentin Oehen et 13 disciples de
cette cause précise eussent préféré un
abattement de dix centimes. C'est que
l'encouragement de la consommation
d'essence sans plomb n'est pas
encore protéger l'environnement, a
rappelé l'Argovien Silvio Bircher
(soc). Des voitures sans catalyseur
mais qui polluent quand même sont
aptes à «boire» de l'essence sans
p lomb. En encourager la consomma-
tion ne permet aucun transfert de la
route au rail, ni de réduction sub-
stantielle des kilomètres parcourus
par les voitures. Même manque
d'enthousiasme du côté du porte-
monnaie. Aujourd'hui, une voiture
avec catalyseur coûte 1500 francs de
plus qu'une voiture sans. Un auto-
mobiliste qui s'approvisionne en
essence sans plomb gagne, sur un an,
quelque cent-vingt f rancs, ont souli-
gné tant le rapporteur de la commis-
sion, le Tessinois L. Giudici que le
conseiller fédéral Otto Stich, disposé
à un effort de six centimes seulement
Rappel: depuis la f in  1984, il est
interdit d'importer ou de raffiner de
l'essence normale avec plomb qui, en
été 1986, ne sera p l u s  disponible à la
colonne. (P. Ts)

Prix plus léger

• Le prix de l'essence augmente à
nouveau de trois centimes en Suisse.
Il s'agit-là de la troisième augmentation
de prix annoncée depuis le début de
l'année

• Le canton d'Argovie aura sa cli-
nique pour toxicomanes. Le gouverne-
ment cantonal a en effet approuvé le
projet d'un centre de réadaptation et de
désintoxication pour drogués et a chargé
le Département de la santé publique
d'élaborer incessamment un concept
avec les plans détaillés.
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mmmmm ŷM Uy A m m ^ k m T^̂ ^ m̂mX

Rien ne remplace 1
le beurre! l

• • ¦**

U. beurre cf ecAo/x (beurre, sp ca'ât'de éab/e)
£&UH p nrf u t'f p u r  et-naturel, f ebrij u- c avec

acte cpètue -f raîche p asteurise*.. r94a7

-~ :ilË̂  ̂ ^weafs^,rf Sweatshirf

* w*3B Blouson pour Blouson
* WMBII messieurs 4JM |̂ pour garçons
\̂ Ê^̂ m  ̂¥ *J r a mm" $̂ ĵ T ' - 'm \JJm* l r̂JL» ~"

£ . <f^S proviennent également¦_. y_____t__ de nos magasins

/ Ê̂ÊÊw *____* sÊk _______________

'Cri ̂ llf—
4̂4-75



Côtelettes d'agneau
sur le gril
8 à 12 côtelettes

MARINADE
1 c. à café de concentré de tomate
2 gousses d'ail pressées
1 c. à café de moutarde
1 c. à café de romarin frais haché

fin ou 1 pointe de romarin en
poudre
ou quelques feuilles de sauge
hachées
deux ou trois tours de poivre

1 c. à soupe de vin blanc
1 c. à soupe d'huile

Travailler tous les éléments de
la marinade, sauf l'huile, pour
obtenir une pâte épaisse, puis
ajouter l'huile en filet

Enduire les côtelettes de mari-
nade et les laisser reposer au
moins une heure. Puis les poser
sur le gril bien chaud et les griller
3 à 6 minutes de chaque côté selon
l'épaisseur. Enfin saler légère-
ment.

On peut griller en même temps
tomates, courgettes ou poivrons,
aubergines ou même des rondel-
les de kiwis en feuille d'alu.

CONSEILS
Ajouter à la marinade quelques

feuilles de menthe fraîche
hachées.

Poudrer d'un peu de fromage
les côtelettes grillées.

Servir avec du pain à l'ail
croustillant, éventuellement
réchauffé sur le gril dans une
feuille d'alu.

La même recette peut se prépa-
rer à la poêle.

Pommes de terre farcies
à la florentine f *

Pour 4 personnes

4 grosses pommes de terre (du
type baked potatoes)

1 petit paquet d'épinards hachés
surgelés

1 petit oignon
1 cuillère à soupe de beurre
1 cuillère à soupe de crème

sel, poivre fraîchement moulu
4 œufs, autant que possible frais

Laver les pommes de terre et
les envelopper séparément dans
du papier d'aluminium (côté mat
à l'extérieur). Les poser sur la
plaque du four et les laisser cuire
dans un four préchauffé à 220"
pendant 50 à 60 -minutes, selon
leur taille.

Pendant ce temps, faire dégeler
les épinards hachés. Couper les
oignons très finement et les faire
revenir dans du beurre. Ajouter
les épinards et laisser cuire à
petit feu une dizaine de minutes.
Remuer de temps en temps afin
qu'ils ne brûlent pas. Affiner avec
de la crème. Saler et poivrer
généreusement.

Enlever les feuilles d'alumi-
nium et découper dans les pom-
mes de terre un couvercle dans le
sens de la longueur. Extraire la
chair avec un vide-pomme et ne
laissant qu'un bord extérieur
d'environ 1,5 cm d'épaisseur
(l'intérieur et le couvercle pour-
ront être utilisés pour une soupe
ou un petit gâteau). Ensuite, rem-
plir la pomme de terre aux deux
tiers avec les épinards, puis cas-
ser un œuf dessus. Disposer les
pommes de terre ainsi farcies
dans un plat allant au four jus-
qu'à ce que l'œuf soit cuit. Servir
chaud.

Comme garniture, vous pouvez
prévoir de la salade ou des épi-
nards hachés que vous aurez
laissé étuver un peu plus long-
temps.

les recettes
de fa semaine

La fièvre, symptôme et défense
;. - santé

La mauvaise saison est là avec son
froid et son cortège de maux: le nez
coule, la gorge brûle, la fatigue se fait
sentir parfois, tous les muscles font
mal. Ces symptômes sont souvent
accompagnés de fièvre, laquelle est
comme un indicateur de la gravité de
l'affection, qu'il s'agisse d'un refroidis-
sement ou de toute autre maladie.

PAS D'EXCÈS DE ZÈLE
Si la fièvre a souvent des effets désa-

gréables pour le malade, il faut savoir
qu'elle exerce aussi une fonction dans
la défense de l'organisme contre une
infection. Ainsi, son apparition va de
pair avec la formation d'anticorps, elle
accélère diverses réactions et constitue
également par elle-même un certain
frein au développement de germes
nocifs.

Cela signifie tout bonnement qu'il
n'est pas forcément indiqué de faire
donner immédiatement la garde -
c'est-à-dire les médicaments - pour
juguler ce phénomène. Hippocrate
déjà, au 4e siècle avant J.-C, avait
compris ce rôle protecteur et il avait
raison.

Nuançons toutefois en ajoutant que
la fièvre ne comporte généralement
aucun risque pour le malade jusqu'à
38,5, voire 39e, mais qu'au-delà, elle
peut constituer un danger par elle-
même et mérite une intervention, soit
médicamenteuse soit au moyen d'enve-
loppements par exemple.

LE CAS DES ENFANTS
De nombreux enfants sont sujets

à des poussées fébriles pour un oui ou
pour un non. Il vaut mieux alors obser-
ver ce qui se passe et en déterminer la
raison avant d'administrer un médica-
ment, à moins qu'il s'agisse d'un cas à
risque, tel que l'enfant qui présente
- une tendance aux convulsions
- un affaiblissement marqué
- une agitation excessive avec troubles

de la conscience
- de graves difficultés de sommeil
- une affection cardiaque connue.
Pour des raisons pratiques, on utilise
chez les enfants des suppositoires ou
des formes médicamenteuses liquides,
faciles à avaler. La tendance actuelle
est d'éviter les préparations corrfpre-
nant plusieurs principes actifs, plus
difficiles à maîtriser, et leur préférer
des médicaments qui ne contiennent
qu'une seule substance à la fois, quitte
à les prescrire en alternance.

LE RÔLE DES LIQUIDES
Une élévation de la température

signifie un besoin accru d'eau. Il con-
vient donc de donner suffisamment à
boire au malade dont les reins doivent
pouvoir fonctionner à satisfaction.

Les médicaments qui agissent contre
la fièvre, fébrifuges ou antipyrétiques,
provoquent de la transpiration. Celle-
ci diminue la température du corps et
rend d'autant plus nécessaire un
apport de liquide approprié. Des tisa-

nes faiblement sucrées et du bouillon
léger apporteront à l'organisme ce dont
il a besoin, à savoir eau et sels miné-
raux.

Manger à tout prix pour «nourrir la
fièvre» ne rime à rien. Une alimenta-
tion légère, selon les possibilités et
l'envie du patient, suffit largement.

Par ailleurs, et pour éviter un sur-
croît de fatigue, il est conseillé de gar-
der le lit et prendre les fébrifuges à
doses moyennes, à intervalles réguliers
tant que nécessaire. Si la fièvre per-
siste, consulter son médecin ou son
pharmacien.

RECOMMANDATIONS
L'hiver étant une saison particuliè-

rement propice aux incidents fiévreux,
la Société suisse de pharmacie recom-
mande d'observer les points suivants:
• La fièvre n'est pas une maladie mais

un symptôme. Elle augmente les
défenses de l'organisme et n'est
donc pas mauvaise en soi.

• Dans la mesure du possible, il faut
en déterminer et en soigner la cause.

• Seule une forte fièvre doit être trai-
tée par des médicaments appropriés,
cas échéant des enveloppements
humides.

• Il faut compenser les pertes d'eau et
de sel par des boissons abondantes
et appropriées.

• Une affection fébrile est éprouvante
pour l'organisme. En gardant le lit,
on évite un surcroît de fatigue.

(ssph)

prévention

Ne leur donnez aucune chance !

Une porte ouverte ou une fenêtre
incite les voleurs à s'introduire chez
vous. Ils remarquerons vite ces négli-
gences. Fermez tout lorsque vous
quittez votre habitation même pour
quelques minutes. Rappelezrvous les
mesures les plus efficaces pouvant
vous protéger contre les voleurs chez
vous:

- Fermez toutes les fenêtres, ainsi
que les entrées principales et secon-
daires durant vos absences, surtout
dès la tombée de la nuit !

- Ne confiez les clés de votre
habitation qu'à des personnes de con-
fiance. Examinez donc à qui vous
pouvez faire confiance et de qui vous
devez vous méfier !

- Ne vous fiez pas aux cachettes
de clés, même si elles paraissent
sûres. Le paillasson, la boîte à lait ou
les pots de fleurs sont des endroits
également bien connus des voleurs.

- N'ouvrez votre porte qu'après
avoir mis la chaîne ou l'entrebailleur.

- Regardez d'abord par le judas

ou la fenêtre pour savoir à qui vous
avez affaire.

— Sans raison évidente, ne laissez
pas des étrangers pénétrer dans votre
logement. Les fonctionnaires doivent
se légitimer. Les représentants
sérieux le font d'eux-mêmes en vous
présentant la carte de voyageur de
commerce.

— Ne trahissez pas votre absence
au moyen d'indications sur votre
boîte aux lettres, votre porte ou
même sur le répondeur automatique.

— De nuit, évitez que des incon-
nus puissent observer votre apparte-
ment éclairé. Fermez les volets et sto-
res et tirez les rideaux!

— Ne facilitez pas le travail des
monte-en-1'air. Enfermez — au moins
de nuit - les échelles, les caisses ou les
meubles de jardin.

— En cas d'urgence, appelez
Police-secours au numéro 117. Rete-
nez ce numéro. Et afin de vous per-
mettre de vous servir rapidement de
votre téléphone même de nuit, faites
installer un raccordement dans votre
chambre à coucher.

L'occasion fait le larron

Voici quelques trucs, certains
transmis par les aïeules, d'autres
découverts récemment.

Si la fermeture à glissière est
récalcitrante, la frotter avec la mine
d'un crayon tendre.

Quelques boules de naphataline
glissées dans la boîte à outils empê-
chent ces derniers de rouiller

Les casseroles à fond en cuivre
retrouvent urie propreté impeccable
si on les badigeonne avec une pâte
faite de sel, de farine et de vinaigre.
Laisser agir pendant une heure puis
laver à plusieurs reprises.

Le citron frot té  sur la planche à
découper fait disparaître l'odeur des
oignons et de l'ail qui ont été hachés.

L'ail s'épluche sans peine lorsque
les gousses ont baigné pendant quel-
ques minutes dans l'eau chaude.

Certains bijoux retrouvent leur
éclat dès qu'ils sont f ro t t é s  avec un
peu de pâte dentifrice.

Le linge froissé retrouve une
pleine forme s'il est mis dans l'esso-
reuse avec une serviette de toilette
mouillée. Laisser tourner la machine
pendant quelques minutes.

L'huile d'amandes douces est un
merveilleux produit d'entretien pour
les peaux fragiles, les cuirs de croco-
diles et de lézards notamment.

Un j u s  de carottes le matin à jeun
stimule le foie et la vésicule des hépa-
tiques.

Un emplâtre de carottes râpées
calme la douleur et empêche la for-
mation de cloques en cas de brûlures.

Les mouches fuieront votre
appartement si vous déposez un verre
ou un bocal contenant quelques
branches de sauge, de romarin ou de
menthe. Armène

troc de trucs

conseil

En prenant de l'âge, de nombreu-
ses personnes en viennent à s'isoler
au moment des repas. Une différence
existe toutefois entre les sexes: en
effet, cette tendance est beaucoup
plus marquée chez les femmes que
chez les hommes du même groupe
d'âge. Une enquête représentative,
menée par le département de recher-
che de l'Institut suisse de prophyla-
xie de l'alcoolisme, a établi que 37 %
des femmes et 14 % des hommes
entre 66 et 75 ans mangent seuls.
Entre 75 et 85 ans, ces chiffres attei-
gnent même 57 % pour les femmes
alors que l'on en compte que 17 %
chez les hommes. On assiste donc à
une régression marquante du- nombre
des repas pris en commun avec des
amis ou en famille. '

i

Par contre, il est heureux de cons-
tater qu'on ne peut aucunement
généraliser l'opinion répandue, selon
laquelle les personnes âgées se pour-
rissent mal, voire sont sous-alimen-
tées. On a tendance à croire que nos
aînés se nourrissent souvent de pain
trempé dans leur café. Or une étude,
menée sous l'égide de l'Institut ber-
nois de médecine sociale et préven-
tive, a montré que la grande majorité
de la population âgée ne fait jamais
de tels repas. Les trois quarts des per-
sonnes interrogées ont 'déclaré
qu'elles n'avaient jamais mangé cela;
8 % ont dit en manger au moins une
fois par jour.

En moyenne on obtient l image
d'une alimentation équilibrée; on
note toutefois un apport insuffisant
en vitamines Bl et B2 et en magné-
sium, mais cette carence est égale-
ment caractéristique de la façon de se
nourrir des Suisses en général. Enfin,
chez 9 % des personnes interrogées
dans le cadre de cette enquête, on a
découvert que la qualité de la nourri-
ture absorbée laissait à désirer. Or,
même s'il ne s'agit que de 9 %, cela
représente, malgré tout, quelque
80.000 aînés dans notre pays qui se
nourrissent plutôt mal que bien.

Manger seul...

Passage difficile
éducation

A l'Ecole des parents de Suisse
romande, des p ères et des mères
échangent régulièrement leurs expé-
riences. Aujourd'hui le thème choisi
est: passage difficile.

Pascal était un enfant qui débor-
dait de vitalité. Plein d'idées, tou-
jours en mouvement, bricoleur et
créateur.

Mais, depuis la naissance de son
frère, on ne le reconnaît plus. Il est
devenu d'une sagesse inquiétante.

Son esprit d'entreprise semble
l'avoir quitté. Il ne s'intéresse que
médiocrement à ses jouets. S'il joue
un moment c'est sans grande convic-
tion. On a l'impression que ses inté-
rêts sont ailleurs.

On dirait qu'il craint de s'éloigner
de sa mère. Il reste le plus souvent
collé à ses jambes et réclame son
attention, surtout dans les moments
où elle est absorbée: quand elle lange
ou nourrit le nouveau-né ou quand
elle s'approche des casseroles avec
l'espoir de préparer un vrai repas...

Bizarrement, cet enfant autrefois
plein de vie, n'a plus goût à rien.
Sauf pour une seule et unique acti-
vité: l'extermination des insectes qui
ont le malheur de croiser son chemin.

«Peur ! dit-il.» Ces minuscules
bestioles l'inquiètent. Dès qu'il aper-
çoit une fourmi ou une mouche, il est
pris de tremblements. Il se sent
menacé et pousse des cris de terreur.
Jusqu'au moment où, rassemblant
toutes les énergies dont il dispose, il
se rue de toutes ses forces sur
l'ennemi.

Ne devrions-nous pas nous
inquiéter ? se demandent les parents.
Notre aîné serait-il devenu sadique ?
Comment peut-il se montrer aussi
cruel avec des bêtes aussi inoffensi-
ves ? Et que peut bien cacher cette
prétendue peur qu'il évoque ?

Plus que des petites bêtes, c'est de
lui-même qu'il a peur, cet enfant, en
ce moment. Il a peur de tous les senti-
ments contradictoires qui l'animent
depuis la naissance du nouveau ,
venu.

Ce petit f r è re, il est content de le
voir, mais, en même temps, il lui en
veut d'accaparer l'attention de ses
parents. Avant, il s'ennuyait tout
seul; maintenant qu'il a un com-
pagnon, il est déçu, désemparé. Il
sent la colère monter.

Que faire de cette colère, dites-
moi, quand on a deux ans et demi, et
quand, par dessus le marché, on
désire garder de bonnes relations
avec ses parents et son f r è re s  ?

On se débrouille comme on peut.
Et puis, peu à peu, ça se tasse, on se
fait une raison. Pourvu qu'on vous en
laisse le temps ! M.L.

• De simples œuf s sur le plat devien-
nent des mets de roi si vous tarti-
nez le beurre sur toute la surface
du plat dans lequel vous allez les
faire  cuire. Cassez dedans les
œufs et mettez-les à cuire à f eu
très doux. Il faut  compter 10 minu-
tes.

le saviez-voùs?
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L'annonce, reflet vivant du marché

Pf Chemisette à broderie en
tulle, 100% coton mercerisé,
qualité élastiques fin.
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Banque Internationale
pour la Reconstruction
et le Développement

' 'International Bank for Reconstruction
and Development, Washington, D.C.

60/ Emprunt 1985-95
/0 de fr. s. 200 000 000

Le produit net de cet emprunt sera utilisé pour les opérations généra-
les de la Banque Mondiale.

Titres: Obligations au porteur de fr.s. 5000 et fr.s. 100 000 valeur nominale.
Coupons: Coupons annuels au 22 mars.
Durée: 10 ans ferme.
Remboursement: L'emprunt sera remboursé le 22 mars 1995.
Cotation: Sera demandée aux bourses de Zurich, Bâle, Genève, Lausanne et

Berne.
Prix d'émission: 100%+0,15% timbre fédéral de négociation.
Fin de souscription: 8 mars 1985, à midi.
Numéro de valeur: 880.324

Les bulletins de souscription sont à disposition auprès des banques.

Union Société Crédit Suisse
de Banques Suisses de Banque Suisse
Banque Populaire Suisse Banque Leu S. A. Groupement des Banquiers

Privés Genevois
A. Sarasin & Cie Société Privée de Banque Groupement de Banquiers

et de Gérance Privés Zurichois
Union des Banques Cantonales Suisses

Algemene Bank Nederland (Schweiz) Banca del Gottardo
Banca délia Svizzera Italiana Bankers Trust AG
Amro Bank und Finanz Banque Kleinwort, Benson (Geneva) S.A.
Bank of Tokyo (Schweiz) AG Dow Banking Corporation
Crédit Commercial de France (Suisse) S.A. Tokai Finanz (Schweiz) AG
Deutsche Bank (Suisse) S.A. Lloyds Bank International Limited
Dresdner Bank (Schweiz) AG Mitsubishi Finanz (Schweiz) AG
Kredietbank (Suisse) S. A. The Royal Bank of Canada (Suisse)
Fuji Bank (Schweiz) AG Bank in Liechtenstein
Manufacturera Hanover (Suisse) S.A.
Société Générale Alsacienne de Banque
- Groupe Société Générale -



Exposition Montres et Bijoux

Conformément à une tradition bisannuelle, l'exposition Montres et Bijoux
quitte Genève pour l'étranger. Cette année, elle se tiendra au Japon, avec
pour cadre l'hôtel Okura à Tokyo du 17 au 21 septembre, puis du 24 au 28 sep-
tembre l'hôtel Plaza à Osaka. «D s'agit, dit son délégué au Japon, M. Jacques
Duchêne, venu régler les derniers détails d'organisation, de présenter le
travail de Genève, montrer aux Japonais que, dans le domaine de la montre

de luxe, nous demeurons supérieurs.»
Pour donner un caractère officiel à

l'exposition , M. Duchêne annonce la
venue à Tokyo le jour de l'ouverture de
M. René Emmenegger, qui 'sera officiel-
lement maire de Genève à partir de mai
prochain. Il compte aussi sur la partici-
pation de l'ambassadeur de Suisse à
Tokyo, M. Dieter Chenaux-Repond et
d'autres personnalités suisses et japonai-
ses qui restent à désigner.

Bien que concurrents, tous les grands
orfèvres suisses exposeront ensemble
leurs pièces: Audemars Piguet, Blanc-
pain, Breguet, Chopard, Concord,
Corum, Eterna, Gay, Gubelin, Jaeger-Le
Coultre, Longines, Oméga, Patek Phi-
lippe, Rado, Rolex, Sarcar, Vacheron
Constantin, Weber.

Selon M. Roland Schild, chargé des
relations publiques, ils assurent, dans le

domaine de la montre de luxe, de
l'emploi à plus de 10.000 personnes. Leur
production annuelle représente en valeur
70Î6 des exportations de montres suisses,
lesquelles ont atteint, en 1984, près de
197 millions de francs, en hausse de 17
pour cent par rapport aux 156 millions
de 1983.

Dans sa démarche japonaise, l'exposi-
tion Montres et Bijoux bénéficie de
l'aide du secrétariat de la Fédération de
l'industrie horlogère suisse. Son respon-
sable à Tokyo, dit que si 10.000 Japonais
visitent l'exposition à Tokyo et 6000
autres à Osaka «ce sera formidable».
Reste que pour M. Duchêne il y a tout
lieu d'être optimiste. D'autant que, dans
un avenir proche, le marché de
l'Extrême-Orient deviendra de plus en
plus important pour l'association Mon-
tres et Bijoux Genève, (ats)

Au Japon en septembreLe problème des contrefaçons
réglé à l'interne, assez sévèrement

Plus d uniformes à la Foire européenne de l horlôgerie et de la bijouterie

On est en train d'élaborer à Bfile un projet de règlement additionnel à
celui de la Foire européenne de l'horlogerie et de la bijouterie concernant la
lutte contre les contrefaçons et imitations horlogères.

Une commission d'étude formée de juristes prépare le projet, définissant
notamment le cadre des compétences d'une commission de contrôle ad hoc
et à disposition des exposants, en cas de litige concernant les modèles dépo-
sés, qui ne manquent pas de surgir en pleine foire.

Si l'on peut admettre que dans certains cas, celui qui se sentira lésé
n'aura d'autres recours que faire valoir ses droits par les moyens juridi-
ques, on peut souhaiter parallèlement que l'on fasse usage de ces moyens
avec une très grande modération désormais durant la FEHB, puisque dans
le cadre d'une contrefaçon - ou réputée telle par un exposant se sentant
lésé — celui-ci sera passible de faire appel à la Commission de contrôle.

Il faut savoir d'emblée que les cas graves entraîneront, si l'exposant ne
reconnaissait pas immédiatement ses torts au cas où il en aurait réelle-
ment, jusqu'à l'exclusion de la Foire! En passant par la fermeture immé-
diate du stand. Ces dispositions constituent évidemment des garde-fous
non négligeables. Seules les expériences faites cette année, en avril, à la
FEHB permettront d'affiner et de fixer les bases définitives d'un premier
règlement. Les dispositions seront appliquées en 1985 provisoirement, mais
le seront tout de même.

Il est clair que le système fonctionne
un peu comme le système juridique
auquel on a fait appel ces dernières
années d'une manière un peu spectacu-
laire — mais comment l'éviter dans une
telle manifestation — tout en réservant,
cela va sans dire, les droits de l'exposant
qui n'obtiendrait pas complètement
satisfaction à son gré, de faire appel au
tribunal.

Rubrique économique:
Roland CARRERA

Si l'on pouvait éviter les descentes de
police, les saisies, l'arrivée des uniformes
dans les stands où se trouvent les clients,
un grand pas aurait déjà été fait.

L'APPEL À LA COMMISSION
DE CONTROLE

Si un fabricant constatait l'existence
d'une copie de l'un de ses modèles, il
peut immédiatement faire appel à la
Commission de contrôle qui ira constater
sur place, demander des précisions aux
parties en cause, examiner les moyens de
preuve et surtout le moyens de parvenir ^
à régler le litige sans faire intervenir
l'appareil et les moyens judiciaires.

Il ne faut pas se faire trop d'illusions:
il arrivera forcément qu'un exposant
accusé se défendra et refusera tout sim-
plement le retrait et la mise à disposition
des modèles contestés.

A ce moment-là, la commission fera
rapport à la direction de la Foire tout en
rendant attentif l'exposant aux risques
qu'il court de se voir exclure de la

FEHB, si le cas se révèle ultérieurement
même, correspondre à la réalité de
l'accusation.

ATTENTION AUX RISQUES
PARTAGÉS!

L'exposant suspecté de mettre en
vente ou d'exposer des modèles copiés a
évidemment le loisir de ne pas reconnaî-
tre l'autorité de la commission, mais il se
trouvera alors face aux possibles con-
séquences de son refus. On peut imaginer
que la plupart des hommes de loi un tant
soit peu au courant de ce type de litige,
n'inciteront pas leur client à prendre de
risques à ce sujet.

Par la suite, nous n'aimerions pas être
à la place des conséquences de droit civil,
d'exposants qui auraient entamé une
action téméraire.

C'est du reste également l'un des
objectifs visés, par la Commission de
contrôle: empêcher la vente de copies,
mais aussi que certains exposants ne
prennent des dispositions téméraires.
Car on a vu certaines maisons, pour des
raisons en apparence strictement publi-
citaires et dans les conditions qui ont
prévalu jusqu'à la dernière FEHB
(1984), intenter des procès à gauche et à
droite.

HONG KONG:
PAS DE PANIER DE CRABES

On pourra voir de près une grande
gamme de montres, d'accessoires de
montres, de réveils et d'horloges de Hong
Kong, qui reste le plus grand fournisseur
du monde en termes de quantité de mon-

tres - encore qu'une bonne partie des
mouvements proviennent de Suisse.
Montres de luxe, à quartz, digitales et
analogiques, montres bracelets mécani-
ques.

Plus d'une trentaine d'exposants hor-
logers, outre 21 bijoutiers importants qui
présenteront leurs collections exclusives
de bijoux, pierres précieuses, semi- pré-
cieuses non montées, diamants, émerau-
des, jade, opales, perles... De l'autre côté
de la rue, Haltingeistrasse 104, face à la
halle 6 de la FEHB!

Quels moyens d'interventions, sinon
judiciaires face aux éventuelles contrefa-
çons dans ces stands? On ne pourra pas
faire le reproche à la direction de la
FEHB d'avoir ignoré le sujet. Des dis-
cussions ont eu lieu avec les futurs parte-
naires à la Foire de 1986. Ils sont au cou-
rant de la mise en place des instruments
de contrôle et d'intervention à l'interne,
ils ont vécu à leurs dépens une série de
descentes de police, saisies etc. Ils ne
veulent pas cette année avoir un panier
de crabes dans leur exposition. Les auto-
rités de Hong Kong, représentées ici par
l'organisateur de l'exposition parallèle à
la FEHB, le Hong Kong Trade Develop-
ment Council (Zurich), se veulent sérieu-
ses et veulent des entreprises sérieuses
aussi.

Il est bien clair que le HKTC ne peut
prendre de responsabilités à la place des
fabricants exposants. Par contre, il a
accepté que les stands soient visités
préalablement à l'ouverture de la mani-
festation ou immédiatement après son
ouverture. S'il se trouve que des modèles
douteux soient repérés, toutes les mesu-
res seront prises, en conformité avec cel-
les en vigueur à l'intérieur de la FEHB.

Voilà qui est rassurant et confirme la
bonne volonté des exposants étrangers et
Extrême-Orientaux à se plier aux usages
et procédés commerciaux européens, en
tout cas en matière de dessins et modèles
et bien entendu de marques... Du moins
lors des expositions, foires et marchés
tenus sur notre continent.

Celui qui ferait perdre la face à ces
autorités aurait très certainement à s'en
repentir!

M WMî
NEUCHÂTEL

A B
Cr. Fonc. Ne. 690 690
La Neuchâtel. 570 565
Cortaillod 3450 3475
Dubied 245 —

HORS BOURSE
A B

Roche b/jce 86325 86000
Roche 3/10 8625 8575
Asuag 158 160
Kuoni 8900 9300
Astra 3.70 3.70

ACTIONS SUISSES
~

A B
B. Centr. Coop. 765 760
Swissair p. 1170 3380
Swissair n. 898 898'
Bank Leu p. 3710 3735
UBS p. 3670 3685
UBS n. 700 702
SBS p. 368 367
SBSn. 279.50 281
SBS b.p. 306 306
CS. p. 2400 2435
CS. n. 465 467
BFS 3490 1490
BPS b.p. 348.50 149
Adia Int. 2780 2820
Elektrowatt 2660 2695
Galenica b.p. 515 535
Holder p. 779 778
Jac Suchard 6300 6325
Landis B 3695 3695
Motor col. 860 875
Moeven p. 4375 4375
Buerhle p. 3495 3505
Buerhlen. 336 319
Buehrle b.p. 370 368
Schindler p. 3800 3870
Bâloise n. 690 —
Rueckv p. 9600 9600
Rueckv n. 3960 3930
VVthurp. 4250 4250

W'thur h. 2200 2195
Zurich p. 20550 20650
Zurich n. 13350 13400
Atel 3300 3290
BBCI-A- 3700 3740
Ciba-gy p. 3080 3050
Ciba-gy n. 3284 3290
Ciba-gy b.p. 2390 2400
Jelmoli 3960 3970
Hermès p. 482 482
Globus p. 4400 4100
Nestlé p. 6600 6540
Nestlé n. 3390 3395
Sandoz p. 8350 8125
Sandoz n. 2725 2750
Sandoz b.p. 1375 1430
Alusuisse p. 885 905
Alusuisse n. 305 316
Sulzer n. 3840 3850
ACTIONS ÉTRANGÈRES

A B
Abbott Labor 143.— 343.50
Aetna LF cas 122.— 323.—
Alcan alu 81.50 83.75
Amax 51.25 53.—
Am Cyanamid 155.— 359.—
ATT 63.25 63.25
ATL Richf 337.— 338.—
Baker 1ml. C 49.25 49.50
Baxter 42.25 42.75
Boeing 193,50 393.50
Burroughs 186.— 384.50
Caterpillar 94.50 93.25
Citicorp 124.— 122.50
Coca Cola 187.50 193.—
Control Data 106.— 305.—
Du Pont 353.50 155.50
Eastm Kodak 202.— 202.50
Exxon 138.50 142.—
Fluor corp 53.25 53.25
Gén. elec 386.— 185.—
Gén. Motors 232.— 232.—
Gulf corp. — —Gulf West 96.50 97.50
Halliburton 93.75 91.—
Homestake 65.75 65.—

Honeywell 387.— 188.50
Inco ltd 38.75 38.75
IBM 394.— 393.—
Litton 205.— 203.—
MMM 244.— 244.—
Mobil corp 86.— 86.25
Owens-Illin 121.50 139.50
Pepsico Inc 339.50 140.50
Pfizer 121.— 120.—
Phil Morris 272.— 273.50
Phillips pet 347.— 143.60
Proct Gamb 364.30 167 —
Rockwell 132.50 109.50
Schlumberger 320.50 123.50
Sears Roeb 103.50 104.50
Smithkline 177.50 179.50
Sperry corp 145.50 153.—
STD OU ind 180.— 181.50
Sun co inc 142.— 144.—
Texaco 302.50 102.50
Wamer Lamb. 130.— 110.50
Woolworth 117.50 116.—
Xerox 133.— 131.50
Zenith radio 66.25 64.75
Anglo-am 32.50 32.25
Amgold 225.— 225.—
De Beers p. 14.50 34.50
De Beers n. 32.75 12.75
Cons. GoldfI 25.75 25.50
RioTinto p. 39.50 39.75
Akzo 83.75 83.—
Amro Bank 56.50 56.50
Phillips 47.75 47.50
Robeco 58.25 58.50
Rolinco 53.25 53.—
Royal Dutch 153.50 353.50
Unilever NV 254.50 259.—
AEG 97.— 97.—
BasfAG 381.50 180.—
Bayer AG 384.— 183.50
Commerzbank 344.— , 139.50
Daimler Benz 577.— 575.—
Degussa 332.— 310.—
Deutsche Bank 363.— 360.—
Dresdner BK 166.50 163.50
Hoechst 380.50 379.—
Mannesmann 137.50 136.—

BILLETS (CHANGE) 
Achat Vente

3 $ US 2.88 2.96
3$ canadien 2.04 2.34
3 i sterling 2.96 3.21
300 fr. français 27.— 29.—
300 lires -.3300 -.3450
100 DM 84.50 86.50
300 fl. hollandais 74.50 76.50
100 fr. belges 4.30 4.40
300 pesetas 1.40 3.65
300 schilling autr. 32.05 32.35
300 escudos 1.30 1.80

DEVISES
3 $ US 2.90 2.93
1 $ canadien 2.0750 2.1050
1£ sterling 3.07 3.12
300 fr. français 27.60 28.30
300 lires -.1360 -.1385
300 DM 84.90 85.70
100 yens 1.11 1.3220
300 fl. hollandais 74.90 75.70
300 fr. belges 4.18 4.28
300 pesetas 1.54 3.58
300 schilling autr. 32.07 32.39
300 escudos 1.54 3.58

MARCHÉ DE L'OR
Once $ 287.— 290.—
Lingot 26850.— 27350.—
Vreneli 157.— 167.—
Napoléon 358.— 367.—
Souverain 397.— 209.—
Double Eagle 1310.— 1463.—

MARCHÉ DE L'ARGENT
' Lingot 520.— 539.—

Once $ 5.55 5.75

CONVENTION OR
6L3.85
Plage 27.300.-
Achat 26.890.-
Base argent 570.-

Mercedes 498.— 495.—
RweST 332.— 130.50
Schering 410.— 407.—
Siemens 487.— 470.—
Thyssen AG 89.— 88.—
VW 369.50 369.50
Sanyo eletr. 5.35 5.25
Sony 55.— 54.—
Mach. Bull 35.75 15.75
Gen. Shopping 173.— 373.—
Norsk Hyd n. 32.— 33.25
Aquitaine 68.— 67.50

NEW YORK
A B

Aetna LF & CASX — 4VA
Alcan — 27%
Alcoa — 3GVA
Amax — 375/4
Att — 21%
Atl Richfld — 483/4
Baker Intl — 37 lÂ
Boeing Co — 65V4
Burroughs — 63'A
Canpac — 45%
Caterpillar — 32'/<
Citicorp — 413A
Coca Cola — 65%
Crown Zeller — 35%
Dow chem. — 29%
Du Pont — 53%
Eastm. Kodak 69!4 70.-
Exxon 48% 49%
Fluor corp 18'A 18%
Gen.dynamics 82% 79W
Gen.élea 63% 63%
Gai. Motors 79'/4 79%
Genstar 22% 22%
Halliburton 3114 33%
Homestake 22% 22'4
Honeywell 65- 64.-
Inco ltd 13'/2 13*4
IBM 335.- 335.-
rrr 32% 32%
Litton 70% 69V4
MMM 83'/ï> 84%

Mobil corp 29% 30%
Owens 111 41% 41 Vé
Pac. gas 17% 37%
Pepsico 48.- 49.-
Pfizerinc 43 V4 41%
Ph. Morris 93% 93%
Phillips pet 49% 49%
Proct & Gamb. 57 'A 57%
Rockwell int 37% 37%
SearaRoeb 35% 35%
Smithkline 61% 62%
Sperry corp 51 'à 51%
Std Oil ind 62% 63.-
Sun C0 49% 51.-
Texaco 35% 35%
Union Carb. 39% 39%
Uniroyal 16.- 15%
US Gypsum 69% 69%
US Steel 28% 28%
UTD Technol 44% 43%
Warner Lamb. 37% 38%
Woolworth 39% 40%
Xeros 45% 45%
radio 22% 22%
Amerada Hess 28% 28%
Avon Prod 22% 22%
Chevron corp 34% 34%
Motorola inc 34.- 33%
Pittston co 10% 30%
Polaroi 26% 26.-
Rca corp 40% 40%
Raytheon 47.- 46%
Dôme Mines 7% VA
Hewlet-pak 37.- 37%
Revlon 35% 35%
Superior Oil — . —
Texas instr. 110.% 109%
Union Oil 45% 48.-
Westinghel 33% 33%
(LF. Rothschild, Cnterberg, Towbin, Genève)

TOKYO
A • B

Ajinomoto 1080 3320
Canon 1470 1470
Daiwa House 556 545

Eisai 2200 2030
Fuji Bank 1630 1630
Fuji photo 1950 1930
Fujisawa pha 1180 3350
Fujitsu 3360 3360
Hitachi 880 870
Honda Motor 3550 , 3510
Kangafuchi 498 500
Kansai el PW 3350 3360
Komatsu 450 450
Makita elct. 3160 1160
Marui 990 993
Matsush el I 1690 1680
Matsush el W 728 715
Mitsub. ch. Ma 349 370
Mitsub. el 388 388
Mitsub. Heavy 250 248
Mitsui co 329 327
Nippon Music — —
Nippon Oil 830 824
Nissan Motr 612 609
Nomurasec. 1170 1190
Olympus opt. 1350 1320
Rico 906 919
Sankyo 1360 1330
Sanyo élect. 490 478
Shiseido 1080 1060
Sony 5020 4880
Takeda chem. 875 871
Tokyo Marine 840 827
Toshiba 419 419
Toyota Motor 1380 1350

CANADA
A B

Bell Can 38.75 39.325
Cominco 14.125 13.75
Dome Petro! 2.92 2.93
Genstat 31.875 31.75
Gulf cda Ltd 37.50 17.75
Imp. OU A 48.— 48.75
Noranda min 18.875 19.375
Royal Bk cda 30.— 29.75
Seagramco 58.875 58.875
Shell cda a 23.325 23.75
Texaco cda I 33.25 33.25
TRS Pipe 22.— 22.—

Achat lOO DM Devise Achat lOO FF Devise Achat 1 $ US Devise LINGOT D'OR I NVEST DIAMANT
84.90 I I 27.60 | | 2.90 1 I 26850 - 27150 I | Mars 1985, 520 - 21 s

(A = cours du 04.03.85) Les cours de clôture des bourses suisses sont ...n nr> iA/ inMCC iiuni ic ¦ D^»^an«. i?sa RO N«,...
M„. 

HûI QK(B = cours du 05.03.85) communiqués, par le groupement local des banques IND. DOW JONES INDUS.: Précèdent: 1289.53 - Nouveau: 1291.85

Bénéfices et chiffre d'affaires en hausse
Société générale de surveillance holding SA

Le Conseil d'administration de la
Société générale de surveillance holding
SA, à la suite de sa réunion du 22 février
1985 annonce que le chiffre d'affaires du
groupe SGS pour l'année 1984 s'élève à
1.153.345.000 francs, par rapport à
1.004.697.000 fr. en 1983, soit une aug-
mentation de 14,8 pour cent. Le bénéfice
consolidé du groupe s'élève à 80.947.000
fr. par rapport à 68.811.000 fr. en 1983,
soit une progression de 17,6 pour cent.
Le Conseil proposera à l'assemblée géné-
rale ordinaire du 19 juin 1985 un divi-
dende de 70 fr. par action et 70 fr. par
bon de jouissance. Le dividende versé au

titre de l'exercice 1983 s'était élevé à 58
fr. par titre.

Le Conseil d'administration a décidé
d'offrir en vente publique 20.000 actions
émises à la suite de l'assemblée générale
extraordinaire du 6 février 1985. Ces
actions donneront droit au dividende
pour la première fois au titre de l'exer-
cice 1985.

Par ailleurs, M. F. Leutwiler, ancien
président du directoire de la Banque
Nationale Suisse, a accepté d'assumer un
mandat d'administrateur. Sa nomina-
tion sera proposée à l'assemblée générale
ordinaire du 9 juin 1985. (comm)

• Le chiffre d'affaires de la BP
(Suisse) SA Zurich, a frisé les 2 mil-
liards de francs en 1984, année de son
75e anniversaire. En progression de 16
pour cent par rapport à 1983, celui-ci se
montait en effet à 1,99 milliard de francs
en fin d'exercice. Parallèlement, le béné-
fice est passé de 0,3 à 1,8 million de
francs.
• Grâce aux conditions hiverna-

les, le commerce de détail suisse a
enregistré une forte hausse des ven-
tes en janvier. Le total des chiffres
d'affaires nominaux a en effet progressé

de 8,6 pour cent par rapport à janvier 84
et de 0,2 pour cent par rapport à décem-
bre 1984. En valeur réelle, la progression
à été de 5,2 pour cent.

• La production de pétrole brut de
l'OPEP est remontée à 16,3 millions
de barils par jour en février contre
ISA millions en janvier, mais
demeure nettement en dessous de la
moyenne de 1984 (17,2 millions de
barils parjour), selon les estimations
de l'agence internationale pour
l'énergie.

• La somme du bilan de la Banque
hypothécaire du canton de Genève
(BCG) a progressé de 366 millions de
francs, ou 10,9 pour cent, pour attein-
dre 3,72 milliards de francs à la fin de
1984.
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¦ DUNHILL SPECIAL LIGHT*
a un mélange de tabacs supérieurs qui donne par sa douceur

une dimension nouvelle au véritable plaisir de fumer.

Pas d'air chaud, mais du goût

119741 I Si votre table ne vous donne pas satisfaction, | 119851

__2\ tablez-vous chez l'ébéniste TZ
Nous vous proposons:

tables artisanales, très stables, entièrement massives et démontables, chevillées, te-
£¦ nonnées et mortaisées, de tous styles, de forme rectangulaire, ronde, ovale, etc...

A vous de choisir:
S le bois, les dimensions, la teinte et la finition (patine antiquaire possible).

Tables traitées résistance à l'eau et aux alcools, garanties à vie.
* Reprise de votre ancienne table, facilités de paiement. £

Propositions et devis sans engagement.
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CHEZ L'ÉBÉNISTE, une classe à part ! F"̂

|KB|B| Salvatore GERACE, Bellevue 22, La Chaux-de-Fonds, ¦HIMMH

ni] | g 039/28 56 20 | |a„J

iàt̂ SÊk SfeAl Vous annor>ce t/ _̂i__M a--mm_\\
|wiVrT|T3Mf La Chaux-de-Fonds iuMrTT^̂ ^̂ Hnw
lK^mWmW99f---wJn place de I HÔte|-de*ville 5 IVUMMIIA
VŜ m̂____hw f̂i Neuchâtel "vS^B ' iwEw

^̂ ^̂^  ̂ Rue de l'Hôpital 18 ^̂ 9^̂ ^ *̂
Hausse de prix ? Pourquoi ?

Réduction de prix pour divers articles (sans délai), par exemple.

Fermetures éclair 12-20 cm, au neu Fr 2.90 - Fr I «^
(REA - produit suisse) 60 cm, au lieu Fr 6.90 — Fr éLm u O \J

r̂ ^̂____w Lé°p°|<'-Ro'x'r' 64^^
M Deux jeunes yf^Ê DICK mË opticiens 1 f _̂_;^.._ 1
I au service I I OPTIQUE I
m de votre vue! m \\  ̂chaux-de-Fonds m
L̂ M k̂ «5 039/23 68 33 

M

_̂W La lunette, un trait de votre personnalité

Publicité intensive, publicité par annonces

Nous cherchons une

téléphoniste-
réceptionniste
bilingue (français-allemand) avec si pos-
sible de bonnes connaissances
d'anglais, capable, d'assumer diverses
autres tâches administratives.

Les personnes ayant de l'initiative et de
bonne présentation sont priées d'adres-
ser leurs offres par écrit à
RELHOR SA, rue du Locle 74,
2300 La Chaux-de-Fonds. 572s

' \

LA CHAUX-DE-FONDS

Petite
conciergerie

au centre de la ville
avec appartement de 2 pièces, 1 cui-
sine, salle de bain, WC, cave, chambre-
haute, chauffage central général.
Part de jardin disponible.
Pour date à convenir. 5780

CHARLES BERSET
gérant d'immeubles
La Chaux-de-Fonds

Jardinière 87 - & 039/23 78 33

mPtM mSmyy ŷ
g 1 C'est chez nous que l'on achète les %
ol lave-vaisselle de toutes les 

^31 marques, aux prix les plus bas «

S90ŴKf Ŝ v̂TX «Livraison gratuite Q
<3 \̂ **L *Ssk •Rabais important à l'emporter fy
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J*J K . *HBBBBS ancien appareil
5} 1 gfy ^«Appareils d'exposition avec un "

**: M ^̂ fétwmfrfHÊÊ-*Location avec possibilité (/>

ë SSffifeelP «Garantie allant jusqu'à 10 ans %

Chaux-de-Fonds, Jumbo 03926 68 65
Bienne, Rue Centrale 36 032 22 85 25
Briigg, Carrefour-Hypermarkt 032 53 54 74
marin»centre 038 33 48 48
Yverdon. Rue de la Plaine 9 024 23 86 35

¦ AU STUDÎÔHî î̂ ^̂ ^^̂
I les nouveautés 1985 ¦
I Celestion: Yamaha CD-X2 I
B nouvelle série Ditton j ^^M̂^̂ ^t wÈ

WÊ 3 offres exceptionnelles: y*l"̂ lLLBl S5SB5ÉJ II
HI Ditton 66 II enceinte 3 voies Mii8*-*iaiMHBItiSMâiMMtÉiiittfl i RRnH bass-reflex 160W Peak 1 OQft WoÊRf la pièce I ZiJU.- lecteur laser à 3 faiseaux, suréçhantillonnage, «El
H Ditton 44 II enceinte 3 voies prise écouteur niveau réglable, ffiflwi'¦ bass-reflex 3 20W Peak OOf\ nouvel affichage ff»!B la pièce OZU.- 7C_ t% JÉ$|l
| Ditton 300 II enceinte 3 voies seulement # *J*J.- ^1¦ 300W Peak m m r x  H
B apèce 440.- Philips CD-304 I

É§ V#abaSS© GallOtte lecteur à chargement frontal, suréchantillon- |
B nage, filtre numérique; 99 sélections program- BSIÏ
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|£j |

|H Dimensions: àîSHKSHSPSB i&l __\ U
Wm 29x39 ,5x39,6cm t f\f\f\ lecteur laser, dimensions normalisées pour |JK/
j§5| poids 6 kg la pièce 1 UUU.- racks, 3 avantages: accès direct par numérota- Kjj ï̂jj
H p,«r,«rt „«^~,m-« i r .¦ i tion des Pla9es. clavier numérique 30 tou- Bbir̂m Rapport performances-volume fantastique I cnes> parfaite visibilité UïÊmdu disque grâce au Q A tZ m* '̂
H John Bower Active I pnsme v*i3«" ĵ
I avetamplfSur MosFrt '
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¦ 200W RMS, distorsion ! ^̂ . W§£â
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sionnels de 
Denon, le prestigieux fournisseur |¦ renceet del.mp.d.té 

Ŵ| ff 
des studios de radiodiffusion I

I Revox Agora L~"" ĵ (l ,̂ ^̂ ^̂ ^ HBBH B S
H Enceinte active 3 voies, H À_̂\ W
I bass*reflex- amplifica- 

^̂
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Iji 
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Un team loclois dans la course
Deuxième édition de la Coupe Fiat Uno

Michel Liechti a fait des émules.
L'an dernier, il était le seul Neuchâtelois du Haut à défendre ses chances

en Coupe Fiat Une. Cette saison, ils seront quatre: trois Loclois et un
Pontlier. Alain Bovier, Alfonso Baquero et Michel Vermot ont en effet décidé
de suivre les traces du garagiste loclois et de se joindre à lui. Tous les quatre
ont créé un team. Tout au long de la future saison, ils s'aideront donc
mutuellement.

L'équipe locloise qui prendra part à la deuxième édition de la Coupe Fiat Uno. De
gauche à droite: Michel Liechti, Michel Vermot, Alain Bovier

et Alfonso Baquero. (Photo cm)

Pourquoi avoir unis leurs efforts?
Pour des questions avant tout finan-
cières et de matériel répondent-ils.

Une saison coûte cher, entre 8000 et
10.000 francs sans compter l'achat de
la voiture qui revient à 17.000 francs
environ. En commandant des pneus
ou d'autres accessoires en plus
grande quantité, on bénéficie de
rabais relativement importants.
C'est une des raisons qui nous a con-
duit à collaborer. Il y a aussi le pro-
blème de l'assistance en course sans
parler de l'amitié, de la même pas-
sion qui nous lient. Nous tenons
aussi à préciser que notre team n'est
pas fermé. Alors si d'autres veulent
se joindre à nous...

DEUXIÈME ÉDITION
La Coupe Fiat Uno a été créée l'an

dernier. Elle avait réuni 26 concurrents.
Pour sa deuxième édition, elle compor-
tera onze épreuves. Le classement final

sera établi en additionnant les résultats
acquis lors de toutes les courses. Les
deux plus mauvaises performances
seront biffées. Le vainqueur se verra
attribuer une somme de 20.000 francs.

DES VOITURES DE SÉRIES
Cette compétition se dispute sur des

voitures de séries dont seuls la suspen-
sion et la largeur des jantes ont été
modifiées. La Fiat Uno de compétition
(1301 cmc) possède encore un arceau
pour des questions de sécurité.

DE GRANDES AMBITIONS
Pour leur première saison, Michel Ver-

mot, Alain Bovier et Alfonso Baquero
ont pour objectif de faire au mieux, de
terminer un maximum de courses. Il n'en
va pas de même pour Michel Liechti.
Quatrième l'an dernier après avoir connu
passablement de malchance — il avait
notamment démoli sa voiture — il va se
battre cette année pour la victoire finale.
Il sera d'ailleurs l'un des grands favoris
de cette deuxième édition qui commen-
cera le 7 avril prochain sur le circuit de
Dijon.

M. D.

Voici le programme de la Coupe
Fiat Uno 1985:

7 avril: course en circuit à Dijon.
12 mai: course en circuit à Hocken-
heim. 26 mai: course en ci rui t à San-
tamonica (Italie). 2 juin: Slalom à
Bière. 9 juin: slalom à Romont. 23
juin: course en circuit à Magny-
Cours. 14 juillet: slalom de Cham-
blon. 18 juillet: course de côte Saint-
Ursanne-Les Rangiers. 1er septem-
bre: course de côte La Roche-La
Berra. 29 septembre: course de côte
Massongex-Verossaz. 6 octobre: sla-
lom de la Praille.

Le programme

Relève assurée aux Diablerets
Finale du 14e Grand Prix OVO de ski alpin

Pour la première fois depuis les 14 ans d'existence du grand Prix OVO, la
finale, en slalom géant, s'est déroulée dans le canton de Vaud. La ravissante
station des Diablerets a connu une bien grande agitation: la finale du grand
Prix OVO a attiré tant de monde qu'il a même fallu loger des supporters â
Montreux I

Le beau temps a lui aussi été de la partie: c'est sous un ciel bleu acier que
s'est déroulée la parade des jeunes espoirs du ski helvétique.

M. Hans Schweingruber, directeur de
la FSS, était enthousiaste: C'est
impressionnant de voir combien les
jeunes skient bien. A nos yeux, le
Grand Prix OVO est et reste la
course pour jeunes la plus intéres-
sante. Avis semblable du responsable
des jeunes espoirs de Suisse romande, M.
Michel Pellet: Je-trouve que le niveau
est excellent, surtout chez les gar-
çons de la catégorie la plus figée. Les
filles se défendent très bien elles
aussi. Je pense en particulier à Sonja
Nef de Grub qui, sur la piste de sla-

lom géant la plus difficile compor-
tant 39 portes, a réalisé le meilleur
résultat de toutes les catégories
féminines!

VISAGES RAYONNANTS
Les motifs de satisfaction ont été

nombreux. M. Walemar Kalbermatten,
président de l'Association de ski du
Haut-Valais, ' s'est particulièrement
réjoui de la double victoire chez les gar-
çons les plus âgés. Christian Walker de
Glis et Dario Andenmatten de Saas-Fee
ont fait une très belle course et suivent
les traces de leur idole, Pirmin Zurbrig-
gen.

Grande satisfaction également pour
Ruth Adolf (devenue depuis Mme Mis-
teli), ancienne membre de l'équipe natio-
nale: sa fille s'est classée première de la
classe d'âge 1974. Céline Dâtwyler, fille
du célèbre descendeur Jean-Daniel
Dâtwyler, a fait plaisir à son papa en
remportant la première place de la caté-
gorie 1973.

Enfin, n'oublions pas Annabella Stie-
ger dans ce passage en revue des meil-
leurs espoirs du ski helvétique. Elle s'est
classée première, toutes catégories con-
fondues, sur le parcours le plus court (22
portes).

Du côté des Jurassiens, il faut relever
l'excellent comportement de Charles Tri-
ponez du Locle, qui a pris la deuxième
place de sa catégorie. A relever égale-
ment les bonnes performances de FIo-
riane Boss de Courtelary et de David
Meier de Saint-lmier, respectivement
troisième et quatrième de leur classe
d'âge.

RÉSULTATS
Filles (1976), piste du Col de la

Croix, 22 portes: 1. Geneviève Monnet,
Isérables, 47"83; 2. Claudia Puntener,
Sevelen, 51 "24; 3. Floriane Boss, Cour-
telary, 51"29.

Garçons (1976): 1. Marc Kuhni, Adel-
boden, 48"24; 2. Sandro Russi, Wattwil,
49"40; 3. Rolf Geiger, Abtwil, 49"63; 4.
David Meier, Saint-lmier, 49"65.

Filles (1975): 1. Annabelle Stieger,
Sevelen, 47"14; 2. Corinne Vaudrez, Ley-
sin, 49"61; 3. Béatrice Matzler, Wald-
kirch, 49"92.

Garçons (1975): 1. Sandro Perren,
Zermatt, 47"32; 2. Res Steffen, Saanen,
47"59; 3. Thomas Heierli, Buhler, 47"77.

Filles (1974), piste Les Jorasses, 39
portes: 1. Michèle Misteli, Hirzel,
l'20"24; 2. Nancy Favre, Martigny,
l'21"77; 2. Claudia Peer, Oberdorf,
1*23"24.

Garçons (1974): 1. Yann Waeny,
Avully, l'15"ll; 2. Thomas Pool, Coire,
l'15"24; 3. Vincent Monnet, Isérables,
l'16'15.

Filles (1973): 1. Céline Dâtwyler, Vil-
lars, l'16"40; 2. Fabienne Jelk, Zermatt,
l'16"89; 3. Sandra Donabauer, Wâdens-
wil, l'17"92.

Garçons (1973): 1. David Perraudin,
Mayens-de-Riddes, l'14"17; 2. Charles
Triponez, Le Locle, 114"76; 3. Ronni
Ogris, Sevelen, l'14"83.

Filles (1»72): . Sonja Nef, Grub,
l'14"03; 2. Corinne Rey-Bellet, Val
d'Illiez, l'14"26; 3. Monika Kâslin, Bec-
kenried, l'15"40.

Garçons (1972): 1. Christian Walker,
Glis, 111*76 1. Dario Andenmatten,
Saas-Fee, l'12"27; 3. Roland Acker-
mann, Wattwil, l'12"47.

(comm)

Vers un duel Gunthardt - Kuharsky
Lors des championnats suisses d'hiver de tennis

Les championnats suisses d'hiver,
qui débuteront mercredi à Ueten-
dorf, seront placés sous le signe d'un
duel prévisible entre Heinz
Gunthardt et Zoltan Kuharszky.
Chez les dames, pour la première fois
depuis plusieurs années, l'élite natio-
nale sera au rendez-vous. Seule
absence de marque en fait, celle du
tenant du titre, Jakob Hlasek, lequel

Heint Gunthardt: en quête de
réhabilitation. (Bélino AP)

disputera les qualifications pour le
tournoi du Grand Prix de Bruxelles.
H est vrai que cette épreuve dotée de
210.000 dollars est plus attrayante
que ces championnats suisses, au
terme desquels 14.000 francs seront
distribués™

Après un début de saison complète-
ment raté, aux Etats-Unis, Heinz
Gunthardt tentera à Uetendorf d'obte-
nir son deuxième titre en salle, après
celui décroché en 1982. U ne devrait pas
éprouver trop de difficultés, dans son
tableau, pour se hisser en finale, où, si la
logique est respectée, il retrouvera Zol-
tan Kuharszky. Ce dernier disputera ses
deuxièmes championnats suisses. En
automne dernier, à Derendingen, il
n'avait perdu qu'en finale, face à Jakob
Hlasek.

Du côté des jeunes, on attend avec
intérêt de suivre le comportement d'un
Dominik UJtzinger ou d'un Christoph
Meyer. On ne peut guère présager de la
forme de Roland Stadler.

Dans le simple dames, la situation est
paradoxale. Tenante du titre, Lilian
Drescher, classée 50e mondiale — et meil-
leure Suissesse — a été désignée tête de

série no 3 seulement. Elle est devancée
par Christiane Jolissaint et Petra Jauch-
Delhees.

La victoire ne devrait pas échapper à
l'une de ces trois joueuses: Christiane
Jolissaint et Lilian Drescher se retrouve-
ront probablement en demi-finales tan-
dis que Petra Jauch-Delhees aura certai-
nement à franchir recueil représenté par
Karin Stampfli si elle entend se hisser en
finale.

LE PROGRAMME
Mercredi 6 mars, dès 8 h.: premier

tour du simple messieurs, premier tour
du simple dames.

Jeudi 7 mars, dès 11 h.: deuxième
tour du simple messieurs, deuxième tour
du simple dames, premier tour du double
messieurs.

Vendredi 8 mars, dès 11 h.: tous les
quarts de finale.

Samedi 9 mars, dès 11 h.: toutes les
demi-finales.

Dimanche 10 mars, dès 11 h.: toutes
les finales, (si)

|JCtj Powerlifting 

Coupe de Courgenay
v a * ~ m • r

Comme déjà dit dans notre édition
de mardi, la Coupe de powerlifting
de Courgenay s'est déroulée récem-
ment avec la participation de spor-
tifs neuchâtelois. Par mégarde, nous
avons oublié dans notre information
de signaler la performance méritoire
du jeune Maurizio Castagnetti du
Locle. Ce junior s'est distingué en
améliorant le record suisse du squat
avec 201 kg. battant du même coup le
champion de France junior présent à
cette réunion, (lg)

LOCIOIS ouoiie

Surprise à Fribourg
Championnat de Suisse de basketball

La deuxième journée du tour final a
été marquée par une surprise avec la vic-
toire de Monthey à Fribourg. Six jours
après son élimination en demi-finale de
la Coupe de Suisse, la formation valai-
sanne a pris sa revanche sur Fribourg,
gâce, notamment, à un Randy Reed
remarquable.

Vevey - Pully 81-78 (40-40)
Fribourg Ol. - Monthey . . .  77-79 (26-33)

J G P Diff. Pts
3. Vevey 20 38 2 +24 36
2. Fribourg 01. 20 35 5 - 3 30
3. Monthey 20 33 7 -19 26
4. Pully 20 12 8 - 4 24

Chili - Suède reporté
Premier tour de la Coupe Davis

La rencontre Chili - Suède
comptant pour le premier tour du
groupe mondial de la Coupe
Davis, qui devait avoir lieu du 8
au 10 mars à Santiago, a dû être
reportée en raison du tremble-
ment de terre ayant affecté le
Chili ce week-end.

Les membres de la délégation
suédoise, composée du capitaine
Hans Olsson, et des joueurs Hen-
rik Sundstrôm, Anders Jàrryd et
Stefan Edberg ont annoncé qu'ils
avaient décidé de quitter, mardi
soir, la capitale chilienne pour se
rendre au Brésil. Le numéro un
suédois Mats Wilander avait déjà
quitté le Chili pour Miami, en Flo-
ride.

Cela dépasse tout ce qu'on peut
imaginer, déclarait, à l'agence
AFP, le joueur de tennis suédois
Henrik Sundstrôm, au sujet des
secousses sismiques, qui ont
ravagé certaines parties du Chli.

Henrik Sundstrôm, encore cho-
qué par le souvenir de ce qu'il a
vécu, a ajouté: Nous étions arri-
vés depuis quelques heures, et
étions en train de nous entraîner,
lorsque la terre s'est mise à trem-
bler. C'était absolument terri-
liant Nous avons eu peur comme
il n'est pas possible de le décrire.
Nous n'avons pas terme l'œil de la
nuit

(si)

La 205 en démonstration ?
Place au Rallye du Portugal

La 205 turbo et ses pilotes vedet-
tes, les Finlandais Ari Vatannen et
Timo Salonen, seront les grands
favoris du Rallye du Portugal qui
débute aujourd'hui à Estoril. Les
démonstrations de la petite voiture
française à Monte-Carlo et en Suède
ont réduit au rôle d'outsider les Audi
et les Lancia, favorites l'an dernier,
quand elles n'ont pas contraint les
écuries à limiter leur participation
pour mieux préparer une contre-atta-
que.

Ainsi, ni le Finlandais Hannu Mik-
kola, vainqueur en 1983 et 1984, ni la
Française Michèle Mouton, lauréate
en 1982, n'ont été inclus dans l'écurie
Audi-Sport, pas plus que le Finlan-
dais Markku Alen et l'Italien Attilio
Bettega n'ont été engagés par l'écurie
Martini-Lancia. Audi s'est «con-
tenté» d'amener les Quattro-Sport de
l'Allemand-Walter Rohrl et du Sué-
dois Stig Blomqvist.

Avec la Lancia 037 semi-privée de
l'Italien Massimo Biasion, il n'y aura
donc que cinq voitures d'usine enga-

gées pour cette troisième manche du
Championnat du monde des rallyes
(pilotes et constructeurs).

Sa première étape de goudron (17
spéciales, soit 185 km.) étant suivie
de trois étapes de terre (30 spéciales,
soit 542 km.), le Rallye du Portugal
devrait réussir aux quatre roues
motrices (Audi, Lancia et Peugeot).
Pour les autres concurrents - dont
une grande majorité de Portugais -
l'épreuve donnera lieu à une belle
lutte... Et pas mal de casse.

LE PROGRAMME
Aujourd'hui 6 mars, lre étape:

Estoril - Estoril (780 km.). 17 spécia-
les (185 km.).

Jeudi 7 mars, 2e étape: Povoa de
Varzim - Povoa de Varzim (420 km.).
10 spéciales (166 km.).

Vendredi 8 mars, 3e étape:
Povoa de Varzim - Viseu (480 km.).
12 spéciales (2009 km.).

Samedi 9 mars, 4e étape: Viseu -
Estoril (750 km.). 8 spéciales (176
km.), (si)

Championnats suisses juniors de ski alpin

Cette semaine se disputeront les
championnats suisses des juniors alpins
et c'est la charmante station grisonne de
Vais qui accueillera les espoirs de notre
ski helvétique. La Commission technique
du GJ a fait son choix et a sélectionné
trois jeunes qui sont: Thierry Barbezat
(67), Ski-Club Le Locle; Roland Gasser
(68), Ski-Club Dombresson-Chasseral;
Pierre Voumard (66), Ski-Club Bienne-
Romand.

ce sont incontestablement nos trois-
meilleurs alpins de la région et seul le
Loclois T. Barbezat se trouvera au

départ des trois concours. R. Gasser et P.
Voumard seront au départ uniquement
du slalom et du géant.

Soulignons que Thierry Barbezat a été
sélectionné dans le cadre de l'Interrégion
Ouest à la suite de ses bons résultats lors
des récents championnats de Suisse dans
le Haut Pays Blanc. Rappelons que, par
exemple, lors du géant remporté par T.
Burgler, le Loclois se classait 10e junior
et 4e de l'IR Ouest. Il a parfaitement
justifié les espoirs mis en lui. Souhai-
tons-lui et à toute cette petite délégation
bons succès sur terres grisonnes. F. B.

Les sélections du Giron jurassien
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131 TC 1600
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____ \_T COURS DE
^  ̂ SECRÉTARIAT
~ Ce cours en soirée connaît depuis 8 ans un succès

EXTRAORDINAIRE
Pour de plus amples renseignements retournez le coupon ci-dessous à:
INSTITUT BYVA, av. de la Gare 39, 2000 Neuchâtel
Nom: Rue: 0 privé: 

Prénom: Localité: g? prof: 

PROGRAMME 1985
D Secrétariat ? Cours de vente
D Comptabilité D Cours d'informatique

28*95
HORIZONTALEMENT. - 1. Indi-

que qu'on approuve énormément. 2.
Appareils servant à réaliser des réac-

tions sous fortes pressions. 3. En Ardè-
che et dans le canton de Neuchâtel. 4.
lien grammatical; Affection subite qui
frappe le malade comme un coup. 5.
Cent yeux la surveillaient; Apports
appréciés. 6. Tableau; Dérobées. 7. Son
pas est long; Se passe d'un pas. 8. Tou-
jours vert; En Indre-et-Loire. 9. Sert à
lier les tuiles et le mur; Pomme. 10.
Individus; Il fut rajeuni par une magi-
cienne.

VERTICALEMENT. - 1. Grosse
montre ou raseur. 2. En Somme; Con-
jonction; Peut contenir un bon nectar.
3. Fait partie de la cheminée; Fin de
verbe. 4. Se fixe aux pierres ou aux
plantes par un pédoncule contractile.
5. Pas ailleurs; Certains athlètes
savent les passer. 6. Commune de Bel- ,
gique. 7. Sa femelle détermine la gale.
8. Bugle à fleurs jaunes; On peut y
faire un apprentissage. 9. Abuser;
Coule dans la botte. 10. Bon pour le
chien; Couteau ou jeune premier.

( Copyright by Cosmopress 5189)
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Des pièges et des chocs somptueux
Match aller des quarts de finale des CE de football

Au stade des quarts de finale, les Coupes d'Europe concernent encore 24
équipes de 14 pays, mais pas la Suisse: l'Angleterre (4 équipes encore quali-
fiées) arrive en tête, respectant encore une tradition, suivie de l'Italie et de
l'URSS (3), de la RFA, de l'étonnante Grèce et de l'Autriche (2), et, enfin, la
Suède, la France, la Tchécoslovaquie, la RDA, la Hollande, la Yougoslavie, la
Hongrie et l'Espagne, avec un ultime reeprésentant chacune.

Après un sommeil de plus de trois mois, les Coupes d'Europe relancent
l'intérêt du spectateur helvétique, le seul qui connaisse une interruption
aussi longue de son sport favori. Trois jours après la reprise du championnat
suisse, nous voilà au niveau d'en-dessus.

Karl-Heinz Rummmennige (à gauche) avec l'Inter de Milan et Alain Giresse (à
droite) avec les Girondins de Bordeaux seront à pied (f oeuvre ce soir lors des matchs

aller des quarts de finale des Coupes d'Europe de footbal l  (Photo ASL)

Parmi les 12 matchs, les «chocs» les
plus impressionnants compte tenu de la
consonnance des noms seront: Bayern
Munich - AS Rome, en Coupe des vain-
queurs de coupe, Inter Milan - Cologne
et Tottenham - Real, en coupe UEFA, le
dernier venu des trois trophées, mais
chaque année, la compétition la plus
huppée.

En Coupe des champions, on s'attend
à un trio somptueux en demi-dinale:
Liverpool, Juventus et Bordeaux. Mais
rien n'est jamais facile à ce stade de la
compétition: ni pour les Anglais, sans
Dalglish (suspendu), face à Austria
Vienne, ni pour les Italiens, devant
Sparta Prague, et bien moins encore
pour les Français, devant les Soviétiques
de Dniepr, qui manquent pourtant de

compétition. Chalana rencorcera-t-il les
Girondins? Pour l'instant, il a surtout
pris la place d'un international (Tus-
seau).

Qui trébuchera sur une pierre d'achop-
pement? Le quatrième élu viendra de
IFK Goeteborg • Panathinaikos Athè-
nes.

L'AFFICHE DU JOUR
Bayern Munich -AS Rome constitue

l'affiche indéniable de la Coupe des Vain-
queurs de coupe. Le match correspon-
dra-t-il à cette image flatteuse? Leader
en Bundesliga, les Munichois viennent
pourtant d'être tenus en échec par la
lanterne rouge du championnat alle-
mand (Borussia Dortmund, qui jouait
sans le Suisse Andy Egli).

Le public allemand ne se laisse, d'ail-
leurs, guère tromper sur la marchandise:
sur les 78.000 places disponibles, le
manager Hoeness n'en a pas vendu beau-
coup en prélocation: J'escompte à
peine 60.000. Et la moitié serait consti-
tuée par des travailleurs immigrés ita-
liens. 60.000, c'est le nombre qu'il faudra
pour que le club bavarois autorise une
retransmission télévisée.
LA SUISSE PRÉSENTE

Encore un duel italo-germanique en
Coupe UEFA. Contre ses compatriotes
de Cologne, le «mercenaire» d'Inter,
Kalle Rummenigge, est capable de pas-
ser la surmultipliée. En calcio, il peine
davantage à s'habituer que Briegel à
Vérone. En équipe nationale, absent,
grippé contre le Portugal, la star alle-
mande n'est pas loin de devoir s'effacer
devant un duo de choc (Vôller-Litt-
barslri). Ce dernier, expulsé en cham-
pionnat dimanche, jouera à fond un nou-
veau combat de prestige à distance avec
Rummenigge.

Sur le terrain, l'adversaire de Rumme-
nigge sera Dieter Prestin. C'est le
«garde-chiourme» que Kalle craint le
plus. Dans les onze duels que les deux se
sont livrés naguère en Bundesliga, Rum-
menigge n'a marqué qu'un seul but.
L'Inter déplorera l'absence de Liam
Brady. L'Irlandais s'est blessé dans les
ultimes minutes d'un match heurté à
Côme (0-0).

La réputation du football espagnol se
joue lors de Tottenham Hotspurs - Real
Madrid. La dernière chance des

«royaux» d'attirer les feux de la rampe,
qui n'ont des faisceaux de lumière que
pour Barcelone, en championnat. Mais,
le Real reste le dernier représentant
espagnol au niveau européen. Le football
espagnol paie un lourd tribut aux
remous syndicaux qui avaient suscité
une grève des joueurs à l'attaque des
compétitions européennes. Tottenham
jouera sans son ex-champion du monde
argentin Osvaldo Ardiles et sans son
arrière central Roberts, suspendu.

Le seul Suisse participant activement
à ces quarts de finale des coupes euro-
péennes sera André Daina. L'arbitre
vaudois d'Eclépens dirigera Zeljecnicar
Sarajevo (tombeur de Sion au tour pré-
cédent) contre Dinamo Minsk, match
aussi incertain que Manchester United -
Videoton Szekesfehervar. (si)

Coupe des champions
Austria Vienne - Liverpool
Juventus - Sparta Prague
Bordeaux - Dniepr Dniepropetrovsk
IFK Goeteborg - Panathinaikos Athènes

Coupe des coupes
Everton - Fortuna Sittard
Larissa - Dinamo Moscou
Bayern Munich - AS Roma
Rapid Vienne - Dynamo Dresde

Coupe de l'UEFA
Manchester United - Videoton Szekesfehervar
Zlejeznicar Sarajevo - Dinamo Minsk
Inter Milan - FC Cologne
Tottenham Hotspur - Real Madrid (si )

Débauche d'énergie récompensée
Dans la deuxiènie étape de Paris- Nice cycliste

Le Français Marc Madiot, très actif au cours des deux dernières heures de
course, a remporté au sprint la deuxième étape de Paris-Nice qui menait les
coureurs de Dôle à Saint-Trivier (est de la France).

Echappé à 3 km. du but avec les Néerlandais Bert Oosterbosch et Frits
Pirard, le coéquipier de Laurent Fignon s'est montré le plus rapide d'un
sprint qu'il lança de loin.

Si Frits Pirard termina relevé, Bert
Oosterbosch résista jusqu'au bout. Mais
il dut se contenter de la deuxième place
qui lui permettait cependant d'endosser
le maillot blanc de leader détenu depuis
le prologue par l'Australien Alan Peiper.

Longtemps monotone, cette deuxième
étape s'anima à la suite de l'ascension de
la longue côte des Quatre-Vents. Sous
l'impulsion de l'Irlandais Seam Kelly,
très actif dans l'unique difficulté de cette
deuxième étape, le peloton s'étira puis se
fractionna. Une quarantaine de coureurs
se retrouvèrent à l'avant, parmi eux tous
les favoris de l'épreuve à l'exception des
Français Eric Caritoux et Gilbert
Du«ô !!S(MaBilM?il 'WfP' "J1 ."," f m ¦ '•**

Malgré d'incessantes attaque» menées
par Charles Mottet et Jean-Luc Vanden-
broucke, un regroupement d'une soixan-
taine de concurrents s'opérait au 130e
km.

C'est alors que l'ancien champion du
monde de poursuite, le Français Alain
Bondue, tenta de finir seul. Mais retardé
par deux incidents mécaniques, il était
rejoint à 5 km. de l'arrivée après avoir
compté une avance maximale de l'18".

La troisième étape conduit mercredi
les coureurs de Châtillon-sur-Chalaronne
à Saint-Etienne (169 km.) par les cols de
la Lière, de Malval, des Brosses et du
Pillon... si les conditions atmosphériques
le permettent.

Classement de l'étape Dôle - Saint-
Trivier: 1. Marc Madiot (F) les 181 km.

Vainqueur du jour: le Français Marc
Madiot. (Bélino Reuter)

en 4 h. 43'00" (38,374 kmh. - 10" de boni-
fication); 2. Bert Oosterbosch (H) même
temps (5"); 3. Frits Pirard (H) à 4" (2");
4. Eddy Planckaert (B) à 8"; 5. Jean-
Paul van Poppel (H); 6. Sean Kelly (Irl);
7. Kim Ericsen (Dan); 8. Pascal Cam-
pion (F); 9. Kim Andersen (Dan); 10.
Gilbert Duclos-Lassalle (F); 11. Charly
Bérard (F); 12. Léon Nevels (H); 13.
Manolo Murga (E); 14. Jôrg Muller
(S); 15. Régis Clère (F). Puis: 26. Jean-
Mary Grezet (S) tous même temps.

Classement général: 1. Bert Ooterb-
soch (H) 10 h. 34'40"; 2. Alan Peiper
(Aus) 10 h. 34'52"; 3. Laurent Fignon (F)
10 h. 35'02"; 4. Stephen Roche (Irl) 10 h.
35'05"; 5. Marc Madiot (F) 10 h. 35'07";
6. Jean-Luc Vandenbroucke (B); 7. Phil
Anderson (Aus) même temps; 8. Jôrg
Millier (S) 10 h. 35'09"; 9. Denis Roux
(F) même temps; 10. Steve Bauer (Can)
10 h. 35'14"; 11. Gilbert Duclos-Lassalle
(F) même temps; 12. Sean Kelly (Irl) 10
h. 35'15"} 13.' Régis Clère {FH*taême
teiqps; 14. Sean Valea.(GBiOftJi,55'16";
15. Johnny Broers (H) 10 h. 35'17". Puis:
29. Jean-Mary Grezet (S) 10 h. 35'35".

(si)

Suprématie soviétique tous azimuts
Aux Mondiaux de patinage artistique à Tokyo

Lors de la deuxième journée des championnats du inonde de Tokyo, les
Soviétiques Natalia Bestemoanova-Andrei Bukin, en danse, et Alexandre
Fadeev ont pris un sérieuse option sur le titre.

Fadeev a survolé le programme court des hommes. Le patineur soviétique,
âgé de 21 ans, semble intouchable avant le libre. Ses deux plus sérieux rivaux,
le Canadien Brian Orser et l'Américain Brian Boitano, doivent impérative-
ment le devancer de trois rangs dans le libre s'ils entendent succéder au pal-
marès à l'Américain Scott Hamilton.

Pour sa part, le Tchécoslovaque Josef
Sabovcik, champion d'Europe en titre, se
retrouve pratiquement dans la même
situation que les deux patineurs nord-
américains. Sabovcik, pour être sacré
champion du monde, doit remporter le
libre et espérer que Fadeev ne fasse pas
mieux que troisième.

Guéri de sa blessure à la cheville, qui
ne lui avait pas permis de s'aligner aux
championnats d'Europe de Goeteborg,
Fadeev a parfaitement maîtrisé son pro-
gramme court. Il a obtenu à six reprises
la note 5,9.

HONER DÉCEVANT
Dixième des imposés, le Zurichois Oli-

ver Hôner a pris la 22e place du pro-
gramme court. Hôner a été victime d'une
chute sur un triple toeloep. Avant le
libre, il occupe la 17e position, un rang

qui l'autorise pourtant à participer à la
grande finale de jeudi soir.
RÉSULTATS

Danse. Classement après les impo-
sés: 1. Natalia Bestemianova-Andrei
Bukin (URSS) 0,6 point; 2. Marina Kli-
mova-Sergei Ponomarenko (UURSS)
1,2; 3. Judy Blumberg-Michael Seibert
(EU) 1,8; 4. Tracy Wilson-Rob McCall
(Can) 2,4; 5. Petra Born-Rainer Schôn-
born (RFA) 3,0.

Messieurs. Programme court: 1.
Fadeev 0,4; 2. Orser 0,8; 3. Sabovcik 1,2;
4. Boitano 1,6; 5. Kotin 2,0. Puis: 22.
Hôner 8,8.

Classement après le programme
court: 1. Alexandre Fadeev (URSS) 1,0;
2. Josef Sabovcik (Tch) 2,4; 3. Brian
Orser (Can) 3,2; 4. Brian Boitano
(URSS) 4,6; 5. Vladimir Kotin (URSS)
5,6. Puis: 17. Daniel Hôner (S) 14,a

Couples. Classement après le pro-
gramme court: 1. Larissa Selsnieva-
Oleg Makarov (URSS) 0,4; 2. Elena
Valova-Oleg Vassiliev (URSS) 0,8; 3.
Katherina Matousek-Lloyd Eisler (Can)
1,2; 4. Cynthia Col-Mark Rowsom (Can)
1,6; 5. Veronika Perkina-Marat Akbarov
(URSS) 2,0. (si)

Renvois en ligue nationale

Le Comité de la Ligue nationale a fixé au mercredi 13 mars les deux
rencontres de LNA qui ont été renvoyée le week-end dernier: Vevey - Zurich
et Saint- Gall - Sion. En LNB, CS Chênois • Yverdon et Martigny - Chiasso se
dérouleront respectivement le samedi 16 mars et le dimanche 17 mars.

Les matchs Etoile Carouge - Schaffhouse, Granges - Bulle et Laufon •
Bienne seront fixés après les huitièmes de finale de la Coupe de Suisse,
programmés les 16 et 17 mars.

LE PROGRAMME
LNA, mercredi 13 mars, 18 h. 30: Vevey • Zurich (arbitre Suess de

Meggen). 20 heures, Saint-Gall • Sion (Bianchi de Chiasso). ,
LNB, samedi 16 mars, 14 h. 30: CS Chênois - Yverdon (Fischer d'Arch).

Dimanche 17 mars, 15 heures: Martigny - Chiasso (Friedrich de Seedorf).
(si)

Quatre matchs fixés

Jacques Jolidon 8e à Lugano
Ouverture de la saison cycliste suisse

Quelques cyclistes jurassiens et
neuchâtelois ont participé diman-
che à Lugano à l'ouverture de la
saison cycliste suisse.

Le meilleur classement a été
obtenu par Jacques Jolidon de
Saignelégier qui s'est classé 8e
chez les cadets. Le représentant
du VC Jurassia de Bassecourt a
terminé dans le peloton de 27 cou-
reurs qui s'est présenté au sprint
pour la victoire.

Jolidon était le seul Romand
parmi les 81 partants qui ont par-
couru les 45 kilomètres à une
moyenne dépassant les 38 kilomè-
tres à l'heure.

Chez les amateurs, les deux Neu-
châtelois Rossi et Froidevaux, de
La Chaux-de-Fonds, ont également

réussi une course encourageante. Ils
ont terminé dans un peloton de 29
coureurs qui s'est présenté au sprint
pour la 8e place à 12'02" du vain-
queur Sidler de Wohlen. John Rossi
s'est classé lie et Gilles Froidevaux
32e.

DANS LE PELOTON
Condamné à jouer le jeu d'équipe,

son chef de file Richard Trinkler se
trouvant dans la bonne échappée,
Jocelyn Jolidon n'a pas pu défendre
valablement ses chances dans
l'épreuve des élites et professionnels,
disputée sur 132 km. Il a fini dans un
peloton qui s'est présenté pour la 24e
place, à 2'32" du vainqueur Godi
Schmutz, qui a précédé le Français
Leclerq et Richard Trinkler. (y)

• ANGLETERRE. - Coupe de la
Ligue, demi-finale, match retour:
Chelsea - Sunderland 2-3. Sunderland
qualifié.

Coupe d'Angleterre, cinquième
tour: Ipswich - Sheffield Wednesday
3-2; Southampton - Barnsley 1-2; Luton-
Watford 0-0; Wimbledon - West Ham
United 1-1. (si)
• RFA. -Championnat de Bundesliga,

matchs en retard: Bayer Leverkusen -
Eintracht Francfort 3-1; VFL Bochum -
Borussia Mônchengladbach 0-2. Classe-
ment: 1. Bayern Munich 21-29; 2. Wer-
der Brème 20-27; 3. Bayer Uerdingen 20-
25; 4. FC Cologne 19-24; 5. Borussia
Mônchengladbach 19-23; 6. SV Ham-
bourg 19-21. (si)

France
27e JOURNÉE
Paris St-Germain - Nantes 2-3
Auxerre - Toulouse 2-0
Metz - Monaco 1-1
Marseille - Brest 3-2
Lens - Laval 3-0
Bastia - Lille  ̂ 2-1
Sochaux - Strasbourg 3-1
Tours - Nancy 1-2
Rouen - Racing Paris 1-1

CLASSEMENT
J G N P Buts Pt

1. Bordeaux 27 20 5 2 52-18 45
2. Nantes 27 18 4 5 46-24 40
3. Auxerre 27 13 8 6 39-24 34
4. Toulon 27 15 3 9 34-27 33
5. Monaco 27 12 7 8 43-24 31
6. Brest 27 10 10 7 42-31 30
7. Metz 27 12 6 9 32-36 30
8. Lens 27 11 7 9 39-27 29
9. Paris SG 27 11 4 12 44-49 26

10. Bastia 27 10 5 12 31-45 25
11. Sochaux 26 9 6 11 41-31 24
12. Nancy 26 9 6 11 33-38 24
13. Laval 25 8 7 10 30-41 23
14. Marseille 26 10 3 13 36-46 23
15. Lille 27 7 8 12 29-32 22
16. Toulouse 27 7 8 12 32-41 22
17. Rouen 26 5 9 12 20-35 19
18. Strasbourg 24 5 7 12 30-39 17
19. Tours 27 5 7 15 27-49 17
20. RC Paris 25 6 4 16 21-45 16(

Football sans
frontières

Critérium des As

Au lendemain de son surprenant suc-
cès dans la classique italienne Milan -
Turin, Daniele Caroli a «remis ça», lors
du Critérium des As, à Faenza. Cette
fois, il l'emportait avec trois secondes
d'avance sur Ezio Moroni, coéquipier
d'Urs Freuler.

Encore Caroli



s
Maurer paralysé à vie

Une tragique nouvelle a été
communiquée mardi par le Cen-
tre des paraplégiques de Bâle. Le
néo-professionnel schaffhousois
Stefan Maurer, âgé de 24 ans, res-
tera paralysé des deux jambes â
vie.

Lors d'une opération de plu-
sieurs heures, les médecins ont
tenté de réduire les lésions dorsa-
les. Ils sont parvenus à stabiliser
la colonne vertébrale, mais, la
paralysie des jambes demeure.

Dans un communiqué, les
médecins bâlois déclarent qu'il
s'agit d'une paraplégie complète.
Il y a peu d'espoir que le coureur
de Cilo retrouve un jour l'usage
de 869 jambes. Maurer restera
encore plusieurs mois sous traite-
ment au Centre des paraplégiques
de Bâle.

Stefan Maurer avait été victime
d'une chute le 24 février dernier â
Palerme, lors de la «Semaine de
Sicile», (si)

Place à ««Sport 85»
La 13e édition du manuel officiel du

sport suisse, «Sport 85», vient de paraî-
tre. Son équipe rédactionnelle, dirigée
par Hugo Steinegger, chef de presse de
l'Association suisse du sport, et son
assistante, Yvonne von Kauffungen, a
réusssi une fois de plus à élaborer le
guide sportif le plus actuel et le plus
complet.

Cette publication de 440 pages offre
les calendriers nationaux et internatio-
naux de plus de 70 sports ainsi qu'un
reflet complet de l'année olympique
1984, si riche pour le sport suisse. Le
tout illustré de plus de 180 photos noir-
blanc et couleur. On trouve également
dans ce volume des statistiques compre-
nant notamment la liste des médailles
obtenues par les sportifs suisses, celle des
records des différents sports ainsi que les
adresses de toutes les fédérations sporti-
ves suisses et internationales et le nom
de leurs principaux dirigeants.

La manuel du sport suisse, qui n'est
malheureusement pas édité en français,
est en vente dans les librairies et les kios-
ques ou directement aux Editions
Habegger à Derendingen. (si)

Du neuf à la Pontaise
La municipalité de Lausanne, réso-

lue â tout mettre en œuvre pour que
le Meeting international d'athlétisme
de 1986 puisse avoir lieu dans cette
ville et être retransmis en direct par
la télévision, a décidé de proposer au
Conseil communal la modernisation
du Stade olympique de la Pontaise,
au prix de 3,5 millions de francs.

La modernisation du Stade olym-
pique de la Pontaise (au haut de la
ville) a été préférée à une autre solu-
tion, qui aurait été le renforcement
de l'éclairage du Stade Pierre de
Coubertin, à Vidy, au bord du lac. Le
sport-spectacle sera concentré en un
seul lieu, de façon â garder â Vidy sa
vocation de zone de loisirs et
d'entraînement, (ats)

boîte à
confidences

• SAINT-IMIER - LEUKERGRUND 5-0 (4-0,0-0,1-0)
Seul Chateauvallon revient tous les mardis. Le plaisir pris mardi passé â la
patinoire d'Erguel, à l'occasion de Saint-lmier - Yverdon, n'a pas connu de
second épisode. Dommage! Car l'attrait de «hockey total» vu il y a une
semaine méritait une suite. Le hockey s'est peut-être dit qu'il avait (à juste
raison) pleinement réussi son opération de charme et qu'il se devait de s'éta-
blir sur une autre patinoire. Souhaitons toutefois que «la station erguélienne»

lui ait plu et que bien vite il revienne y séjourner.

Malgré sa victoire, le HC Saint-lmier devra encore disputer d'autres rencontres pour
accéder à la première ligue. (Photo archives Schneider)

Nous lui suggérons comme date
samedi prochain par exemple. On retrou-
vera Saint-lmier, encore et toujours,
opposé cette fois à Seewen. Les clubs
changent. Le but restera lui invariable-
ment le même: gagner pour qu'enfin on
accède à cette première ligue, depuis
longtemps attendue...

ADVERSAIRES FANTÔMES
Hier, pas l'ombre d'un match de

finale. Pas l'ombre d'une action qui fait
rêver. Pas l'ombre d'un mouvement qui
suscite les applaudissements. Rien ou
presque! On exceptera les dix premières
minutes où Saint-lmier maîtrisa son
sujet. Deux actions après vingt secondes.
Un but après trente! Le ton était donné.
La chanson n'allait pas suivre. Histoire
de se mettre à l'abris d'un retour de leurs

adversaires fantômes, les Erguéliens con-
tinuèrent leur pression.

Pas besoin de forcer longtemps. Saint-
lmier était déjà à 4 que Leukergrund se
demandait encore comment il allait se
dépêtrer de son collant de starting-block.
Au premier tour, les Imériens précé-
daient leurs advesaires de 350 mètres.
Inutile de préciser que quand le juge
arbitre de service actionna la petite clo-
chette, le public n'était plus très chaud à
«s'enflammer».

Leukergrund ne jouera pas en pre-
mière ligue la saison prochaine. Son hoc-
key fantôme d'un soir peut même inciter
à un certain pessimisme. Si cet «anti-
hockey» devait se généraliser, l'année
prochaine du côté de Leukergrund, on
mobilisera non plus «pour» des finales
d'ascension mais «contre» des matchs de

barrage... Direction troisième ligue sim-
ple course.

Saint-lmier, lui, ne doit pas être jugé
sur cette partie. Il a peut-être disputé
son plus mauvais match du tour final...
parce que simplement il ne pouvait pas
s'engager seul à sauver la rencontre. Le
fameux couplet qui veut que pour faire
du bon hockey il faut être deux.

Deuxième justification du match raté
des Erguéliens: à l'heure où ces finales
s'éternisent, il était raisonnable d'écono-
miser ses forces. Elles ne seront pas de
trop samedi, lorsque les Schwytzois de
Seewen se présenteront comme adversai-
res. Le sport a beau faire de l'incertitude
sa règle d'or, les Schwytzois n'agiront
pas avec le dilettantisme regrettable des
gens de Leukergrund.

Cela, on en est persuadé!
Saint-lmier: Hamel; Widmer,

Bôhlen; Martin Tanner, Genoz; Duper-
tuis, Houriet, Stauffer; Niklès, Neinin-
ger, Perret; Laurent Tanner, Russo,
Wissen; Ogi.

Leukergrund: Leutzer; Matthieu,
Loscher; Bovet, A. Ammann; Marx,
Meichtry, Fux; Marty, Kuonen, Mon-
tani; Oggier, Arnold, Brunner; B.
Ammann.

Arbitres: MM. Stahli et Imark.
Notes: patinoire d'Erguel, 250 specta-

teurs.
Pénalités: 4 X 2' + 1 X 5' à Genoz; 9

x 2' + 1 X 5' à Meichtry, 1 X 10' à
Marx et double pénalité de match à
Marx et Meichtry.

Buts: 30" Stauffer, 1-0; 5'01" Houriet
(Stauffer), 2-0; 8'26" Laurent Tanner
(Russo), 3-0; 9'13" Widmer (Dupertuis),
4-0; 41'16" Perret (Niklès), 5-0.

Nicolas Chiesa

Dernière acte de la saison au Communal

• HC LE LOCLE - CP YVERDON 1-3 (0-2 1-0 0-1)
Le rideau est définitivement tombé sur le championnat de deuxième ligue

en Suisse romande. Yverdon rejoindra la première ligue à la faveur de sa
victoire sur les Loclois. Mais ce ne fut pas sans peine.

Alors qu'il restait douze secondes de jeu et que les Loclois jetaient leurs
dernières forces dans la bataille, afin d'obtenir au moins un point dans ce
tour final, Rippstein récupéra le puck dans la zone de défense des visiteurs et
s'en alla battre le vaillant Fontana, propulsant du même coup l'équipe
vaudoise en première ligue.

Une nouvelle fois, les Loclois ont man-
qué de réussite et auraient mérité un
sort meilleur. En effet ils ont joué le jeu
jusqu'au bout bien que leurs chances se
soient envolées dès les premières rencon-
tres.

Face à l'équipe vaudoise qui termine
ainsi ces finales sans avoir connu la
défaite, les joueurs du Communal ont
disputé une de leurs meilleures parties
de cette saison, avec le match contre
Saint-lmier de samedi dernier. Ils ont
posé bien des problèmes à une équipe
d'Yvedon assez nerveuse et qui voulait
éviter à tout prix un match de barrage
avec Saint-lmier.

Si les visiteurs prirent l'avantage au
cours de la première reprise, les Loclois
réduisirent la marque au cours de la
période intermédiaire.

A DEUX DOIGTS DE L'EXPLOIT
Sentant un exploit possible, les Loclois

forcèrent encore la cadence dans le der-
nier tiers. Ils furent bien près de renver-
ser la situation en leur faveur mais un tir
puissant de Turler percuta le poteau,
alors que Raval, peu après, se présenta
seul devant Stalder sans pouvoir le
tromper. Les hommes de l'entraîneur
Yvan Dubois venaient de manquer leur
chance de créer une grosse surprise.

Au début de la saison les Loclois espé-

raient participer aux finales de promo-
tion avec l'ambition de retrouver si pos-
sible la première ligue. Ils connurent
alors des fortunes diverses et échouèrent
finalement dans leur entreprise. Cepen-
dant ils auront connu quelques belles
satisfactions.

Lundi soir, soit avant la dernière ren-
contre, le président Francis Calame, lors
d'une séance de comité, a fait part de son
intention d'abandonner la présidence du
club après cinq années de travail fruc-
tueux à la tête du HC Le Locle. Les diri-
geants loclois ont pris acte avec regret de
sa décision et souhaitent trouver au plus
vite l'oiseau rare qui reprendra la direc-
tion du club.

Le Locle: Fontana; Pilorget, Dumas;
Girard, Turler, Déruns; Kolly, Boiteux;
Juvet, Raval, Vuillemez.

Yverdon: Stalder; Rolf Leuenberger,
Reto Leuenberger; Grimaître, Rotzer,
Rey; Ogiz, Vioget; Rippstein, Narbel,
Barraud.

Buts: 9' Ogiz (1-0); 20' Grimaître (0-
2); 26' Déruns (1-2); 60* Rippstein (1-3).

Pénalités: 1 x 2 '  contre Le Locle, 2
X 2' contre Yverdon.

Arbitres: MM. Troillet et Duvoisin.
Notes: Patinoire du Communal, glace

en parfait état, 200 spectateurs dont une
forte cohorte de supporters yverdonnois.

Mas.

Baroud d'honneur des Loclois

Double victoire pour les Vallonniers
Tournoi du 1er Mars à Fleurier

Comme chaque année, le Tournoi du
1er Mars organisé par le CP Fleurier a
connu un grand succès. Il était ouvert
aux catégories minis et «moslritos». Les
petits hockeyeurs fleurisans ont rem-
porté deux victoires.

Dans la catégorie «moskitos», Fleurier
a terminé en tête devant La Chaux-de-
Fonds, et Noiraigue.

Chez les minis, Fleurier premier égale-
ment, suivi de La Chaux-de-Fonds et du
Locle.

Les Coupes du tir aux pénalités ont

été remportées par La Chaux-de-Fonds
dans les deux catégories.

Les Coupes fair-play sont revenues à
Noiraigue («moskitos») et au HC La
Chaux-de-Fonds (minis).

Hors championnat, un match opposait
les écoles de hockey sur glace de La
Chaux-de-Fonds et de Fleurier. Cette
rencontre fut, comme chaque année, le
clou du tournoi, suivie par un nombreux
public.

Qui l'a emporté? Walther Rutz, prési-
dent du club fleurisan a déclaré: «Tous
les deux ont gagné!» (jp)

Sur lapointe des p atins pour poser la mascotte sur la cage... (Impar-Charrère)

pronostics
î?

Pour le prochain concours du Sport-
Toto, dix experts ont fourni les prévi-
sions suivantes:

; x 2
3. Bâle - Aarau 4 4 2
2. lAusanne - Young Boys 4 3 3
3. Lucerne - Grasshoppers 2 3 5
4. Ne Xamax — Winterthour 8 1 3
5. Servette - Chx-de-Fds 7 2 3
6. Sion - Vevey 6 2 2
7. Wettingen - Saint-Gall 2 4 4
8. Zurich - SC Zoug 7 2 1
9. Bellinzone - Lugano 3 4 3

10. Bienne — Etoile Carouge 4 4 2
11. Chiasso - Locarno 4 .') 3
12. Mendrisio - Chinois 3 S 2
13. Yverdon - Granges 2 2 6

Pwjinotioii a rarracrie
Chapijpionnat*de ligue nationale

La dernière incertitude dans le
championnat de ligue nationale 84-85
a été levée mardi soir à Berne. En
s'imposant 4-3 à l'Allmend, Olten a
arraché sa promotion en LNA. Les
Soleurois évolueront donc avec
Zurich, Ambri et Sierre la saison
prochaine.

Rien n'aura été facile pour Olten à
Berne. Face à un adversaire qui a
joué le jeu, les Soleurois étaient

menés 3-2 à treize minutes de la fin
du match. Mais deux buts des deux
Canadiens, Theberge et Lavoie, ren-
versaient la situation. A noter que
Berne a sorti son gardien Grubauer
à une minute de la fin du match alors
que le score était nul (3-3). Une belle
leçon de sportivité.

Enfin, en partageant l'enjeu avec
Sierre (4-4), le CP Zurich termine à la
première place de ce tour relégation-
promotion et s'est assuré le titre de
champion de LNB.
LNA/LNB.TOUR
DE RELÉGATION-PROMOTION
Beme - Olten 3-4

(1-2,0-0,2-2)
Zoug - Langnau 2-7

(1-1,1-4,0-2)
CP Zurich - Sierre 4-4

(1-1, 1-0,2-3)
Ambri-Piotta - Coire 15-5

(2-1,5-1,8-3)

CLASSEMENT FINAL
J G N P Buts Pt

l.CP Zurich 14 10 1 3 81-52 21
2. Ambri 14 10 0 4 98-51 20
3. Sierre 14 8 3 3 70-54 19
4. Olten 14 7 1 6 55-60 15
5. Langnau 14 6 1 7 49-53 13
6. Zoug 14 5 1 8 48-84 11
7. Berne 14 4 0 10 51-70 8
8. Coire 14 2 1 11 49-74 5

LNB, TOUR DE RELÉGATION
Rapperswil-Jona - Dubendorf 12-10

(3-1,2-4,7-5)
Wetzikon - Genève-Servette 6-9

(4-1,1-5, 1-3)
Hérisau - Langenthal 10- 4

(4-2,3-1,3-1)
Viège - Bâle 7-5

(0-0,3-3,4-2)

CLASSEMENT FINAL
J G N P Buts Pt

1. Dubendorf 40 22 1 17 279-234 45
2. Rapperswil 40 19 7 14 215-178 45
3. GE Servette 40 18 5 17 178-172 41
4. Bâle 40 18 5 17 231-204 41
5. Hérisau 40 15 8 17 217-228 38
6. Langenthal 40 12 3 25 194-285 27
7. Wetzikon 40 9 2 29 162-287 20
8. Viège 40 7 1 32 152-284 15

(si)

Contre l'équipe de Suisse

Adversaire de l'équipe de Suisse ce soir
à Malley (20 h. 15), la sélection des
«Swiss Canadiens» sera dirigée par Real
Vincent, joueur du HC Lausanne. La
formation canadienne alignera dans la
cage Thierry Andrey (Lugano).

On note dans cette formation la pré-
sence de Paul-André Cadieux, ex-entraî-
neur de Fribourg-Gottéron, et celle des
deux internationaux suédois de Lugano,
Mats Waltin et Kent Johansson.

Thierry Andrey (Lugano), Dino Eisen-
ring (Lausanne).

Défenseurs: Mats Waltin (Lugano),
Ron Wilson (Davos), Jefen Gagnon (Fri-
bourg), Neil Nocholson (Langnau), Greg
Theberge (Olten), Paul-André Cadieux
(Fribourg), Gaston Therrien (Berne).

Attaquants: Fernand Leblanc
(Coire), Gaétan Boucher (Berne), Kent
Johansson (Lugano), Lance Nethery
(Davos), Jean Lussier (Lausanne),
Roberto Lavoie (Olten), Daniel Métivier
(Sierre).

Du beau monde

En première ligue

Grâce à un but de Frischknecht à 34
secondes de la fin du match, Ascona a
remporté à Lugano son match de bar-
rage contre Biilach pour la première
place du groupe 1 de première ligue.
Devant seulement 543 spectateurs, les
Tessinois se sont imposés 3-2 (1-1, 1-1,
1-0).

Ascona recevra donc Grindelwald
jeudi pour le début des finales de promo-
tion, tandis que Biilach se rendra à Lau-
sanne, (si)

Succès d'Ascona



L'antenne réceptrice au haut de la Vy
Pour 1900 abonnés seulement.

(Impar-Charrère)

Serac-Valtra distribue des pro-
grammes TV et radio à Fleurier
(depuis 1977), Môtiers, Couvet et
Saint-Sulpice.

En décembre dernier, la société
a envoyé une circulaire à ses 1900
abonnés. Elle les a priés de verser
32 francs, somme qui couvrira le
paiement des droits d'auteur du
1er mai 1982 au 31 décembre 1984.
Droits encaissés pour les program-
mes étrangers captés et lancés
dans le câble — ceux des program-
mes suisses sont réglés par la taxe
de la concession que paie aux PTT
chaque possesseur d'un appareil.

En réclamant cet argent, Serac-
Valtra ne faisait qu'obéir à l'arrêt
du Tribunal fédéral du 20 janvier
1981, confirmé en mars 1984.
Comme le tarif n'avait pas encore
été fixé (l'Association suisse des
téléréseaux a fait recours au Tri-
bunal fédéral) Sérac avait différé
l'encaissement des droits.

A Neuchâtel , par contre, Vidéo-
2000 a mis de l'argent de côté pour

les régler le moment venu. Et
Coditel, à La Chaux-de-Fonds, les
encaisserait aussi — nous n'avons
pas pu atteindre le responsable.

Un avocat fleurisan, Me Biaise
Galland, est parti en guerre contre
le téléréseau vallonnier en
publiant une lettre ouverte dans le
«Courrier du Val-de-Travers-
Hebdo».

D'après lui, Serac-Valtra devait
prévoir d'encaisser ces droits dès
le raccordement de l'abonné. Ceci
en vertu de la loi fédérale de 1922
concernant le droit d'auteur sur
les œuvres littéraires et artisti-
ques.

Conseil de M. Galland: ne payez
pas ces 32 francs d'arriérés.

Si les abonnés le suivent dans ce
raisonnement, Sérac-Vatra risque
de faire la grimace. Avec 1900 rac-
cordements et des installations
techniques qui permettraient d'en
relier 20.000, la société ne nage pas
dans l'opulence...

• LIRE EN PAGE 21

Sphère privée: Je canton de Berne
Veut foudre la quadrature du cercle

Le Conseil exécutif bernois a autorisé
la direction de la justice à soumettre à la
procédure de consultation le projet de loi
cantonale sur la protection des données.
Selon le communiqué diffusé hier par
l'Office d'information, le projet tient
compte dans une large mesure du modèle
de loi sur la protection des données éla-
boré en 1983 par la Conférence des direc-
teurs cantonaux de justice et police et du
projet de loi fédérale sur la protection
des données.

Le projet mis au point sous la respon-
sabilité de la direction de la justice du
canton de Berne définit les donnés dites
sensibles: ce sont toutes les informations
relatives aux opinions et activités reli-
gieuses, philosophiques, politiques ou
économiques.à l'appartenance raciale, à
la sphère intime de la personne, en parti-
culier l'état psychique, mental ou physi-
que. La loi s'applique à tout traitement
de données personnelles, entrepris par

des organes du canton, des communes,
des autres collectivités et établissements
de droit public ainsi que par des person-
nes privées s'acquittant d'une tâche
publique.

Le projet réglemente par ailleurs le
traitement des données personnelles, les
conditions et charges attachées aux
fichiers, les droits de la personne concer-
née (consultation, renseignements, recti-
fications, responsabilité), ainsi que la
procédure de protection juridique.

Pour la surveillance, deux solutions
sont proposées: une commission canto-
nale pour la protection des données, élue
par le Grand Conseil, ou un délégué à la
protection des données (à plein ou à mi-
temps) également nommé par le Parle-
ment.

La procédure de consultation canto-
nale durera jusqu'au 8 mai prochain.

(ats)

S
Téléski pour débutants

Le Ski-Club de Moutier envisage
l'achat d'un téléski démontable et trans-
portable destiné aux débutants et aux
jeunes skieurs. Si l'assemblée générale
accepte cette proposition, les débutants
pourront ainsi faire leurs premières
armes avant de se rendre dans les sta-
tions équipées de remontées mécaniques.
Cette installation de fabrication ita-
lienne offre la possibilité de tirer quel-
que 300 personnes à l'heure sur 200
mètres environ, (cd)

bonne
nouvelle

ai
Elle a vu le jour à Tavannes, en 1961,

et tout naturellement, deux ans plus
tard, Martine Kesselburg a suivi ses
parents qui se sont installés au Locle.
Fille de musicien, elle ne pouvait se sous-
traire à cette même vocation et à l'âge de
six ans et demi, déjà, elle chantait en duo
avec son père lors d'une soirée privée qui
s'est déroulée aux Trois-Rois.

Et c'est ainsi, de succès en succès et au
bénéfice d'un excellent bagage musical,
qu'elle a poursuivi une carrière commen-
cée très tôt, parallèlement à la fréquen-
tation obligatoire des écoles primaires,
puis secondaires. En chantant en France,
dès 1975, elle anime de très nombreuses
soirées avec les orchestres «Flash-
Galaxy» d'abord, puis «Prélude», enfin
avec Boby Maeder et son «AU Star».

Pour autant, elle n oublie pas ses origi-
nes et elle continue de prêter son con-
cours à l'orchestre «Andy Villes», créé
par son père, parfois aussi avec Gilbert
Schwab et avec le même enthousiasme,
elle a chanté «Le petit chevrier» avec les
Francs-Habergeants ou «L'Ave Maria»
lors de mariages.

Tout naturellement, en 1982, au terme
de tant d'expériences, Martine Kessel-
burg a choisi de se lancer à fond dans la
carrière musicale avec le groupe «Fogo».
Courageuse et tenace, mais lucide, elle
sait que les obstacles à vaincre seront
nombreux, mais elle veut poursuivre la
voie qui est la sienne depuis toujours et
avec ses amis du groupe «Fogo», elle
entend bien que le succès, dans un avenir
plus très lointain, récompensera ses
efforts et ses immenses sacrifices, (sp)

quidam
D un coup de
baguette magique

J
Il est coupable. Donc, la justice

avait raison. Donc j'avais raison
de le condamner. Mais bon, per-
sonne ne s'était soucié de le lui
f aire savoir, et il a péché par igno-
rance. D'où son acquittement

Et voilà, d'un coup de baguette
magique, la présidente du Tribu-
nal de police de Neuchâtel s'est
sortie d'une aff aire «f éerique»,
mais grotesque. Dont le monde
entier a ri. Parce que la presse
internationale s'est amusée du
dessert du président f rançais
François Mitterrand servi au
Palais DuPèyrou. Et du cuisinier
qui l'avait conf ectionné , cuisinier
condamné pour avoir enf reint la
loi soit parce qu'il avait utilisé de
l'absinthe, soit~ parce qu'il n'en
avait pas employée. Fraudeur ou
escroc

Pendant ce temps, dans le can-
ton, les contribuables se sont
indignés. Le tribunal n'a-t-il donc
rien de plus pressant à f a i r e  que
de s'amuser à pareils jugements?
N'y  a-t-il vraiment pas plus
urgent?

Les déf enseurs du prévenu, lors
du second jugement, après cassa-
tion, ont parlé d'un «secret de
polichinelle». L'absinthe, tout
«bon Neuchâtelois» en possède
une bouteille. Et de nombreux
juges, vraisemblablement, comme
certains conseillers d'Etat,
l'apprécient Puisque, selon une
loi certes originale, il est interdit
d'en f abriquer, mais pas d'en con-
sommer.^

Hier, la Fée verte devait rire
sous cape, dans sa cachette, du
mauvais tour qu'elle avait joué à
la justice, sa vieille ennemie. Elle
était la dernière victime de la
chasse aux sorcières neuchâteloi-
ses, elle le restera tant que la jus-
tice n'aura pas cédé. En atten-
dant, elle l'a couverte de ridicule.
La colère et la peur avaient leur
couleur: rouge et vert, le ridicule
a choisi la sienne: bleue-

Daniel Aimone devra changer
encore le nom de son poison «f ée-
rique». Le souff lé s'appelle déjà
«selon vos désirs». Mais ce n'est
pas avec un verre d'absinthe qu'il
f êtera son acquittement: il n'en
boit jamais, il a horreur du goût
de l'anis...

Anouk ORTLIEB

Le 8 mars pro chain, à Bienne, M. Ernest Domon, originaire de Soulce, fêtera son
centième anniversaire. Un bel anniversaire qui n'aurait cependant rien d'extraordi-
naire si son épouse, née Louisa Mathez à Porrentruy, ne devait pas, elle aussi,
devenir centenaire en juin prochain.

Ernest et Louisa se sont rencontrés à Bienne en 1907, ville où ils se sont mariés en
1908. Une bien belle histoire d'amour... (photo Impar-cd)
• LIRE EN PAGE 23
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Absinthe du président:
le soufflé se dégonfle

La présidente du Tribunal de
police de Neuchâtel a rendu son
jugement hier. Elle a acquitté M.
Daniel Aimone, qui avait servi au
président Mitterrand un «Soufflé
de la Fée» au dessert.

Mais le cuisinier-tenancier du
Palais Du Peyrou a tout de même
été)..reconnu coupable d'infrac-
tions à la loi sur les denrées ali-
mentaires, à l'ordonnance d'exé-
cution de la loi sur l'interdiction
de l'absinthe, (ao)
• LIRE EN PAGE 21

Tribunal de police
de Neuchâtel

Après là pollution dé la fromagerie
de Chézard dans le Val-de-Ruz

En décembre 1982, une curieuse
pollution au perchloréthylène ren-
dait impropre à la consommation
quelque 1200 meules de fromage
entreposées dans la cave de la fro-
magerie de Chézard. On a finalement
découvert que ces émanations prove-
naient d'une fuite à la Fabrique
d'horlogerie de Fontainemelon
(FHF): le liquide s'était écoulé dans
le canal collecteur des eaux usées
menant à la STEP.

La fromagerie étant également
connectée à ce collecteur, en aval, les
émanations toxiques ont passé par la
tuyauterie de cette dernière et
endommagé les fromages.

FHF a dédommagé entièrement le
fromager pour les dégâts causés par

cette fuite inopinée, mais le directeur
de l'entreprise et le responsable de la
sécurité devaient répondre, hier
devant le tribunal de Cernier,
d'infraction contre la protection des
eaux et de pollution professionnelle
des eaux. ¦ ¦iP - -

La fuite n'ayant pas été provoquée
par une négligence ou un défaut
d'entretien, mais une défectuosité
mécanique, les deux prévenus ont
été acquittés au terme de trois heu-
res d'audience, (ms)
• LIRE EN PAGE 27

Les dirigeants de FHF acquittes
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Off. du tourisme du Jura bernois, av.
Poste 26, Moutier, 0 (032) 93 53 66.

Service social du Jura bernois,
(inform., renseignements et con-
seils): Courtelary, rue de la Préfec-
ture, 0 (039) 44 14 24. Corgémont,
Centre Village, 0 (032) 97 14 48.
Bévilard, rue Principale 43, 0 (032)
92 29 02.

Centre social protestant: service de
consultation personnelle, con-
jugale et sociale sur rendez-vous,
0 (032) 93 32 21.

Pro Senectute Jura bernois: service
d'information et d'action sociale en
faveur du 3e fige. Consultations sur
rendez-vous, 0 (032) 91 21 20.

Information diabète (ADJB): Case pos-
tale 40, Saint-lmier.

La Main-tendue: No 143.

Saint-lmier
Cinéma Lux: relâche.
CCL: expo dessins concours affiches Carna-

val, vern. à 17 h. 30.
Bibliothèque municipale (Ecole primaire):

me, 16-18 h., ve, 15 h. 30-19 h. 30.
Ludothèque: ma, 15-17 h., ve, 16-18 h.
Vestiaire: troc d'habits, lu, 15-17 h., je, 15-

17 h., 19 h. 30-21 h.
Bureau renseignements: rue du Marché

6, 0 41 26 63.
Centre de culture et loisirs: 0 41 44 30.
Services techniques: électricité, 0 41 43 45;

eaux et gaz, 0 41 43 46.
Service du feu: 0118.
Police cantonale: 0 4125 66.
Police municipale: 0 4120 46.
Ambulance: 0 42 1122.
Pharmacie de service: Voirol,

0 41 20 72. Ensuite, 0 No 111.
Hôpital: 0 42 11 22. Chambres communes:

tous les jours, 13 h. 30 à 15 h., 18 h. 30
à 19 h. 30. Demi-privé, 13 h. 30 à 16 h.,
18 h. 30 à 20 h. Privé, 13 h. 30 à 20 h.

Infirmière visitante: 0 41 40 29 ou 41 46 41
ou (032) 97 17 34.

Aide familiale: 041 33 95, 9-11 h. et
41 38 35 (urgence).

A.A. Alcool, anonymes: 0 41 12 18.

Courtelary
Préfecture: expo Claire Comment, 8-11 h.

30, 14-16 h. 30.
Service du feu: No 118.
Police cantonale: 0 4410 90.
Administration district: 0 44 1153.

Infirmière visitante: 0 44 14 34 ou
44 34 24.

Médecins: Dr Chopov 0 (039) 44 13 42 -
Dr Ennio Salomoni (032) 97 37 66 à
Corgémont - Dr Ivano Salomoni, tél.
(032) 97 24 24 à Sonceboz et Dr Leuen-
berger (032) 97 33 67 à Corgémont.

Tramelan
Cinéma Cosmos: relâche.
Ludothèque: ma et je, 15-17 h.
Bureau de renseignements: Grand-Rue,

0 (032) 97 52 78.
Services techniques et permanences eau-

électricité: 0 97 41 30.
Feu : 0 138.
Police cantonale: 0 97 40 69.
Police municipale: 0 97 51 43; en dehors

heures bureau 0 97 50 66 et 97 58 29.
Médecins: Dr Graden 0 (032) 97 53 53. Dr

Meyer 0 (032) 97 40 28. Dr Geering
0 (032) 97 45 97.

Pharmacies: H. Schneeberger 0 (032)
97 42 48; J. von der Weid, 0 (032)
97 40 30.

Infirmière visitante et dépôt sanitaire:
0 97 68 78 lu-ve, 14-15 h., sa-di, 12 h.
30-13 h. 30.

Aide familiale: 0 97 61 81.
Centre de puériculture: Collège 11,

0 97 62 46, ve, 15-17 h.
Landau-service: Collège 11, 0 97 66 71.

Tavannes
Cinéma Royal: relâche.
Vivarium Ophidia: me, sa, di, 14-18 h.

Moutier
Cinéma Rex: 20 h. 30, Dead Zone.
Musée: expo Noir-Blanc, ma-je-ve, 19 h. 30-21

h. 30, sa, 16-38 h., di, 10-32 h., 36-38 h.
Bureau renseignements: Pro Jura,

Hôtel-de- Ville 16, 0 93 18 24.
Services industriels: 0 93 12 51; en dehors

des heures de bureau 0 93 12 53.
Service du feu: 0 93 18 18.
Police cantonale: 0 93 38 31.
Police municipale: 0 93 33 03.
Hôpital: 0 93 61 11.
Ambulance: 0 93 40 40.
Sœur visitante: 0 93 14 88.
Sœurs garde-malades: 0 93 18 69.
Centre de puériculture: 0 93 20 72.
Pharmacie d'office: Liengme, 0 93 15 34

ou 0 93 17 70.

Bienne
Palais des Congrès: 20 h. 15, concert par

Guher et Siihrer Pekinel, pianistes;
oeuvres de Mozart, Debussy, Lutos-
lawsky, Stravinski.

Photoforum Pasquart: expo Dominique
Uldry et Albrecht Léo Kunz, ma-di,
15-19 h.

Galerie Schiirer: expo Wolfgang Zat.
Musée Oméga: je, 15-19 h.
Musée Robert: expo flore et faune, 14-18 h.
Musée Schwab: 10-12 h., 14-17 h.
CINÉMAS
Apollo: 15 h., 20 h. 15, La fille en rouge; 17

h. 45, Les soeurs de la balance du bon-
heur.

Capitol: 15 h., 17 h. 45, 20 h. 15, Missing in
action.

Elite: 16 h. 05, 17 h. 40, 19 h. 15, 20 h. 50,
Little Girls Lost.

Lido 1: 15 h., 17 h. 45, 20 h. 15, La corde
raide.

Lido 2: 15 h., 17 h. 45, 20 h. 30, Stanger
than Paradise.

Métro: programme non reçu.
Palace: programme non reçu.
Rex: 15 h., 20 h. 15, La déchirure; 17 h. 45,

L'air du crime.
Studio: 14 h. 30, 16 h. 30, 18 h. 30, 20 h. 30,

Rembetiko.

:j J ur& bernois

Service social des Fr.-Montagnes: Cen-
tre de puériculture , aide familiale
et soins à domicile, Le Noirmont,
rue du Pâquier, 0 53 17 66.

Transport handicapés, service «Kan-
gourou»: 0 65 1151 (Porrentruy),
ou 22 20 61 et 22 39 52 (Delémont).

La Main Tendue: 0 143.

Le Noirmont
Cinéma: relâche.
Ludothèque: salle sous l'église, 3e me du

mois, 13 h. 30-16 h. 30.

Les Breuleux
Cinéma Lux: relâche.
Ludothèque: anc école prim., 4e me du

mois, 13 h. 30-16 h. 30.

Saignelégier
Ludothèque: France 7, ma, 15-17 h. 30.
Syndicat d'initiative et Pro Jura: rensei-

gnements 0 51 21 51.
Préfecture: 0 51 1181.
Police cantonale: 0 51 11 07.
Service du feu: No 118.
Service ambulance: 0 5122 44.
Hôpital et maternité: 0 5113 01.
Médecins: Dr Boegli, 0 51 22 88; Dr Blou-

danis, 051 12 84; Dr Meyrat,
0 51 22 33; Dr Baumeler, Le Noir-
mont, 0 53 11 65; Dr Tettamanti, Les
Breuleux, 0 54 17 54.

Pharmacie Fleury: 0 (039) 51 12 03.
Service social tuberculose et asthme:

0 (039) 51 1150.
Aide familiale: 0 51 14 37.

Delémont
Cinéma Lido: 20 h. 30, Porky's 2.
Cinéma La Grange: programme non reçu.
Bibliothèque ville (Wicka II): lu, ma, je, 15-

19 h., me, 16-20 h. 30, ve, 14-18 h., sa,
10-12 h.

Bibliothèque des jeunes: rue de l'Hôpital,
lu au ve, 14-17 h. 30.

Ludothèque (rue du Fer 4): ma, me, je, 14-
17 h. 30, ve, 15 h. 30-20 h., sa, 9-11 h.

Centre culturel régional: 0 22 50 22.
Auberge de jeunesse: 0 22 20 54.
Maison des jeunes: me et sa, 14-18 h., ve, 15

h. 30-18 h.
Piscine couverte: lu à ve, 9-21 h., ma, 11-21

h., sa, 9-19 h., di, 9-18 h.
Bureau renseignements: 0 22 66 86.
Services industriels: 0 22 17 31.
Service du feu: 0 118.
Police cantonale: 0 21 53 53.
Police municipale: 0 22 44 22.
Hôpital et ambulance: 0 21 11 51.
Pharmacie d'office: jusqu'à 20 h., du Til-

leul, 0 22 11 34.
Sœur visitante: 0 22 20 36.

Sœurs garde-malades: 0 22 16 60.
Centre de puériculture: 0 22 55 34.
Baby-sitting: 0 22 28 41.

Porrentruy
Cinéma Casino: 20 h. 30, Emmanuelle.
Cinéma Colisée: 20 h. 30, Greystoke la

légende de Tarzan.
Bibliothèque municipale: Hôtel-Dieu, ma,

16-19 h., me, je, ve, 16-18 h., sa, 10-12 h.
Bibliothèque des jeunes: Hôtel-Dieu, ma,

16-19 h., me 14-18 h.
Ludothèque (Tilleuls 2): me, 14-16 h. 30, ve,

16-18 h. 30.
Jardin Botanique: 8-17 h.; collection serre:

8-12 h., 14-17 h.
Syndicat d'initiative régional:

0 66 18 53.
Service du feu: 0118.
Police cantonale: 0 6611 79.
Police municipale: 0 661018.
Hôpital et ambulance: 0 65 11 51.
Pharmacie d'office: jusqu'à 20 h., Erard,

066 1044.
Consultations conjugales: 0 93 32 21.

Bois du Petit-Château: parc d'acclimata-
tion, 6 h. 30-17 h.

Vivarium: 14-17 h.
Musée paysan: me, sa, di, 14-17 h.
Musée international d'horlogerie: 10-12, 14-

17 h.
Musée des beaux-arts: fermé.
Musée d'histoire naturelle: 14-17 h.
Musée d'histoire et médaillier: lu-ve, ouv.

sur demande, sa-di, 10-12 h., 14-17 h.,
expo «La Chaux-de-Fonds en fêtes».

Beau-Site: expo «Masques et Fêtes», pho-
tos de M. Jaques, 9-12 h., 14-18 h. 30.

Galerie Sonia Wirth: expo Edouard Jean-
maire et ses amis, ma-ve, 14-18 h. 30,
sa, 14-17 h.

Galerie du Manoir: expo Jean-Marie Meis-
ter, ma-sa, 15-19 h., me, 15-22 h., di,
10-12 h.

Galerie L'Echoppe: expo Henri Matthey-
Jonais, 14-19 h., sa, 14-17 h.

Galerie Club 44: expo dessins, collages et
estampes, Michel Seuphor, 18-20 h. 30.

Galerie Louis Ducommun: ma, je, sa, 17 h.
30-21 h.

Bibliothèque de la Ville et département
audio-visuel 9-12 h., 13 h. 45-20 h.; dis-
cothèque, 16-20 h.

Bibliothèques des Jeunes: Président-Wil-
son 32, et Jardinière 23: 13 h. 30-18 h.

Ludothèque: Serre 16, ma, 16-19 h., je, 16-
18 h.

Ménageothèque: rens. 0 28 14 46.
Patinoire: tous les jours, 9-11 h. 45; lu, ma,

je, ve, 14-15 h. 45; me, 14-16 h. 45; sa,
14-16 h. 30; di, 15-17 h.; ve, sa, 20 h.
30-22 h.

Piscine des Arêtes: lu-ma, 10-20 h., me-je-
ve-sa, 10-21 h., di, 9-18 h.

Cabaret Rodéo: Dancing-Attractions.
Le Scotch: Bar-Dancing-Attractions.
Club 55: Dancing-Attractions.
Le Domino: Cabaret-Attractions.
La Boule d'Or: Bar-Dancing.
Centre de rencontre: ma, je, ve, 16-18 h., 19

h. 30-22 h.; me, 17-22 h., sa, 14-22 h.,
di, 14-20 h.

Centre de loisirs pour enfants, ferme Gal-
let: lu-ma-je-ve, 16-18 h., me, 15-18 h.

Centre de jeunesse suisse allemand: Doubs
107, me, 17-22 h., 0 23 24 26.

Informations touristiques: 0 28 13 13,
rue Neuve 11.

Planning familial: Rocher 1, tél. 28 56 56.
Consultations conjugales: 0 (038) 24 76 80.
Service d'aide familiale: 023 88 38 et

23 98 00,8-12 h., 14-16 h.
Ecole des parents: 0 26 87 76 et 23 10 95.

Garderie: ma, tél. 23 28 53; ve, tél.
26 99 02.

Parents information: 0 (038) 25 56 46.
Information allaitement: 026 06 30 et

(038) 3617 68.
Crèche de l'amitié: Manège 11, 0 28 64 88.
Crèche Beau-Temps 8: 0 26 87 77.
Services Croix-Rouge, 028 40 50. Baby-

sitting, 7 h. 30-11 h. 30; soins à domi-
cile et conseils diététiques, 7 h. 30-12
h., 14-17 h. 30.

Soins à domicile, Serre 12: 0 28 41 26.
Consult. pour stomisés, ligue contre la

tuberculose: Serre 12, je, 9 h.,
0 28 54 55.

Information diabète: Serre 12, ve après-
midi, 0 28 41 26.

Assoc. des sourds: permanence dernier je
du mois, 13-15 h., Jardinière 23.

Pro Infirmis: Léopold-Robert 90,
0 23 97 01.

Boutique 3e âge: Serre 69, 14-17 h.
Vestiaire Croix-Rouge: Paix 73, me, 14-18

h. 30, je, 14-18 h.
Habillerie du CSP: Soleil 2, me et ve, 14-18 h.
Vieux Puits du CSP: Puits 1, me et ve, 14-

18 h., sa, 9-11 h. 30.
Boutique et bouquiniste CSP: Soleil 4, lu

au ve, 14-18 h.
Pro Senectute: Service soc., gym, natation;

L.-Robert 53, 0 23 20 20, le matin.
Repas à domicile: 023 20 53, le
matin. Cours de ski de fond.

AVIVO: 0 23 02 70 ou 23 50 85.
Accueil du Soleil: Serre 67, 14-17 h., je

fermé.
Eglise réformée: secrétariat, 0 23 52 52.
Drop in (Industrie 22): 16-19 h., 0 28 52 42.

Ma etje, 20 h. 30-23 h.
Service médico-social (Paix 13): info., pré-

vention et traitement de l'alcoolisme,
0 23 16 23.

SOS alcoolisme: 0 (038) 25 19 19.
Alcooliques Anonymes AA: 0 28 23 76,

permanence 24 h. sur 24.
Groupe familial Al-Anon (aide aux familles

d'alcooliques) : 0 23 07 56 et 23 67 03.
La Main-tendue: 0 143. 20" d'attente.
Aide aux victimes de désaxés sexuels «Les

Oeillets», 0 26 51 50 ou 28 70 08.
Hôpital: 0 21 11 91.
Pharmacie d'office: jusqu'à 20 h. 30, Cen-

trale, L.-Robert 57. Ensuite, police
locale, 0 23 10 17, renseignera.

Service d'urgence médicale et dentaire:
0 23 1017 renseignera. (N'appelez
qu'en cas d'absence du médecin de
famille).

Consommateurs Information: Grenier 22,
lu, 14-17 h., 0 23 37 09.

Consult. juridiques, Serre 67, je, 16-19 h.
Centre social protestant: Temple-Ail. 23,

consult. sociales, juridiques, conjuga-
les, pour étrangers, lu-ve, 8-12 h., 14-18
h., 0 28 37 31.

Chômage information: Serre 67, tél.
23 18 19, lu 17 h. 30-19 h.

Ass. déf. chômeurs: Ronde 21, 0 28 40 22.
Société protectrice des animaux: D.-JeanRi-

chard 31, 0 23 45 65, 17-19 h.

Police secours: 0117.
Feu: 0 118.

CINÉMAS
Corso: 20 h. 45, Les nuits de la pleine lune.
Eden: 20 h. 45, La 7ème cible; 18 h. 30, Les

bachelières du sexe.
Plaza: 20 h. 45, Moscou à New York.
Scala: 20 h. 45, La compagnie des loups.

La Chaux-de-Fonds
¦ 
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Uouvet , cinéma Uolisee: relâche.
Couvet, ludothèque: lu, 17-18 h. 30, me, 14-

16 h.
Fleurier, collège primaire Longereuse:

bibliothèque communale, lu et ma, 17-
20 h., je, 15-18 h.

Fleurier, Centre de rencontre: 0 61 35 05.
Informations touristiques: gare Fleurier,

061 10 78.
Police cantonale: 0 6114 23
Police (cas urgents) : 0117.
Police du feu: 0118.
Fleurier, service du feu: 0 61 12 04 ou

118.
Centre de secours du Val-de-Travers:

0 63 19 45; non-réponse, 0 63 17 17.
Hôpital de Fleurier: 0 6110 81.
Hôpital et maternité de Couvet:

0 63 25 25.
Ambulance: 0 61 12 00 et 6113 28.
Fleurier, infirmière visit.: tél. 61 38 48.
Fleurier, Pro Senectute: Grand-Rue 7, lu et

je matin, 0 61 35 05, repas à domicile.
La Main-Tendue: 0 143.
SOS alcoolisme: 0 (038) 25 19 19.
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Val-de-Travers
Cinéma Casino: 15 h., Robin des Bois; 20 h.

30, Fanny et Alexandre, (Ciné-Club).
Bibliothèque Ville: 14 h. 30-18 h. 30.
Bibliothèque des jeunes: 13 h. 30-18 h.
Ludothèque: M.-A.-Calame 5, lu, 15 h. 30-

17 h. 30, je, 15 h. 45-18 h. 15.
Le Dragon d'or: bar-dancing.
Patinoire: tous les jours 9-17 h., me et ve,

20-22 h., di, 9 h. 30-17 h.
Pharmacie d'office: de la Poste, jusqu'à

19 h. En dehors de ces heures, le
numéro 117 renseignera.

Permanence médicale: en l'absence du
médecin traitant, 0 No 117 ou service
d'urgence de l'hôpital, 0 (039)
31 52 52.

Permanence dentaire: No 117 rensei-
gnera.

Soins à domicile: 16 h. 30-18 h. 30, lu, me,
ve, 0 31 20 19. Ma, je, 0 31 11 49.

Information diabète: Hôpital, lu après-
midi, 0 31 52 52.

La Main-Tendue: 0 No 143.
AVIVO: 0 31 51 90.
Service aide familiale: 0 31 82 44, 9-10 h.
Planning familial: tél. 28 56 56.
Consult. conjugales: 0 (038) 24 76 80.
Office social, Marais 36, 0 31 62 22.
Aide aux victimes de désaxés sexuels, «Les

Oeillets»: 0 31 77 92.
Crèche pouponnière: 0 31 18 52, garderie,

tous les jours.
Ecole des parents: 0 31 85 18; garderie ve,

14-17 h..
Société protectrice des animaux:

0 31 13 16 ou 31 41 65.
Vestiaire Croix-Rouge: Envers 1, je, 14-18

h. 30.

Le Locle
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Val-de-Ruz

Château de Valangin: 10-12 h., 14-17 h.;
fermé ve après-midi et lu.

Hôpital et maternité: Landeyeux
0 53 34 44.

Ambulance: 0 53 21 33.
Ligue contre la tuberculose et soins à domi-

cile: lu au ve, 11-12 h., 17 h. 30-18 h
0 53 15 31.

Aide familiale: 0 53 10 03.
La Main-Tendue: 0 143.
SOS alcoolisme: 0 (038) 25 19 19.
Protec. suisse des animaux: 0 53 36 58.

Courts-circuits
Avec les plus hauts salaires d'Europe, qui peut

dire que «paix du travail» et conventions collectives
n'ont pas profité à l'ensemble des salariés?

1
Raison de ce succès: les conventions collectives *

offrent la souplesse nécessaire, par branche ou par %
région, selon le type de travail ou la conjoncture.
pour négocier des progrès sans jamais menacer f
l'existence des entreprises. f

Lorsque, initiative après initiative, la Constitution §
fédérale réglera chaque détail de la vie profession-
nelle, que restera-t-il à négocier entre partenaires I
sociaux? Attention aux courts-circuits ! |

ô
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Neuchâtel
Théâtre: 20 h., «Marie des Brumes», par

Angélique Ionatos et Spyros Sakkas.
Bibliothèque publique et universitaire:

Fonds général, lu-ve, 10-12 h., 14-18 h.,
je jusqu'à 21 h., sa, 9-12 h. Lecture
publique, lu, 13-20 h., ma-ve, 9-20 h.,
sa, 9-17 h. Expo Rousseau, me et sa,
14-17 h.

Plateau Libre: 20 h., Jean-Michel Borgeat;
22 h., Classique Vibes.

Musée d'Ethnographie: 10-12 h., 14-17 h.
Musée d'Art et d'Histoire: 10-12 h., 14-17

h., expo Biaise Jeanneret.
Musée d'Histoire naturelle: 14-17 h.
Musée d'archéologie: 14-17 h.
Galerie La Bohème: expo peintures de

Francis Maire.
Galerie du Pommier: expo photos de Carol

Gertsch.
Galerie du Faubourg: expo huiles d'André

Gence, me-ve, 14 h. 30-18 h. 30, sa-di,
15-18 h.

Pharmacie d'office: jusqu'à 21 h., Coop,
Grand-Rue. Ensuite 0 25 10 17.

Information diabète: Fbg Hôpital 65, me
après-midi, 0 (038) 24 33 44.

SOS alcoolisme: 0 (038) 25 19 19.
Alcooliques Anonymes: 0 (038) 55 10 32 (le

soir).
La Main-Tendue: 0 143.
Consultations conjugales: 0 (038) 24 76 80.
CINÉMAS
Apollo: 15 h., 20 h. 30, La déchirure; 17 h.

30, Le facteur sonne toujours deux
fois.

Arcades: 15 h., 20 h. 30, Dune.
Bio: 15 h., 18 h. 30, 20 h. 45, Je vous salue

Marie.
Palace: 15 h., 20 h. 45, Tranches de vie.
Rex: 15 h., 20 h. 45, Les rois du gag.
Studio: 15 h., 21 h., Péril en la demeure; 18

h. 45, Un dimanche à la campagne.

Cortaillod
Galerie Jonas: expo dessins de Bruno Bae-

riswyl et «technique mixte» d'Alain
Jaquet, me-di, 14 h. 30-18 h. 30.

Hauterive
Galerie 2016: expo peintures et dessins de

Sylvie Dubaï, me-di, 15-19 h., je aussi
20-22 h.

En toute saison* L'Impartial,
votre source d'informations



A l'abonnement de Musica-Théâtre

Si la nostalgie n'est plus ce qu'elle
était, les affaires demeurent toujours les
affaires. Elles semblent se pratiquer de
même manière depuis un siècle. C'est
donc dire que la pièce d'Octave Mirbeau,
interprété dimanche soir en notre théâ-
tre par les Galas Karsenty-Herbert, gar-
dait toute son actualité.

On y suit quelques jours de la vie d'un
financier hors du commun, qui après
prison et faillites a reconstruit, une
immense fortune, p iétinant les uns, rou-
lant les autres, et se faisant haïr départ
et d'autre, y compris dans sa propre
famille. Ce vilain monsieur, c'est Isidore
Lechat, remarquablement interprété par
Pierre Dux.

Du début à la fin, la satire narquoise
mène l'action. A force dialogues et
remarques, pour un jeu plutôt statique et
une mise en scène «économique», on
saura tout d'Isidore Lechat.

On découvrira avec stupeur, son esprit
roué et son ambition dénuée de tout

scrupule; mais aussi, se dévoilera la folie
du personnage, embarqué dans des
aventures auxquelles personne ne croit.

Mirbeau l'a voulu ainsi, à facettes
mutiples, pour que le propos ne soit pas
trop simple et l'homme déroutant. La
critique porte encore, et ces affaires-là
sont toujours les affaires d'aujourd'hui.
Mais ce théâtre a veilli de par sa concep-
tion et son abondance de dialogues.

La leçon laisse le souvenir d'un propos
intelligent et d'une attention certaine
mais elle ne fera guère survivre des ima-
ges frappantes, de ces moments forts  qui
soutiennent la démarche verbale.

Le théâtre c'est cela aussi: une con-
ception visuelle qui peut devenir l'évi-
dence. Avec le talent de Mirbeau et sa
pertinence, avec des comédiens qui ont
tous, bien dans leurs rôles, campé les
personnages, il ne manquait qu'un peu
de sobriété, un brin de rigueur et, peut-
être, une adaptation du texte. Les affai-
res auraient été meilleures, pour le
public , (ib)

Les aff aires sont les aff airesCette chaleur qui se fait la malle...
L'hiver finissant : pas une raison pour l'oublier

La chaleur— On en parle beaucoup dans les chaumières en cette époque de
l'année où elle est d'actualité, malgré les sautes d'humeur météorologiques.
Bien précieux s'il en est, la chaleur, une des formes de l'énergie qui nous est
perceptible par l'action qu'exerce sur nous la présence du chaud et du froid.
Définition vulgarisée qui nous conduit au coeur de son importance à l'heure
où les frimas supposent chauffage domestique. «L'Impartial» a déjà publié un
dossier relatif aux économies d'énergie dans son édition du 14 janvier écoulé,
dossier dans lequel le rôle essentiel de la fermeture des volets était mis en
exergue, dans cette perspective. Poursuite du dossier «économies d'énergie»,

en abordant le problème de la chaleur et de sa rentabilisation.

La chaleur, qui tend à se répartir de
manière aussi fine et régulière que possi-
ble, s'échappe d'une pièce bien chauffée
par les parois, les plafonds pour aller
vers l'extérieur. Maintenir par con-
séquent constante la température d'une
pièce signifie la réchauffer sans cesse
pour compenser ces pertes de chaleur.
Une manière de procéder qui coûte
cher... De là, comment faire pour «bou-
cher les trous?» Et réduire ces coûts?

ISOLATION PRIORITAIRE
Priorité à l'isolation, qui retient l'air

dans la pièce, permet des économies
d'énergie. Les pertes de chaleur dépen-
dent de nombreux facteurs. Construc-
tion de la maison, disposition des pièces
et fenêtres, exposition de la maison aux
influences météorologiques. De là, tirer
des indications générales sur la manière
dont se composent les pertes d'énergie
relèvent de la gageure. A retenir néan-
moins que la moitié de ces pertes pro-
vient du toit, des parois, et du plancher
réunis. Ce sont les secteurs à assainir en
priorité en utilisant des isolants. L'autre
moitié des pertes s'effectue par les fenê-
tres. Ces deux sources représentent pat
ailleurs environ le 70% de la perte de
chaleur. Le 30% restant de la chaleur
s'échappe par la cheminée et la cave,
sans compter préparation et consomma-
tion d'eau chaude.

Les empêcher complètement, ces per-
tes, est impossible. Par contre, elles peu-
vent être singulièrement limitées moyen-
nant des frais supportables. Une dépense
supplémentaire qui sera amortie par les
économies dans un délai de dix ans au
maximum.
• Pour les fenêtres: double vitrage et

joint étanche s'imposent.
• Parois extérieures: des moyens

d'isolation supplémentaires sont néces-
saires lors de la construction du bâti-
ment si possible, car l'isolation «a poste-
riori» est très onéreuse.
• Le toit, quant à lui, peut voir son

isolation améliorée sans grand surcroît
de frais.
• Ces parties du bâtiment sont parti-

culièrement conductrices de la chaleur.
Les valeurs moyennes se répartissent
comme suit, sur une base de chaleur
totale de cent pour cent.

DANS UNE MAISON ISOLÉE
- 35-40% s'échappent par les fenêtres.
- 30-35% par les parois externes.
- 10-15% par le toit.
- 10-15% par le plafond de la cave.

DANS UN IMMEUBLE LOCATIF
- 45-50% s'échappent par les fenêtres.
- 40-45% par les parois externes.
- 5-10% par le toit.
- 5-10% par le plafond de la cave.
Les mesures prises par les locataires,

simples et efficaces, sont variées. Elles
vont de l'utilisation à bon escient des
radiateurs à la fermeture des portes d'un
étage à l'autre, en passant par la ferme-
ture des rideaux, utiliser les appareils
ménagers d'une manière réfléchie, etc.

COORDINATION
En résumé, il s'agit donc de coordon-

ner les mesures d'amélioration qui peu-

vent permettre une économie d'énergie -
et financière - en limitant les pertes de
chaleur. Coordination entre une réduc-
tion de la consommation de chaleur, et
une réduction des pertes dans l'installa-
tion de production et de distribution de
chaleur.

Il est possible de réduire sensiblement
les pertes d'énergie en étant attentif ,
quotidiennement par exemple, à l'utilisa-
tion qui est faite de tout ce qui ressort de
la sphère «ménagère». Combinée à des
mesures d'isolation appropriées, cette
attention s'avère à coup sûr payante.
L'hiver finissant n'est pas une raison
pour l'oublier.

P. Br.

A cheval sur les principes
ou sur les trottoirs ?

TRIBUNE LIBRE

Dans «L Impartial» du 16-17 février,
en page 25, j 'ai lu avec intérêt la «Tri-
bune libre» signée du capitaine A. Koh-
ler, commandant de police. Il est ques-
tion du stationnement en ville d'un atte-
lage tiré par un cheval et plus spéciale-
ment du «droit des piétons de disposer
des trottoirs pour cheminer en toute
tranquillité».

Ce texte du capitaine A. Kohler, si
conciliant au demeurant, me met le pied
à l'étrier, si j'ose dire, mais pour parler
des cavaliers, de certains cavaliers heu-
reusement encore peu nombreux jus-
qu'ici. Ces derniers circulent volontiers,
sans gêne apparente, sur des trottoirs
tout neufs, manifestement créés et entre-
tenus pour les promenades des piétons.

Je veux parler du trottoir qui longe ta
route cantonale du tournant des'Com-
bettes à la bifurcation du Valanvron et
de celui de la route de Jérusalem, entre
le centre IMC et Belle-Maison.

Je ne sais pas si les sabots des che-
vaux causent des dégâts au revêtement
des trottoirs, mais ce que j e  sais, c'est
que les moineaux ne sont pas assez nom-

breux pour en faire disparaître le crot-
tin.

Un jour d'automne, en des termes un
peu vifs il est vrai, j'ai fait observer à
une charmante écuyère qu'elle avait peu
d'égards pour ses f r è re s  piétons. Elle
m'a répondu très cavalièrement d'aller
me faire voir. Ce que j e  fais  aujourd'hui
en signant.

Philippe Cornu
Les Bulles

Une solution...
Stationnement des laitiers en ville. Me

référant aux difficultés signalées récem-
ment, j e  me souviens qu'au début du siè-
cle le Dr Favre circulait passablement
avec son tilbury qu'il parquait facile-
ment en ville où il voulait. Dans le mors
du cheval il fixait une cordelette avec à
l'autre bout un poids en fonte et il
retrouvait le tout absolument à la même
p lace. La solution n'étant pas brevetée,
elle pourrait peut-être encore servir?

Ed. Heimerdinger
37,Rd Ptde Stellamare
SanarySur une lancée favorable

Tennis: la Coupe des Vis

Au CTMN, la bataille s'intensifie
aussi bien dans le groupe A, dit des forts,
que dans le groupe B, dit des moins
forts. Depuis le Nouvel An, Ebel a main-
tenu sa position de leader et il reste le
favori numéro un. Derrière, les Kamikas
accusent le coup, ce qui profite aux
Doyens qui se sont installés au second
rang. Dans le cadre de la relégation Les
Coteaux, SBS, Ucar I et Le Rallye, sont
sur une position peu enviable. La chute
dans le groupe B est prévisible.

Pour la promotion dans le groupe A,
cinq formations sont très bien placées
pour les quatre places à repourvoir. Ce
sont dans l'ordre, La Squadra, Les Belo-
teurs, UBS, Les Manchots et Bosquet.

Classement après 19 rencontres:
Groupe A: 1. Ebel, 36 points; 2. Les

Doyens, 30, 3. Ragusa, 29, 4. Kamikas,
28, 5. CTMN-Tennis, 21; 6. Métropole,
19,7. Les Connors, 17,8. CTMN-rest. 17,
9. Corning, 16; 10. Les espoirs, 16; 11.
Les Coteaux, 13; 12. SBS, 9; 13. Ucar I,
8; 14. Rallye, 7.

Groupe B: 1. La Squadra, 32 points;

2. Les Beloteurs, 31; 3. UBS, 30; 4. Les
Manchots, 29; 5. Bosquet, 28; 6. Katra-
mis, 24; 7. Ucar 2, 20; 8. Les 49, 14; 9.
Internationaux, 13; 10. L'Avenir, 13; 11.
Les Templiers, 12; 12. Lion's, 11; 13.
L'Impartial, 7; 14. CTMR, 2.

LA COUPE DES DAMES DU CTMN
Depuis la nouvelle année, les Dames

ont aussi leur compétition par équipes.
Après quatre soirées (chaque jeudi) les
Schtrumpfettes ont pris le large. Classe-
ment:

1. Schtrumpfettes, 8 points; 2. Malori-
ques 3, 6; 3. Petites puces, 6; 4. Raquet-
teuses, 2; 5. Scorpions, 2; 6. The Apels, 0.

(comm)

Les TC au service du public
Voici un scénario en deux épisodes:
Devant Richement, trois bus se sui-

vent, s'arrêtent puis repartent. Le troi-
sième, pour l'hôpital, avance et s'arrête
après quelques mètres. Il attend, par fo i s
une minute, que le feu lui donne le pas-
sage. Un voyageur frappe à la porte
pour monter. Le conducteur entend mais
ne bronche pas, le regard rivé sur la
Fontaine monumentale.

Après un moment, le bus repart. Le
voyageur, laissé sur le trottoir, hausse
les épaules et regarde le bus s'éloigner.

Deuxième épisode: un bus (pas le

même!) toujours pour l'hôpital, est arrêté
devant le signal. Un voyageur, une dame
manifestement , du 3e âge, frappe  à la
porte qui s'ouvre, elle monte. Après un
instant le bus repart.

Que penser? Le conducteur du premier
ne peut pas être blâmé; il a obéi aux ins-
tructions de la direction. Quant au
second, il a désobéi, mais il a été servia-
ble, conscient que les TC sont au service
du public. Il a, avec inteUignce, apprécié
la situation de pouvoir rendre service
sans entraîner le moindre retard de la
course du véhicule. Ce deuxième conduc-
teur, qui a enfreint les instructions,
mérite-t-il un blâme de la direction?

Aux personnes qui peuvent voir cha-
que jour ce scénario de donner la
réponse.

P. Jacot-GuUlarmod
Av. Léopold-Robert 35
La Chaux-de-Fonds

Mme et M. Angela et Giovanni
Vanoli... \
... qui ont été fêtés par leur

employeur mutuel, l'entreprise Bieri
et Grisoni SA, pour respectivement
32 et 38 ans d'activité.

Après cette longue et fructueuse
collaboration, ceux-ci vont prendre
une retraite amplement méritée qui a
été célébrée dans les locaux de
l'entreprise en présence de tout le
personnel et en particulier du consul
d'Italie à Neuchâtel et de nombreux
représentants de sociétés de notre
ville, (comm.)

^̂  J bravo à

La direction et le personnel du dicas-
tère des Finances se sont réunis pour
prendre congé, pour raison de retraite,
de M. Roger Freymond, comptable
diplômé fédéral , chef du service des con-
tributions.

M. Robert Moser, conseiller com-
munal, se plut à relever la compétence et
l'entregent avec lesquels M. Freymond
accomplit depuis 1969 les tâches qui lui
furent confiées. Celle plus particulière-
ment de percepteur de l'impôt com-
munal, de même que l'activité qu'il
exerça au sein de la Commission de taxa-
tion. Lui exprimant la gratitude du Con-
seil communal, il lui donna acte d'une
parfaite connaissance d'une fonction à la
fois difficile et délicate.

M. Bernard Matthey, délégué de
l'association du personnel, apporta au
nouveau retraité les vœux du Syndicat
des services publics.

M. Roger Freymond, évoquant quel-
ques souvenirs, tint à remercier chaleu-
reusement l'autorité qui lui accorda sa
confiance. D eut à l'endroit de son direc-
teur et de ses collègues d'aimables pro-

Service des contributions
Une retraite

pos.
La succession de M. Roger Freymond

est d'ores et déjà assurée par M. Charles
Huot, comptable diplômé fédéral, qui est
entré au service de la ville après une acti-
vité déployée pendant plusieurs années à
la tête d'un bureau fiduciaire, (comm.)

Le Népal
C'est ce soir mercredi, à 20 h. 30,

que sera présenté au Club 44 un
montage audio-visuel relatant la
première ascension de l'arête est
de l'Ama Dablam (6856 mètres)
dans le massif de l'Everest.
Nadine Hubert, l'alpiniste qui l'a réa-
lisée, fera revivre les principaux
moments de l'expédition au travers
de documents uniques et passion-
nants. (Imp.)

Théâtre à l'ABC
Vendredi prochain 8 mars aura

lieu à l'ABC, rue de la Serre, une
soirée placée sous le signe du théâ-
tre, avec Jacques Bailliart. Le spec-
tacle débutera sur le coup de 20 h. 30,
et est intitulé «A l'ombre d'Edgar». A
l'ombre de Poe en l'occurrence, dont
cinq des «Histoires extraordinaires»
seront présentées. (Imp.)

Rétrospective au Centre
de rencontre

Les journées cinématographi-
ques de Soleure, ce n'est pas fini.
En effet, une rétrospective de ces
moments du cinéma suisse sera pré-
sentée au Centre de rencontre
samedi 9 et dimanche 10 mars,
respectivement à 20 h. et 15 h.

(Imp.)
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cela va
se passer
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PUBLICITÉ =

JEUDI 7 MARS, à 20 heures
À L'ANCIEN STAND

GRAND MATCH
AU LOTO

TERRE DES HOMMES
6019

PUBLICITÉ =

iQl vlP » I LIBÉRAL PPN
l_DLOt2LJGuU Votations
^̂ W T̂ 9-IOmars
^̂ ^̂_9_ ^^p  Lire attentivement

^BJ _̂Y la documentation
^BJ ̂W officielle reçue
^B' par chaque

citoyen(ne)s
Votation fédérale

3 x oui
1 X non (vacances)

Votation cantonale
3 x oui

Resp. Ch.-A. Perte» 5973

Election au Conseil d'Etat
Ce soir à 20 h. 15

DÉBAT
PUBLIC

Aula du collège Numa-Droz

F. CUCHE -
J.-C. JAGGI

5789

PUBLICITÉ =
154-273252

Jusqu'à 50% de
réduction pour les
enfants dans des
hôtels et des
appartements où
ceux-ci sont les
bienvenus!

Et cela même pendant tes
vocemees scalaires Wt̂ s 'ils
dorment dam Une chambre
à part. VoSà pourquoi les
familles sorti particulièrement
avantagées avec Hotelplan!

JMèfy émZtt,
Pour des "vacances à 100%

ta succursale Hotelplan la plus proche.
La Chaux-de-Fonds: 74, av. Léopold-
Robert, 039/232644/45
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FIAT 127 CL 3 p.
! rouge, Fr 3 900.-

2 CV 6 Spéc.
rouge, Fr 4 400.-

MINI 1000 Spéc.
gris met., Fr 3 900.-

TOYOTA STARLET
gris met., Fr 3 500.-

GS 1220
beige met., Fr 2 900.-

5542

L'infirmière
des neiges

Petit feuilleton de «I/IMPARTIAL» 30

ANDRÉ BESSON

Roman
Editions Mon Village SA, à Vulliens

Le jeune homme somnolait lorsqu'elle péné-
tra dans la chambre. Il s'éveilla quand elle
alluma la lumière.

- Comment vous sentez-vous ?
- Mieux...
- Votre blessure vous fait mal ?
- Non... Mais je suis très fatigué...
- C'est normal, après tout le sang que vous

avez perdu. L'essentiel c'est que votre fièvre
commence à baisser. Vous êtes à présent sur la
bonne voie. Vous guérirez vite.

- Combien de temps faudra-t-il ?
- Disons une dizaine de jours. Mais vous

pourrez vous lever avant.
Il ferma les yeux un instant et resta silen-

cieux. Elle comprit qu'il devait supputer le

temps qu'il mettrait à refaire ses forces. A
retrouver ses capacités physiques et intellec-
tuelles.

- Il faut que je guérisse le plus rapidement
possible, dit-il au bout d'un instant de réfle-
xion, en fixant svtr elle son beau regard som-
bre. C'est très important, non seulement pour
moi...

- Mais aussi pour les gens de San Miguel,
acheva-t-elle.

Il fut surpris de lui entendre apporter cette
précision.

- Vous savez qui je suis ?
- Oui.
- Qui vous l'a dit ?
- Votre compagnon. Celui qui parlait le

français.
Elle regretta brusquement d'avoir évoqué

au passé le souvenir de l'inconnu. Son cœur se
serra à l'idée que cet homme remarquable
était mort dans les conditions atroces qu'on
lui avait révélées au début de l'après-midi.
Heureusement, Manuel de Villanova ne releva
pas la nuance grammaticale.

- Ainsi, vous savez ce qui m'est arrivé ?
poursuivit-il. Pourquoi j'ai été blessé ?

Elle hocha affirmativement la tête.
- Et malgré cela, vous acceptez de me soi-

gner ?

- Je n'ai jamais demandé à mes malades
quelle était leur religion ou leurs opinions
politiques, dit-elle.

- Avec moi, fit-il , c'est beaucoup phis com-
pliqué... Et plus dangereux...

- Pour l'instant, ne vous occupez pas de
cela. Evitez de vous fatiguer.

Il soupira profondément, ferma les yeux
comme s'il allait lui obéir. Mais itne question
le tourmentait.

- Pourquoi mes amis ne viennent-ils pas
me voir ? demanda-t-il.

- Ils ont été obligés de partir.
- Ils vous ont dit où ils allaient ?
- Non. Mais ils ont promis qu'ils me télé-

phoneraient pour prendre de vos nouvelles
aussitôt qu'ils seraient arrivés à destination.

Il réfléchit encore un long instant, puis,
toujours en fixant sur elle, d'un air interroga-
teur ses grands yeux enfiévrés, il questionna:

- Vous ont-ils confié ma malette ?... Une
petite malette noire ?

- Oui, elle est ici, sur la commode.
D sembla cette fois plus rasséréné. Mais il

avait parlé longtemps. Dans un très bon fran-
çais. Avec cependant un accent sud-américain
plus prononcé que ne l'était celui de son com-
patriote. Ce dialogue l'avait beaucoup fatigué.
Il ferma à nouveau ses paupières meurtries.

- Reposez-vous, dit-elle. Je reviendrai
dans 3in instant pour refaire votre pansement.

Il ne répondit rien cette fois, car il était
exténué par l'effort cérébral qu'il venait de
fournir.

Avant de quitter la chambre, elle le borda,
comme elle eût fait à un enfant malade.

C'était vraiment un fort joli garçon. Avec
un fin visage que la souffrance rendait à la fois
pathétique et attirant. Rarement, face à un
patient, elle avait éprouvé un aussi impérieux
besoin de le dorloter. Jamais non plus elle
n'avait eu autant de crainte à son sujet con-
cernant l'avenir. Non pas à cause de sa bles-
sure qu'elle savait désormais en voie de guéri-
son, mais en raison des menaces qui pesaient
sur sa sécurité. Ne soignait-elle pas un con-
damné à mort qui tomberait sous les balles
des tueurs aussitôt qu'il reprendrait ses activi-
tés ?

Lorsque Pierrette fut de retour dans la cui-
sine, la famille passa à table. Mais la jeune
fille, qui avait d'ordinaire un bel appétit, eut
du mal à avaler sa soupe. L'angoisse ne la
quittait plus. Elle sentait une grosse boule au
creux de son estomac.

- Tu ne manges pas plus ? questionna sa
mère en la voyant se servir une minuscule por-
tion de pommes de terre. (à suivre)

Banque Populaire Suisse
Siège de Neuchâtel

Convocation
à rassemblée générale

des sociétaires
qui aura lieu

le jeudi 28 mars 1985, à 17 heures
à Neuchâtel, bâtiment de la banque

Ordre du jour:
Election des délégués pour la période 1985 — 1988

Sont autorisés à prendre part à l'assemblée générale les
membres insrits dans le registre des sociétaires pouvant
retirer leur carte d'entrée auprès de notre siège jusqu'au
25 mars 1985 au plus tard; à cet effet, ils doivent prou-
ver qu'ils sont propriétaires d'une part sociale.
La représentation (art. 54 des statuts) exige:
1. la preuve qu'une part sociale appartient au représenté;
2. une procuration de ce dernier.
Chaque sociétaire a le droit de repésenter des candidats
par écrit jusqu'au 25 mars 1985; le nombre de candidats
ne doit pas dépasser celui des délégués à élire; la liste des
candidatures proposées par la commission de banque
peut être consultée auprès du siège.

Neuchâtel, le 4 mars 1985.
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BANQUE POPULAIRE SUISSE

CONSULTATION JURIDIQUE
DE L'ORDRE DES AVOCATS
NEUCHÂTELOIS
La Chaux-de-Fonds: Serra 67
Neuchâtel: avenue DuPèyrou 8
Un avocat pratiquant est à votre disposi-
tion pour vous donner tous conseils juri-
diques et pour vous orienter sur vos
démarches les plus urgentes chaque
Jeudi, de 16 h à 19 h. 2679

URGENT

quelle personne
travaillant à La Chaux-de-Fonds pren-
drait une dame à Sonvilier, 3 semaine
sur 2 avec sa voiture contre rétribu-
tion ? Doit être à 7 h 30 à son travail.

<p 039/41 43 53. 6892

Maigrir !
Mme RIARD vous propose un moyen di
résoudre votre problème de poids. Perte d<
5 à 8 kilos en 3 3 jours. Stabilité garantie.

0 021/36 23 81. 22122

IgllllpfcfralIïpBerne
WËËHolz Bois
LAMES - LAMBRIS

dès Fr 7.80 le m2

TRAVERSES
de chemin de fer, rectilignes Fr 24.—
courbes Fr 16.50
Tout matériel pour clôtures
imprégné sous pression 200 atm.
Demandez nos conditions avantageuses.

(y *̂  2615 Sonvilier
\BOBA SA £7 039/41 47 68-71

_ 06-12031

â 
auberge
îm #ieux$uîtô

2405 La Chaux-du-Milieu

FERMETURE ANNUELLE

du 14 au 18 mars
91453

î

I liste de
maria

Quincaillerie Dubois

2400 Le Locle 9,.S39

HÔTEL-RESTAURANT
DES TROIS-ROIS,

LE LOCLE,

0 039/31 65 55

Albert Wagner, cuisinier

— Suprême de Turbotin
Fard au vert de Laitue

— Paupiettes de saumon
fumé au tartare de
Loup de mer

Deux nouvelles créations d'anniversaire,
signées ALBERT WAGNER, cuisinier

HAAAJ

VILLE DU LOCLE

Avis à la population
REMERCIEMENTS

A l'occasion du jumelage avec la ville de Sidmouth,
nous tenons à remercier très chaleureusement la
population locloise, les commerçants, les industriels,
les restaurateurs ainsi que les sociétés locales pour
leur disponibilité, leur participation et leur hospita-
lité, ce qui a permis la réussite totale des festivités
durant la quinzaine commerciale anglaise ainsi que
durant le week-end de la cérémonie de la signature
de la charte de jumelage.

Conseil communal
91-220

Catrosserie Oes
|- Le Locle I
I Jeanneret 3 8 - <p 039/31 41 22 I
H Tôlerie - Peinture au four - Remise I
I en état de tout véhicule. I

l ^T7SrîénS
da

ns
96 ans o e*PB1. .. t 

Cherche

femme
de ménage

trois matinées par semaine.
Ç) 039/33 24 07

91 62064

Express-Vitres I
REMPLACEMENTS RAPIDES I

C. Cornu, Foule 26 1
0 039/31 38 14 9M2B 

|Contemporaines
1939

Rendez-vous aux Trois-Rois (carnotzet)
le vendredi 8 mars 3 985 à 20 heures.

91-62063

Fabrique d'automatisation
cherche:

mécaniciens
de précision
électroniciens
dessinateurs-
constructeurs

Prendre contact par écrit ou
par téléphone:
Vibreurs Applications SA
6, rue Georges-Favre
2400 Le Locle
(p 039/31 66 66 91-32110

Jolie
Citroën G S
Pallas
3 978, brune, 80 000
km. Expertisée.
Garantie totale. Seule-
ment Fr. 306.— par
mois sans acompte.
Reprise éventuelle
Très grand choix en
Citroën ainsi que
d'autres marques,
aux mêmes con-
ditions ou au comp-
tant.
M. Garau,
case postale 772,
2501 Bienne,
jr? 032/51 63 60.

6-1627

Publicité intensive
publicité par annonces

i
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A vendre

chiots i
lassie-collie.

0 039/ 28 40 60
6933 .

Cherchons:
Atelier d'injection
pièces en plastique
ayant propre fabrica-
tion de moules, pou-
vant sortir importan-
tes séries rapidement.
Ecrire sous chiffre Q 1
22-569 827, Publie*- '
tas, 3 008 Lausanne.
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La patinoire

du Communal
sera fermée

le jeudi 7 mars 1985
au soir

La buvette sera également fermée.

Direction des
218366 Travaux Publics

Une usine polyvalente
à la Jainl>e-I3ucoiminun
Prochaine séance du Conseil général

En décembre dernier, le Conseil général acceptait de vendre une parcelle
de terrain de 4500 mètres carrés située à La Jambe-Ducommun, à l'entreprise
Chelec SA. Lors de cette séance l'exécutif annonçait aussi qu'il n'était pas
impossible qu'à proximité de ce bâtiment industriel, sur le solde de la
parcelle, s'implante encore une construction du type usine-relais.

Un projet qui semble se concrétiser puisque la société immobilière
d'implantations industrielles SA Corner - précisément chargée de la cons-
truction de l'usine Chelec SA - a décidé après diverses tractations avec le
Conseil communal, de construire une usine polyvalente sur cette surface.

Et le Conseil général lors de sa prochaine séance vendredi 8 mars à 19 h. 45
à l'Hôtel de Ville devra se prononcer sur la vente d'une parcelle de terrain de
11.215 mètres carrés pour permettre la construction de cette usine
polyvalente.

Ce bâtiment industriel sera du même
type que celui qu'occupera l'entreprise

Chelec SA. Il se composera, une fois ter-
miné, de 18 sections de 396 mètres carrés

L'emplacement prévu pour la construction de l'usine. (Photo Impar-cm)

au rez-de-chaussée et d'un volume de
1674 mètres cubes, extensibles à 504
mètres carrés par l'adjonction de
bureaux ou ateliers au 1er étage, le
volume global serait alors de 1976 mètres
cubes.

Par ailleurs, il est prévu un sous-sol
pour trois sections, équipé avec abri
selon la loi, centrale de chauffe et intro-
duction des énergies.

PLUSIEURS DEMANDES
DE LÇCATION DE LOCAUX

Pour l'aménagement extérieur des
locaux, il est prévu trois places de parc
par section, mais, précise le rapport, sui-
vant le développement de cette construc-
tion un parking de 120 places est projeté
côté ouest de l'usine.

Relevons aussi que ces locaux ont un
équipement intérieur minimum type,
l'aménagement de détail se fait en fonc-
tion de l'utilisation et des désirs de
l'acheteur ou du locataire.

«Suite à plusieurs demandes de loca-
tion de locaux industriels dont nous som-
mes l'objet depuis quelques semaines, et
toujours avec la perspective de créer de
nouvelles places de travail, nous vous
proposons de répondre favorablement à
la demande de la société Corner» relève
le Conseil communal.

Il suggère aussi au législatif de céder à
cette société immobilière une surface de
terrain d'environ 11.215 mètres carrés au
prix de 15 francs le mètre carré. Une ven-
te subordonnée à la construction d'un
bâtiment industriel polyvalent, (cm)

200 jeunes Loclois signent une pétition
Dépérissement des forêts

Quelques jeunes Loclois se mon-
trent inquiets à propos du dépéris-
sement des forêts et de la dégrada-

tion du milieu naturel. Ils ont
lancé une pétition à l'Ecole secon-
daire du Locle qui a recueilli quel-
que 194 signatures. Elle a été
adressée aux deux conseillers aux
Etats neuchâtelois , MM. J.-F.
Aubert et René Meylan et leur
demande d'user de leur influence,
lors de la présente session printa-
nière des Chambres, pour que des
mesures urgentes et efficaces
soient prises pour lutter contre la
maladie des forêts.

Car comme explique un des ini-
tiateurs de cette pétition, Cédric
Jeanmaire, 15 ans, «comme
d'autres étudiants du canton, nous
nous inquiétons de notre environ-
nement et plus particulièrement
de l'avenir de nos forêts».

Les pétitionnaires se disent
conscients des efforts que chacun
devra fournir: même les jeunes,
disent-ils. Ils préconisent la géné-
ralisation de l'achat de cataly-
seurs, la meilleure isolation des
habitations , la tentative de dimi-
nuer la consommation d'essence
en roulant moins et la pose de fil-
tres sur les cheminées d'usines.

Ils placent leur confiance en nos
élus et espèrent que nos représen-
tants prendront des mesures effi-
caces. Ds se disent enfin convain-
cus que si chacun accepte de faire
un effort nos forêts survivront.

(comm.-jcp)

Caf'conc
Le MAT (Musique, Animation,

Théâtre) organisera une soirée
caf'conc samedi 9 mars prochain,
dès 20 h. 30 à la salle de paroisse.

C'est ainsi que plusieurs groupes et
chanteurs se succéderont sur la scène
de l'immeuble rue des Envers 34 avec
Joël Grammson (nouvelle chanson
française), les Quidams, Plamelle de
Vigonde et Knufar de Birche (caba-
ret-musique) alors que Patrice Jaggi
proposera des tours de magie tout en
se chargeant de la présentation de
cette soirée.

Par ailleurs, des artistes locaux se
produiront à l'occasion de ce
caf'conc: Phil D'Jeanet, Florant et
un orchestre de jazz New Orléans.

L'an dernier déjà, le MAT - des
jeunes gens qui ont décidé de déve-
lopper l'animation en ville du Locle -
avait organisé un premier caf'conc.
Une expérience qui attira les foules
prouvant ainsi que l'organisation de
ce genre de manifestation répond à
un besoin. Et c'est pourquoi l'initia-
tive de proposer, à nouveau cette
année, une soirée de ce style au
public de la région, est la bienvenue.

(cm)

a 
cela va
se passer

Les travailleurs frontaliers ne veulent
pas être les boucs émissaires de la crise

Réunis en assemblée générale à Villers-lè-lLac 'fl

Comme chaque année, â la période de la déclaration des revenus pour les
impôts, l'Amicale des frontaliers et son président Roger Tochot avaient con-
vié les travailleurs frontaliers à une assemblée générale chargée de donner
des détails pratiques sur ces déclarations, mais également de faire le point
sur la situation générale de ces travailleurs, que de chaque côté de la fron-
tière on a plutôt tendance â montrer du doigt comme les responsables de tous
les maux économiques de la région.

Nous avons brièvement résumé l'essentiel de cette assemblée dans une
précédente édition, mais la nature même des délibérations de cette réunion
ainsi que le nombre des frontaliers qui y ont pris part méritent qu'on y
revienne en détail.

Les nombreux participants ont fermement fait savoir, par leurs multiples
interventions, qu'ils n'entendaient pas jouer les boucs émissaires de la crise
et que l'on ne pouvait pas les manipuler comme des marionnettes au gré de la
conjoncture économique.

Dans la première partie de cette
assemblée, Roger Tochot, aborda les
problèmes économiques de la région et
dressa un tableau plutôt sombre, notam-
ment au niveau de l'emploi.

UNE ZONE FRONTIÈRE
Pour le bouillant défenseur des tra-

vailleurs frontaliers, il existe cependant
un espoir dans la concrétisation d'une
proposition du député de Pontarlier, M.
Vuillaume, qui demande la création,
comme en Alsace, d'une «zone franche»
dans le haut-Doubs, qui permettrait
l'implantation de nouvelles industries et
supprimerait en partie, voire en totalité,
le problème frontalier.

Côté suisse, les travailleurs frontaliers
ont l'impression d'êtres des marionnettes
car au contraire des années précédentes,
où dans l'immense majorité des cas, on
leur refusait le droit de s'établir en

Suisse, il semble que la situation s'in-
verse.

En effet, les lettres envoyées par les
communes suisses, dans lesquelles ils tra-
vaillent, donnent plutôt à penser que
leur installation côté helvétique est
maintenant vivement conseillée.

«NOUS SOMMES
DES TRAVAILLEURS
COMME LES AUTRES»

Devant tant de sollicitude à leur
égard, M. Tochot ne mâche pas ses mots
à l'encontre du patronat, tant Suisse que
Français. Il déclare «On nous accuse
d'être les responsables du désastre éco-
nomique et de l'augmentation des salai-
res, c'est faux! Nous sommes des travail-
leurs comme les autres, nous ne devons
pas avoir de complexes». Enfin le prési-
dent mit en garde les frontaliers devant
les nombreuses promesses de l'actuelle
période électorale française. Pour lui, la
seule voie de la région est une nouvelle
industrialisation car le tourisme est un
leurre qui demande cinq fois plus
d'investissements que l'industrie pour
une place de travail. Exemples à l'appui,
il montra également que le tourisme
n'apporte pas toujours quelque chose de
positif à la région dans laquelle il se
développe.

LES PROBLÈMES FISCAUX^
Ce fut le second sujet abordé lors de

cette assemblée. Si le flux migratoire se
fait actuellement dans le sens France-
Suisse, il n'en a pas toujours été ainsi. A
une époque, lointaine il est vrai, les can-
tons suisses ont eu la possibilité de choi-
sir la formule qui leur était la plus favo-
rable.

Seul le canton de Genève a opté pour
l'imposition dans le pays d'emploi, par
retenue à la source; tous les autres pour
l'imposition dans le pays de résidence.

Le flux s'étant inversé sur la totalité
des cantons sauf Genève, le problème est
revenu d'actualité. C'est en 1982 qu'un
protocole d'accord fut mis au point, pré-
voyant la ristourne par la France du
4,5% de la masse salariale brute aux com-
munes et cantons accueillant des travail-
leurs frontaliers.

«Si ces accords n'ont toujours pas été
ratifiés, les travailleurs frontaliers n'en
sont pas responsables!» Pour M. Tochot,
on «ne doit pas leur faire subir des chan-
gements au gré de la conjoncture écono-
mique. Il était reconnu par les Suisses
eux-mêmes que la main-d'oeuvre fronta-
lière amenait un développement impor-
tant de l'économie helvétique sur les
régions où elle s'exerçait et que rien ne
justifie, qu'en plus, un impôt soit perçu
sur elle. Le salarié frontalier ne peut être
mis dans la situation de supporter le
poids de deux systèmes fiscaux les plus
lourds».

~ET LES DOUANES
Si les rapports des frontaliers avec les

services des douanes ont été plus que
tendus, il semble, selon M. Tochot, que
les choses aillent en s'améliorant nette-
ment. Après une entrevue avec le nou-
veau directeur général des douanes à
Paris, un assouplissement est intervenu
et, comme le font remarquer nombre de
frontaliers, «nous ne voulons pas être
considérés tantôt comme touristes, tan-
tôt comme fraudeurs». D'ailleurs les
nouvelles instructions de la direction
générale des Douanes stipulent que «le
service ne doit pas exclure la courtoisie».
Le président des frontaliers donna
ensuite des informations relatives aux
poursuites faites par le service des Doua-
nes à l'encontre de certains frontaliers.
Celles-ci sont en passe de trouver une
solution amiable. Enfin les travailleurs
frontaliers ont réagi vivement aux pro-
positions de versement de banques suis-
ses à banques françaises de leur salaire.
Ils veulent rester maîtres de leur gain et
craignent, à l'instar des plus anciens, le
retour au «clearing».

Pour terminer cette assemblée géné-
rale, les frontaliers prirent connaissance
des détails concernant la déclaration de
leur revenu 1984 et posèrent de nom-
breuses questions à leur président, mon-
trant ainsi l'étendue des problèmes qui
se posent à eux, mais également leur
détermination à ne pas se laisser faire
sans réagir.

(R. V.)

FRANCE FRONTIÈRE

LE LOCLE
Promesses de mariage

Perret Rémy Daniel et Rebetez Marlène
Paulette. - Othenin-Girard Femand -Fran-
cis et Marguet Janine Claire. - Cousinery
Georges Clarel et Iyacootee Marie Noëlle
Gui laine.
Mariage

Droz François et Burki Liliane.
Décès

Knecht, née Huguenin-Dumittan, Betty
Frida, née en 1914, épouse de Knecht Luc
Arnold. - Robert, née Girardet, Blanche
Adèle, née en 1892, veuve de Robert Char-
les Marcel. - Amenta Sebastiano, né en
3926, époux de Lucia Maria, née Esposito. -
Furrer, née Dubois, Madeleine Cécile, née
en 1909, épouse de Furrer Jakob Anton

ÉTAT CIVIL 

SOCIÉTÉS LOCALES

SEMAINE DU 6 AU 12 MARS
CAS section Sommartel. - Vendredi 8,

stamm à 18 h. à l'Hôtel des Trois Rois.
Samedi 9, soirée du Cas. Mardi 12, réu-
nion des aînés à 18 h.; 18 h. 15 gymnasti-
que. Mercredi 13, délai d'inscription pour
le Schopfenspitze. Gardiennage: MM. A.
Perret et T. Perret.

CAS dames, sous-section «Roche-
Claire». - Mercredi 6, comité à 18 h. 30;
assemblée à 19 h. 30 au Cercle de l'Union.
Rappel des inscriptions pour le souper.
Dimanche 10, ski de fond ou marche
selon programme. Rendez-vous des parti-
cipantes vendredi 8 à 18 h. aux Trois
Rois ou téléphoner au 26 60 48.

Club du berger-allemand. - Entraîne-
ment mercredi et samedi à 14 h. à Bou-
devilliers ou Cortaillod. Renseignements:
Marcel Gardin; j*9 (039) 26 69 24.

Club des loisirs. - Jeudi 7 à 14 h. 30 au
Casino, séance de cinéma avec la projec-
tion de «Jour de fête» de Tati .

Chœur d'hommes «Echo de l'Union». -
Vendredi 8 à 20 h. au local: répétition du
«cabaret». Lundi 11 à 19 h. 30: répétition
pour le concert. Présence de tous les
membres indispensable.

Contemporaines 1913. - Rencontre jeudi
7 à 14 h. 30 à l'Hôtel des Trois Rois.

Contemporaines 1916. - Assemblée mer-
credi 6 à 14 h. 15 au restaurant Termi-
nus.

Contemporaines 1920. - Mercredi 13 à 19
h.: assemblée générale et paiement de la
course.

Contemporaines 1924. - Assemblée à 20
h. suivie de projections de films.

Union féminine Coop. — Lundi 11: les
pierres précieuses et semi-précieuses.
Présentation-exposition avec diapositi-
ves par M. Clémence, intendant Coop
City.

Vélo-Club Edelweiss. - Ce soir assemblée
générale à 20 h. 30 au Restaurant Termi-
nus, 1er étage. A 20 h. comité. Présence
indispensable.

Sténographie Aimé Paris. - Entraîne-
ments tous les mardis, 19 h. 15, salle 25
du collège Daniel-JeanRichard (No 11).

Basketball-Club. - Entraînement à la
nouvelle halle de Beau-Site: lre équipe
masculine, lundi de 18 h. à 22 h. An-

cienne halle de Beau-Site: juniors et
débutants, jeudi de 18 h. à 20 h.

Club d'échecs. — Tous les mercredis soirs,
Buffet de la gare, à 20 h. 15.

Club des lutteurs. - Mercredi, cours de
lutte, 18 h. 30, écoliers; 20 h. actifs, halle
de Beau-Site.

Fanfare La Sociale. — Répétition tous les
jeudis à 19 h. 45 au Cercle Ouvrier.

Gymnastique du 3 âge. — Mardi matin, à
la salle Marie-Thérèse, Collège 13, de 9 h.
à 10 h. Mardi après-midi, à la salle
Marie-Thérèse, Collège 13, de 14 h. à 15
h. et de 15 h. à 16 h. et à la Maison de
paroisse, Envers 34, de 14 h. à 15 h. et de
15 h. à 16 h.

Le Locle-Sports, Club haltérophile. -
Halle des sports des Jeanneret, 1er étage,
juniors, lundi, mercredi et vendredi de 19
h. à 21 h. Elite et vétérans, mardi et
jeudi de 18 h. à 21 h. 30, dimanche de 10
h. à 12 h.

Le Nid, Société d'ornithologie. - Réu-
nion tous les' deuxièmes vendredis du
mois, 20 h. 15, Restaurant Terminus.

Samouraï Judo-Club. - Lundi 18 h. à 19
h., moins de 8 ans; 19 h. à 20 h., écoliers;
20 h. à 22 h., adultes. Mercredi, 19 h. à 20
h., écoliers; 20 h. à 22 h., adultes. Jeudi,
18 h. 45 à 20 h., débutante; 20 h. à 22 h.,
demoiselles- dames.

Société canine, Le Locle. - Entraînement
chaque samedi, dès 13 h. 30, à son chalet
sur les Monts.

Société fédérale de gymnastique. Ac-
tifs. - Mardi, halle des Jeanneret de 20 h.
à 22 h. Vendredi, nouvelle halle de Beau-
Site de 20 h. à 22 h.

Féminine. - Lundi, ancienne halle de
Beau-Site, de 20 h. à 22 h.

Dames. — Mercredi, nouvelle halle de
Beau-Site, de 20 h. à 22 h.

Pupilles. - Mardi, halle des Jeanneret,
groupe artistique, de 18 h. à 20 h. Mer-
credi, ancienne halle de Beau-Site, de 18
h. à 19 h., débutants; de 19 h. à 20 h. 30
pupilles, vendredi, nouvelle halle de
Beau-Site, de 18 h. à 20 h., ancienne halle
de Beau-Site, groupe athlétisme.

Pupilettes. — Lundi, halle des Jeanneret,
de 18 h. à 19 h., petites pupillettes débu-
tantes. Ancienne halle de Beau-Site, de
19 h. à 20 h., groupe athlétisme. Mer-
credi, nouvelle halle de Beau-Site, de 18
h. à 20 h., groupe artistique. Vendredi,
nouvelle halle de Beau-Site, de 18 h. à 19
h. grandes pupillettes; de 18 h. à 20 h.
groupe athlétisme dans l'ancienne halle
de Beau-Site. Samedi, nouvelle halle de
Beau-Site, de 8 h. à 10 h. groupe artisti-
que. Tous renseignements au (039)
3111 44, F. Dubois.

Société philatélique. — Hôtel des Trois
Rois, 1er étage, 2e lundi de chaque mois:
20 h. 15 assemblée des sociétaires; dès 21
h. réunion pour échanges, ventes et achat
de timbres, cartes et enveloppes.

Tennis de table. — Entraînement tous les
mardis et jeudis, au sous-sol du collège
Girardet. Cadets et seniors de 20 h. à 22
heures.

Dernier délai pour les inscriptions:
LUNDI À 17 HEURES.

Les programmes permanente des socié-
tés locales ne paraissent qu'une fois par
mois, le premier mercredi. De même, il
n'est pas fait de rappel de convocation.

(Imp.)

Le Locle



Très bel établissement A remettre
avec patente pour dancing focir à Cflfé
grand parc, est à vendre dans le Jura
neuchâtelois, tout de suite ou à con- pour date à convenir !
venir. Affaire très intéressante. Curieux
s'abstenir. Ecrire sous chiffre 93-33362 à
Ecrire sous chiffres 93-833 à AÔSA ASSA, Annonces Suisses SA, I
Annonces Suisses SA, av. Léopold- avenue Léopold-Robert 33 ,

j Robert 33 , 2300 La Chaux-de-Fonds. 2303 La Chaux-de-Fonds.

Jeune couple cherche

appartement
à la campagne
sur commune de La Chaux-de-
Fonds. Confort sans importance.
Loyer raisonnable.

<P 038/57 10 27 (soir). 91.62061

Ĵ̂ M Administration

m W Gérance
vj5̂ ^-gs Comptabilité

A vendre à l'ouest de Neuchâtel

superbe
appartement

de 110 m2, cuisine habitable et
agencée, cheminée, équipement
luxueux, place de parc.

A.G.C. SA qj 038/33 59 33,
Couviers 4, 2074 Marin. 97-401

À VENDRE EN PPE
À COUVET

Situation tranquille avec vue, en bordure de zone agricole dans immeuble
de trois étages, construit il y a une dizaine d'années:

— Garages Fr 20 000.-
— Appartements de 1 pièces (30 m2) Fr 35 000.—
— Appartements de 2 pièces (42 m2) Fr 55 000.—
— Appartements de 3 pièces (62 m2) Fr 85 000.—
— Appartements de 4 pièces (76 m2) Fr 105 000.—
Pour tous renseignements et pour traiter: Etude Jean-Patrice HOFNER,
avocat et notaire, Grand-Rue 19, Couvet, @ 038/63 11 44 28-33762

/ /  %A vendre au centre Nou* wou* Pr00080n* *9a>eme"t:
de La Chaux-de Fonds Au Locle:

petit appartement 3 pièces (66 m2),
rc „2 ?„. .? „*„,+ avec un apport personnelbb m , tout confort de pr- 9 200.-,

Idéal pour personne seule 5 pièces (121 m2),
avec un apport personnel

Apport personnel: de Fr- 17 400.-.
dès Fr. 11 000. — Devenez propriétaire

de votre appartement

Contactez Payez une mensualité
notre collaborateur sur place comparable à un loyer,

03 039/23 83 68 en épargnant au fil de* ans.

— CONSULTEZ-NOUS l
.̂ ^^̂ ¦̂^ . 22-1226

A vendre de particulier

immeubles locatifs
à Neuchâtel et environs.
Rendement environ 7%.

Ecrire sous chiff res 87-1238 à
ASSA Annonces Suisses SA, 2,
fbg du Lac, 2001 Neuchâtel.

A remettre

BOUTIQUE
d'articles cadeaux, minéraux et
fossiles.

Conditions et date de reprise à
discuter.

£? 039/26 48 88. 5719I

A vendre au Locle

maison
familiale

4 chambres + garage

Pour visiter:
l'après-midi et le soir
0 039/31 27 67
*̂  91-62059

_ >

À VENDRE

LA CHAUX-DE-FONDS

IMMEUBLE
COMMERCIAL ET LOCATIF

Situé près du Parc de l'Ouest.

3 grands appartements sur chaque
étage.

Confort.

CHARLES BERSET
gérant d'immeubles
La Chaux-de-Fonds

Jardinière 87 - 039/23 78 33
k .

VIVRE À NEUCHÂTEL

à proximité du centre, avec vue sur la
ville, la Collégiale et les alpes

À VENDRE

appartement 3 % pièces
entièrement rénové, cuisine équipée,
balcon, cave, galetas, place de parc.
Fr 190 000.-, hypothèque à disposition.

Pour visiter,
(p 038/42 53 SI dès 20 h 30. 87.303,6

A louer à Villeret,
centre village

2 appartements
472 pièces
2 studios

I locaux industriels
330 m2.

Places de parc à disposition .

Ecrire sous chiffre 6-120221
à Publicitas, 2610 Saint-lmier.

Cherche à acheter ou à louer

petit terrain
pour y déposer un garage.

Ecrire à case postale 213,
2301 La Chaux-de-Fonds. sesi

ARTISTE PEINTRE CHERCHE

USINE OU
MAISON

| préférence: périphérie, entourage
vert, maximum 30 minutes à pied
de ville, chauffable + habitable.

Ecrire sous chiff res 44-411 955,
Publicitas, 8021 Zurich.

A louer

STUDIO
entre Cannes et Saint-Raphaël, bord de
mer. Piscine. Garage. Sauf le mois d'août.

Ç3 0033/81/64 00 88 5929

A vendre dans la vieille ville

petit immeuble
locatif de deux appartements de
quatre pièces, un deux pièces
transformable,» un atelier. Mi-con-
fort. Bon état d'entretien. ~
Conviendrait à famille ou artisan.

S'adresser à: Etude Jean Oesch,
21, rue Daniel-JeanRichard,
La Chaux-de-Fonds,
$9 039/23 40 44 5724

A vendre dans les Franches-Montagnes

café-restaurant
comprenant: grange, écurie, aisance,
parc à véhicules d'une superficie totale
de 26 ares. -Le café comprend une salle
à manger de 40 places et une salie à
boire de 40 places. Appartement du
tenancier.

I Les candidats sérieux peuvent obtenir
des renseignements auprès de la
Fiduciaire FSCRH, avenue du Midi 13,
1700 Fribourg, qui transmettra le dos-
sier à son mandant. 17-1099

( ~~̂  ï

À VENDRE
à l'ouest de la ville, situation tran-
quille et ensoleillée

GRAND APPARTEMENT
comprenant 4 chambres à coucher,
salle à manger, grand living avec bal-
con. Cuisine équipée. Deux salles
d'eau. Tout confort. Notice à disposi-
tion. 91-119

CHARLES BERSET
gérant d'immeubles
La Chaux-de-Fonds

Jardinière 87 - Tél. 039/23 78 33

À VENDRE
près du centre ville

immeuble locatif
comprenant 16 appartements de 2 à 5
chambres. Confort. Jardin. Garages.

Renseignements sous chiffre 91-805 à
ASSA, Annonces Suisses SA,
avenue Léopold-Robert 31,
2301 La Chaux-de-Fonds.

Votre
journal: ('IMPARTIAL

¦ A louer
¦ . I . pour le 30 avril 1985
¦—-|«-J appartement de 2 pièces

tout confort, chauffage central.
Situation: rue du Pont 24.

S'adresser à Gérancia & Bolliger SA,
Grenier 27, 0 039/23 33 77. 5752

A louer 1er mai

3 pièces
avec confort. Fr 340.- charges com-
prises. Tout de suite ATELIER 50
m2, avec confort, rez-de-chaussée.

1er mai un place dans GARAGE,
quartier Place de l'Hôtel-de-Ville.

ï Ç) 039/23 89 55. ss96

À LOUER à Sonvilier

studio mansardé
meublé, avec radio-TV, cuisinette. Fr 200.-.

<& 039/41 48 66. os 120283

SONVILIER, à louer tout de suite ou à
convenir

appartement 3 pièces
remis à neuf. Loyer Fr 300.- à Fr 350.-
tout compris.

0 039/41 12 92 ou 039/41 22 60.
93-57797

f

À LOUER
Gare 85b - 2314 La Sagne

chambres indépendantes
avec cuisine et salle de bain/WC com-
muns, Fr. 110.- par mois, charges com-
prises (Fr. 10.- de supplément pour
draps).
Libres immédiatement ou à convenir.
Renseignements et location:
»¦¦» FIDUCIAIRE ANDRÉ ANTONIETTI

Ĉ_W_W Hue du Château 3 3,
Ê̂ammmW 2000 Neuchâtel.

<0 038/24 25 25
87-112

Jlk W mW&èf à!\WÊmmm\ W
j%:'h :̂ KBDBHHIfl WJ

A louer, rue Jaquet-Droz 3 2a,
La Chaux-de-Fonds

1 pièce meublée
tout de suite ou date à convenir. Au cen-
tre-ville. Equipée d'une cuisine agencée
et d'une salle de bains, tout confort.

; 0 038/21 1171 / interne 420
28 35

A louer à Renan

beaux appartements
confortables, avec balcon
472 pièces Fr. sso.-
SVÎz pièces Fr. 320-
Téléphoner: <fs 038/53 32 86 6-1220G

.A louer pour le 1er mai 1985 un

appartement
3 pièces
confort, ascenseur, jardin. Loyer
mensuel Fr. 535.— charges com-
prises.

S'adresser: Garage du Rallye,
A. Dumont, Le Locle,
qj 039/31 33 33. 91 229

A louer au Locle dans petit immeuble

appartement de 3 pièces
tout confort. Loyer modéré.

appartement rénové de
4 pièces + galerie

Ces appartements sont aussi à vendre.

<S 038/33 14 90
87-62

A louer

magnifique
studio
situé plein centre, avec cuisine et
douche, libre dès le 1er avril, loyer
Fr 305.50 par mois, charges com-
prises. !

<& 039/23 64 26 91-33»

ANNONCES CLASSÉES

«Immobilier»

Parution les: lundi
mercredi
vendredi

A louer
pour tout de suite ou date à convenir |

studio
non meublé
rue Jardinière 73. Fr. 273.— + charges. S
Place de parc couverte comprise.

\ p 039/26 69 22 5791 !

I l  il I I P'us de 25 ans
I I I > d'expérience

Locations de bureaux
Nous louons pour tout de suite,

à des prix très favorables

des bureaux
à la Place du Marché 5-7

à Saint-lmier
Les intéressés voudront bien s'adresser à
l'Administration DEVO, Froburgctrasse
15, 4601 Olten. <S 062/32 26 26

2*472

¦ A louer pour tout de suite
|«-̂ | U« ou date à convenir
-̂j '—* chambre meublée

avec douche et WC communs, chauffage cen-
tral.
Quartier: Charrière.
S'adresser à Gérancia & Bolliger SA,
Grenier 27, 0 039/23 33 77. 5753

¦ A louer tout de suite
«>_>« L_a_ ou pour date à convenir

^"j appartement de 4 pièces
dans immeuble rénové

spacieux et tout conf on, avec chauffage central.
Situation: Billodes 23 , Le Locle.
S'adresser à Gérancia & Bolliger SA,
Grenier 27, <p 039/23 33 77. 5751

A louer à la rue de l'Arc-en-Ciel 7,
à La Chaux-de-Fonds

appartements d'une pièce
Loyer mensuel: Fr. 269.— charges comprises.

Pour visiter: M. Marchon, concierge.
<Ç) 039/26 81 75 795155

¦¦¦¦¦ I AFFAIRES IMMOBILIÈRES ¦¦¦¦¦¦¦ Mi



û
Nous serons désormais trois

dans la Topolino.
En effet, Jean-Marc et Monique

KOHLER-GEISER
ont la grande joie d'annoncer

la naissance d'

ELODIE
Hôpital

263 0 Saint-lmier

Route du Vanel 3 3
2206 Les Geneveys-sur-Coffrane

6034

Qui payera les droits d'auteur?
TV par câble au Val-de-Travers

Serac-Valtra qui distribue des programmes de Radio-TV suisses et étrangers
à ses 1900 abonnés du Val-de-Travers, réclame 32 francs d'arriérés de droits
d'auteur pour couvrir la période allant du 1er mai 1982 au 30 décembre 1984.
Comme tous les téléréseaux alimentant un million de ménages en Suisse, la
société ne fait qu'obéir à un arrêté du Tribunal fédéral datant de 1981 et con-
firmé en mars 1984. Il concerne la rediffusion des programmes étrangers — les
droits des programmes suisses sont réglés dans le cadre de la taxe Radio-TV.
Mais un avocat de Fleurier, Me Biaise Galland, part en guerre contre Sérac.
Ne payez pas les arriérés, a-t-il conseillé aux abonnés. Selon lui, Sérac aurait
dû, en vertu de la loi sur les droits d'auteur de 1922, les percevoir dès le

branchement du câble.

Tous les téléréseaux de Suisses redif-
fusent non seulement les programmes
suisses, mais également ceux venant de
l'étranger. Pas de problème avec les
Suisses. La Suisa encaisse les droits par
l'intermédiaire de la taxe PTT.

Pour les programmes étrangers, ça
s'est compliqué à la fin des années 1970.

A cette époque, les PTT ont capté des
programmes autrichiens pour le compte
du téléréseau de Berne. Bien évidem-
ment, personne ne s'est inquiété de
payer les droits d'auteur. Les Autri-
chiens, et d'autres pays dans la foulée,
ont saisi la Tribunal fédéral de ce pro-
blème. Qui leur a donné raison le 20 jan-
vier 1981.

VOTATIONS FÉDÉRALES
9 et 10 mars 1985

La réception par câble de programmes
de radio et de télévision nécessite une
autorisation de l'auteur. Par conséquent,
les taxes correspondantes doivent être
payées. A qui ? A trois sociétés de per-
ception auxquelles le Conseil fédéral a
accordé une concession: la Suisa, Pro
Litteris-Télédrama et Suissimage.

Une commission arbitrale s'est réunie
en juin pour examiner le tarif proposé
par ces sociétés: 80 centimes par mois et
par abonné du 1er mai au 30 avril 1984
et 1 fr. 60 dès le 1er mai 1984. Elle l'a
approuvé. L'Association suisse des télé-
réseaux l'a transmis au Tribunal fédéral
par recours de droit administratif. Cette
haute instance n'a pas encore pris de
décision.

ARRIÉRÉS
Certains téléréseaux, sentant le vent

venir, avaient introduit l'encaissement
d'un ou deux francs par mois dès 1982-
1983. Quitte à rétrocéder une certaine
somme à leurs abonnés par la suite.
Serac-Valtra, au Val-de-Travers, ne con-
naissant pas le montant de la redevance
mensuelle, a préféré attendre. Et, comme
le procédure traînait, a fini par deman-
der le paiement des arriérés selon le tarif
fixé par la Commission arbitrale. Ce qui
représente 32 francs pour la période
s'étendant du 1er mai 1982 au 31 décem-
bre de l'an dernier.

— Nous ne faisons aucun bénéfice ,
déclare M. Schaerrer, directeur de
Sérac. Cet argent sera versé aux sociétés
de perception des droits d'auteurs.

NE PAYEZ PAS!
Utilisant les colonnes du «Courrier du

Val-de-Travers Hebdo», Me Biaise Gal-
land, avocat à Fleurier, a conseillé aux
1900 abonnés de Sérac de ne pas payer
les arriérés. La société, explique-t-il ne
devait pas ignorer la loi de 1922 sur les
droite, d'auteur. La diffusion par câble
constitue une émission publique. Sérac
aurait dû demander l'autorisation à la
Suisa et établir avec celle-ci le tarif du
paiement des droits pour les program-
mes étrangers. ' n j 'b '. -

Selon Me Galland, il est un peu tard,
aujourd'hui, de rappeler l'arrêt du Tri-
bunal fédéral de 1981 pour réclamer des
arriérés. Il fallait percevoir les droits dès
le raccordement.

Serac-Valtra fera connaître sa position
dès que les juristes de l'Association
suisse des téléréseaux auront étudié la
lettre ouverte de Me Galland. Elle arrive
d'ailleurs un peu tard car de nombreux
abonnés ont déjà versé les arriérés.

Les autres hésitent. Qui paiera finale-
ment?

Réponse au prochain épisode.
JJC

Boveresse : petit déficit
Examinés par le Conseil communal et

la commission financière, les comptes de
l'exercice 1984 seront bientôt présentés
au législatif. Ils bouclent par un petit
déficit de 13.412 fr. 20.

Les dépenses de cette petite commune
représentent une somme de 567.392" fr.
15. Les recettes atteignent 553.979 fr. 95.
Quant aux amortissements légaux, ils
figurent dans le compte d'exploitation
pour un montant de 15.430 francs.

En outre, le compte de pertes et pro-
fits laisse apparaître les soldes suivants:
intérêts actifs, 2038 francs; immeubles
productifs, 12.282 francs; forêts, 32.819

francs; impôts, 267.965 francs; taxes
diverses, 51.913 francs; recettes diverses
21.831 francs; Service des eaux, 1131
francs, Service de l'électricité (ristourne
de l'ENSA), 15.463 francs.

Du côté des charges, la situation est la
suivante: intérêts passifs, 6356 francs;
frais d'administration, 77.847 francs;
hygiène publique, 28.923 francs, instruc-
tion publique, 170.546 francs; sports, loi-
sirs et culture, 3560 francs; travaux
publics, 40.418 francs, police, 19.606
francs; œuvres sociales, 50.888 francs;
dépenses diverses, 19.352 francs, (ns)

Mots «Tordre du POP
Le Parti ouvrier et populaire com-

munique:
Il faut voter trois fois non aux arrêtés

fédéraux prévoyant la suppression de
subventions fédérales dans les domaines
de la santé publique, de l'instruction pri-
maire, de la formation. Le Parti ouvrier
et populaire neuchâtelois s'oppose en
cela à la politique en cours, qui, sous pré-
texte d'une nouvelle répartition des
tâches entre la Confédération et les can-
tons, consiste, pour l'essentiel, à trans-
férer aux cantons des charges financières
assumées actuellement par la Confédéra-
tion. Les cantons les reporteront sur les
communes. Finalement les uns et les
autres renonceront à certaines actions
sociales ou feront payer contribuables et
consommateurs.

La suppression des subsides à la for-
mation (70 millions de francs par année)
serait particulièrement grave, car elle
menace sérieusement les allocations pour
étudiants et apprentis.

Il faut voter oui à l'initiative «pour
une extension des vacances payées», qui
répond à la fois à un droit et à une néces-

sité, la Suisse étant le pays industrialisé
où la durée du travail est la plus longue,
avec le Japon.

Accepter l'initiative sur les vacances
payées, malgré les nouvelles dispositions
en vigueur depuis une année, c'est accor-
der:

la cinquième semaine de vacances aux
travailleurs, dès l'âge de 40 ans. La
même durée minimale de vacances pour
tous. La possibilité pour les cantons
d'introduire des dispositions plus favora-
bles.

Pour les votations cantonales, trois
fois oui à la modification des articles
constitutionnels suivants:

1. Qui accorde la même règle pour
l'octroi du droit de vote aux Suissesses et
Suisses d'autres cantons qu'aux ressor-
tissants neuchâtelois.

2. Qui supprime l'incompatibilité aux
ecclésiastiques de siéger au Parlement
cantonal.

3. Qui propose de supprimer plusieurs
causes de la perte de la qualité d'élec-
teur, (comm)

Oui à l'achat d'un micro-ordinateur
Séance du Conseil général du Pâquier

Réuni vendredi soir sous la présidence
de M. Michel Cuche, le Conseil général a
examiné deux projets d'arrêté proposés
par l'exécutif.

En premier lieu, la vente d'une par-
celle de 9300 m2 à la société Téléski Crêt
du Puy pour le prix de 12.000 francs a
été acceptée par sept voix contre une.
Cette transaction est assortie de deux
dispositions relatives à la gratuité de
transport en faveur des habitants du
Pâquier et à la cession dans un délai de
six mois à l'Etat.

Peu de conseillers trouvaient judicieux
l'achat d'un micro-ordinateur, l'adminis-
trateur communal, M. Michel Schmoker
s'attela à démontrer les performances et
la fiabilité d'un tel appareil. Partagé
avec la commune de Villiers, cet ordina-
teur d'un coût total de 20.000 francs —
dont 8500 francs à charge de la commune
du Pâquier - permettrait d'épargner
l'engagement prochain d'une aide de

bureau. Les craintes d'un transfert total
de l'administration communale à Villiers
ont été réfutées par le Conseil com-
munal, qui tient à maintenir une perma-
nence quotidienne au Pâquier. Finale-
ment, et au bulletin secret, l'assemblée a
accepté cet achat par neuf voix contre
trois, (eu)

La position des radicaux
Le parti radical neuchâtelois com-

munique:
Trois oui aux votations cantonales, un

non et trois oui aux votations fédérales:
tels sont les mots d'ordre décidés par le
parti radical neuchâtelois réunis en
comité directeur à Neuchâtel, sous la
direction de son vice-président, M.
Claude Weber.

Premier objet à l'ordre du jour, la tri-
ple votation cantonale reçoit un soutien
presque unanime des radicaux. Les
modifications proposées s'inscrivent
dans le cadre de la revision de la loi sur
l'exercice des droits politiques traitées
récemment par le Grand Conseil. Que ce
soit à propos de la qualité d'électeur ou
de l'éligibilité, les nouveaiix textes seront
mieux en conformité avec le droit fédé-
ral.

UNE INITIATIVE MALVENUE
L'initiative dite «sur les vacances» est

rejetée car à la fois superflue, malvenue
et dangereuse, ce qui est tout de même
beaucoup pour un seul texte!

Superflue, puisque la quasi-totalité de
ses demandes est déjà satisfaite par les
modifications du Code des obligations en
vigueur depuis le 1er juillet 1984. Ainsi,
la durée des vacances a été étendue,
autant qu'il était possible.

Suite des informations
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TROIS OUI MASSIFS
La nouvelle répartition des tâches

entre les cantons et la Confédération est
en fait un premier paquet qui devrait
être suivi ces dernières années d'un deu-
xième train de mesures. Deux des objets
- la suppression des subventions à l'école
primaire, soit 1,7 millions de francs par
année pour 5,5 milliards de dépenses glo-
bales, ainsi que la suppression des sub-
ventions de la Confédération dans le
domaine de la santé publique, un petit
million de francs annuellement - ne
posent aucun problème ni ne suscitent
une quelconque opposition.

Il en va autrement du troisième projet
qui concerne la suppression des subsides
de formation. D'aucuns veulent voir là
un démantèlement des bourses d'études.
Vue singulière que celle-là, qui ne corres-
pond pas du tout à la réalité et qui tient
plus du slogan que d'une lecture honnête
du texte en votation. Concrètement, il
est prévu que ce sera aux seuls cantons
de financer les bourses. Dans notre
bonne République, par exemple, une loi
sur les bourses est là, qui existe et qui ne
va pas disparaître brusquement de par la
magie des votations du 10 mars.

Dès lors, convaincus de l'opportunité
d'enfin clarifier les rapports entre la
Confédération et les cantons afin de revi-
vifier le fédéralisme, les radicaux recom-
mandent de voter un triple oui. (comm)

En questions
Une motion et une question écrite

ont été déposées le dernier jour de la
session de février du Grand Conseil,
dont nous n'avons pas encore pré-
senté la teneur en résumé:
• PROTÉGER LES VENDEU-

SES. Vendeurs et vendeuses sont des
travailleurs mal payés, soumis à des
conditions difficiles et insuffisam-
ment protégés. Il faut les soumettre à
un contrat-type de travail que l'Etat
doit élaborer. (Mot. J.-P. Boillod, soc,
et 33 cosignataires)
• TRAVAIL DE NUIT. Ebau-

ches SA revient à charge, paraît-il,
pour obtenir le droit de travail de
nuit pour les femmes. Si tel est le cas,
que décidera le canton ? (Q. G. Ber-
ger, pop, et 2 cosignataires)

MHK

Grand Conseil

Tribunal de police de Neuchâtel

L'histoire avait fait le tour du monde. Le tenancier-cuisinier du
Palais Du Peyrou, à Neuchâtel, avait été prévenu d'infraction à la loi
sur l'interdiction de l'absinthe, ou d'escroquerie, pour avoir servi, lors
de la visite du président Mitterrand à Neuchâtel, en avril 1983, un
«soufflé glacé de la fée», qui couronnait son menu neuchâtelois.

Dans son premier jugement, la présidente du Tribunal de police de
Neuchâtel, Mlle Joly, avait condamné M. Daniel Aimone à 4 jours
d'emprisonnement avec sursis pendant deux ans et 600 francs de frais
de la cause. M. Aimone a recouru, et le jugement a été cassé par la Cour
de cassation pénale neuchâteloise. Qui renvoyait le prévenu devant le
tribunal, avec une extension des préventions. La semaine passée, les
deux défenseurs de M. Aimone s'étaient opposés à cette manière de
faire, parce que selon eux la prévention ne pouvait pas être étendue.
Des problèmes purement juridiques, qui avaient été balayés par le
tribunal. La présidente avait tout de même pris une semaine de réfle-
xion avant de prononcer son jugement. Hier après-midi, la sentence est
tombée: acquittement pour M. Aimone. Qui a été reconnu coupable.

La Cour de cassation, qui avait
annulé le premier jugement précisait
qu'il y avait d'autres infractions réa-
lisées. Un article de l'ordonnance sur
les denrées alimentaires précise que
les dénominations et la façon de pré-
senter les articles doivent exclure
toute possibilité de tromperie quant
à la nature, l'origine du produit, etc.

Un article de l'ordonnance d'exécu-
tion de la loi fédérale sur l'interdic-
tion de l'absinthe précise qu'il est
interdit d'utiliser comme nom de fan-
taisie des dénominations rappelant le
mot absinthe ou de nature à éveiller
l'idée qu'il s'agit d'absinthe.

M. Aimone a bien violé toutes ces
dispositions. La présidente du Tribu-
nal de police de Neuchâtel l'a relevé
hier. Le mot «fée», en Pays neuchâte-
lois, évoque l'absinthe, sans aucun
doute. D'ailleurs, le cuisinier avait

reconnu que le dessert de son menu
neuchâtelois avait de «neuchâtelois»
le fait que l'on pouvait supposer qu'il
était à base d'absinthe.

Mais, après avoir conclu à la cul-
pabilité du prévenu, la présidente l'a
mis au bénéfice de l'erreur de droit,
précisant que pendant 5 ans (de 1978
à 1983), le soufflé glacé de la fée avait
été inscrit sur la carte, sans que M.
Aimone ne soit mis en difficulté par
les autorités, ni qu'elles lui fassent
une remarque. De plus, la fantaisie
des cartes de restaurants est réelle.
De ce fait, M. Aimone a pu croire
qu'il était en droit de présenter son
soufflé sous la dénomination «de la
fée», et c'est pourquoi, il a été
acquitté, et les frais de la cause ont
été mis à la charge de l'Etat. M.
Aimone est «exempt de toute peine».

A. O.

Absinthe du président :
le soufflé se dégonfle

Positions des libéraux-PPN
La parti libéral-ppn communique:

* Importante échéance politique cette
fin de semaine. En effet, nous sommes
appelles à nous prononcer sur deux
objets fédéraux et un objet cantonal qui,
tous, nous touchent de près: vacances,
relations entre cantons et Confédération ,
droits politiques.

Réalistes et cohérents, les libéarux-
ppn diront non à l'initiative sur les
vacances, oui aux trois premiers objets
de la répartition des tâches entre les can-
tons et la Confédération et enfin oui aux
modifications de notre Constitution can-
tonale aux chapitres des droits politi-
ques.

On ne le dira jamais assez: l'initiative
sur les vacances est dangereuse. Son but

est d'éliminer de notre paysage social les
négociations collectives entre organisa-
tions d'employés et d'employeurs au pro-
fit d'une norme constitutionnelle rigide,
égalisatrice à outrance.

Les libéraux-ppn ont toujours défendu
avec ferveur le fédéralisme, ce système
qui colle si bien avec les réalités suisses.
Dimanche, ils approuveront donc pleine-
ment les trois arrêtés fédéraux du pre-
mier paquet de la répartition des tâches
entre les cantons et la Confédération.

Droits politiques enfin. La récente
modification de notre loi cantonale
nécessite quelques modifications consti-
tutionnellles pour que tout soit réglé
dans le sens voulu par le Grand Conseil.
Nous voterons donc oui. (Comm)

PUBLICITÉ :

(( 
\

"Le canton prendra la relève pour maintenir les bourses
d'étude."
Jean Cavadini, conseiller d'Etat, chef du Département cantonal
de l 'Instruction publique, conseiller national

Le 10 mars prochain, nous ne voterons pas "contre les
bourses d'étude" mais bien plutôt pour un fédéralisme
revigoré, pour un canton responsable.

Répartition des tâches entre les cantons et la Confédéra-
tion: trois fois OUI, en toute liberté !

'̂ ^MsW/f̂ y 

PARTI 
LIBÉRAL-PPN NEUCHATELOIS

^A. B7-134 ^F Resp: Philippe Boillod JM

BOUDEVILLIERS

Le législatif est convoque en séance
extraordinaire le lundi 11 mars, à 20 h.,
au collège, avec deux point à l'ordre du
jour: prise d'un arrêté relatif à l'organi-
sation d'une classe préscolaire avec la
commune de Fontaines et une informa-
tion donnée par le Service des Ponts et
Chaussées concernant la T20 - tunnel
sous la Vue-des-Alpes — traversée du ter-
ritoire communal de Boudevilliers. (Jm)

Prochaine séance
du Conseil général
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Réparations
de machines
à laver
depuis 37 ans.
Confiez les répara-
tions ainsi que les
services de grais-
sage et d'entretien
général de machi-
nes à laver de tou-
tes marques à la
maison spécialisée.
TANNER • NEU-
CHÂTEL
<p 038/33 33 60
Notre service de
dépannage rapide
est à votre disposi-
tion. 4399

ryra GUILLOD GUNTHER SA
S 5L «I Manufacture de boîtes de montres,
Mr li 230° La Chaux-de-Fonds.
L _L "J 83, rue du Doubs.
™̂™— <& 039/23 47 55

cherche

étampeur qualifié
sur boîtes de montres or. Capable de travailler seul.

Date d'entrée à convenir.

Prendre rendez-vous par téléphone. sesa

\\ : AXA:  -/A3â5V5QOH
w_ ¦. ^$2. \\yy^ r ŷy \̂ u^^^î 7T̂ mv

CPJN
Centre de formation
professionnelle du
Jura neuchâtelois
La Chaux-de-Fonds

Année scolaire 1985-1986
Les études et apprentissages suivants, ouverts aux filles et aux
garçons, peuvent être accomplis au Centre de formation pro-
fessionnelle du Jura neuchâtelois (Technicum neuchâtelois)
ET Ecole technique

PRATICIENS
Délai d'inscription: 20 avril 3 985
Examen d'admission: 8 mai 3 985.

Mécanique et microtechnique Durée des études
— Mécanicien de machines avec certificat CPJN

de mécanicien-programmeur — . "* i
en commandes numériques 4 ans

— Mécanicien constructeur en étampes 4 ans
— Mécanicien en automobiles (le délai est échu) 4 ans
— Dessinateur en machines 4 ans
— Horloger complet EHS 4 ans
— Horloger rhabilleur 4 ans
— Micromécanicien 4 ans
— Dessinateur en microtechnique 4 ans
— Cours de connaissances générales en horlogerie 3 an

Titres délivrés: certificat d'Ecole et certificat fédéral de capa-
cité.

TECHNICIENS ET
Condition d'admission: être en possession d'un certificat fédé-

ral de capacité
— Technicien ET en mécanique (option construction) 2 ans
— Technicien ET en microtechnique

(option construction) 2 ans
— Technicien ET en restauration d'horlogerie ancienne 2 ans

Titre délivré: diplôme de technicien ET.

EAA ÉCOLE D'ART APPLIQUÉ

Délai d'inscription et dossier à déposer: 23 mars 3 985
Examen d'admission: 2 mai 3 985.
— Cours de préparation et d'orientation 3 an
— Bijoutier-joaillier 4 ans

+ stage de sertissage possible 6 mots
— Graveur 4 ans

Délai d'inscription et dossier à déposer: 20 avril 3 985
Examen d'admission: 2 mai 3 985.
— Graphiste 4 ans

après le cours préparatoire obligatoire

Titres délivrés: certificat d'école et certificat fédéral de capa-
cité.

EC ÉCOLE DE COUTURE

Délai d'inscription: 20 avril 3 985
Examen d'admission: 8 mai 3 985.
— Couturière 3 ans

Titres délivrés: certificat d'école et certificat fédéral de capa-
cité.

CLASSE DE PRÉAPPRENTISSAGE 3 an

Délai d'inscription: 33 mai 3 985
Pas d'examen d'admission.

EPPS ÉCOLE DE PRÉPARATION
AUX FORMATIONS PARAMÉDICALES
ET SOCIALES 3 ans

Délai d'inscription: 20 avril 3 985
Examen d'admission: 7 mai 3 985.

Formules d'admission, programmes et renseignements auprès
des secrétariats:

ET: rue du Progrès 38, Ç& 039/28 34 23
EAA/EC/ECPS:
nie de la Paix 60. & 039/23 30 66

Début de l'année scolaire:
(ET/ EAA/ EQ: 3 9 août 3 985
(EPPS): 26 août 3 985

Le directeur général:
Pierre Steinmann 6837

Vous souhaitez mettre en valeur:
# votre sens des responsabilités
• votre esprit d'initiative

Dans ce cas, vous trouverez chez nous
le poste qui vous convient.

Nous cherchons pour le 1er avril
3 985, ou date à convenir, un

employé
de commerce
chargé plus particulièrement du service d'entretien de nos
immeubles de Suisse romande avec siège à Lausanne.

Nous offrons: — une formation approfondie;
— un travail varié et intéressant;
— un emploi stable;
— d'excellentes prestations sociales.

Nous demandons: — être en possession d'un CFC
i (apprentissage en régie ou fidu-

ciaire) ou formation équivalente;
— une bonne présentation et culture

; générale;
i — âge entre 25 et 30 ans;

— être titulaire du permis de con-
duire, catégorie B;

— langue maternelle française, con-
naissances de l'allemand;

— intérêt pour le travail de gérance
d'immeubles.

Si vous êtes intéressés par une telle activité et si vous pos-
sédez les qualités requises, adressez vos offres manuscrites
accompagnées d'un curriculum vitae, copies de certificats
et d'une photographie récente à:

' Caisse de Pensions Migros
Case postale 38, 1012 Lausanne
en indiquant sur l'enveloppe: «Offre d'emploi».

44 1540

¦ DEMANDES D'EMPLOIS ¦
i • s ¦

CUISINIER
cherche place tout de suite ou pour date à con-
venir.

Ecrire sous chiffre EG 5726 au bureau de
L'Impartial.

AIDE EN PHARMACIE
expérimentée, bilingue français-allemand, cher-
che place à mi-temps dans pharmacie ou chez
MÉDECIN.

<p 039/26 67 59 dès 18 heures. 5949

DAME
cherche travaux à domicile.

Cp 039/23 13 52.

EMPLOYÉ DE COMMERCE
28 ans, nombreuses années d'expérience dans
le contentieux, capable de travailler de manière
indépendante, cherche changement de situation.
Ecrire sous chiffre HT 5487 au bureau de
L'Impartial.

EMPLOYÉ
ADMINISTRATIF

et COMMERCIAL TRILINGUE, français, alle-
mand, anglais, cherche travail à responsabilités
en: secrétariat de direction, traductions, formali-
tés import, export, service commercial, enseigne-
ment commercial, etc.

Ecrire sous chiffre ZE 5773 au bureau de
L'Impartial

GOUVERNANTE
DIPLÔMÉE

39 ans, bon caractère, références, bonne pré-
sentation, cherche place de travail chez per-
sonne seule ou famille.

<P 039/23 52 39. 5777

i v< >̂ V̂  ̂y y y 
j r  

/  13918jyV g y X y y y / y i^H
désire engager _̂__Wmmmamm l̂\

mécaniciens et ^̂ Mmécaniciens-électriciens |̂ H
afin de renforcer son équipe pour l'entretien préventif et le |
dépannage de son parc de machines. 9̂ ^HHSBR
Profil souhaité: H^H^^H— CFC en mécanique, électromécanique ou mécanique B

autos, , . I
— expérience similaire de quelques années, WB_W_Wmmmmm\
— connaissances en électricité, SHBI^BDB
— disposé à travailler en horaire d'équipes avec rotation I

hebdomadaire. ¦R̂ EBBI
Les candidats intéressés sont priées d'adresser leur curri- | ^r
culum vitae et leurs prétentions de salaire au Service du \ \w
Personnel de XIDEX MAGNETICS SA, rue Girardet 29, W \V
2400 Le Locle ou de téléphoner au 039/34 11 88. wLw91-134 I WW

-̂ r̂ „,J «- « ' " ¦"¦ ¦"""¦ W, ¦&
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Resp. F. Reber 87-622 I

t/9mmZ Nous cherchons pour entrée immé-
SSf diate ou à convenir

H VENDEUSE
•¦S (à temps partiel - matin).

jy» Se présenter au bureau du personnel
, T~ ou téléphoner au 0 (039) 23 25 01.La Chaux- K »* * . / 6a35
de-Fonds

Engageons

mécanicien de précision
ou mécanicien expérimenté
pour la fabrication d'

outils en métal dur et affûtage de fraises diverses.
Place intéressante pour compléter petite équipe.

Faire offres par écrit, sous chiffre ZV 5597 au bu-
reau de L'Impartial.

En toute saison,
L'IMPARTIAL,
votre source

d'informations
* » ¦ ¦ ¦! ¦ ¦¦ II — ¦  ! ¦ -



Soirée de la SFG Tramelan : plus de 180 acteurs

La grande famille de la SFG, plus de 180 acteurs pour une soirée réussie
Réussir une soirée gymnique n'est plus un souci majeur pour les membres de
la grande famille de la société fédérale de gymnastique qui, samedi dernier,
obtenaient un nouveau succès. Comme chaque année, tous les groupements et
sous-groupements rivalisèrent de zèle afin d'offrir au public une production
inédite. Moniteurs et monitrices se sont surpassés aussi en faisant preuve
d'une imagination fort remarquée. C'est dans l'optique de la préparation du
125e anniversaire de la SFG Tramelan qu'était proposée cette soirée annuelle
où de très nombreux parents et amis s'étaient donnés rendez-vous à la Halle

de gymnastique qui pour une fois se sera révélée trop petite.
C'est dire que la SFG a la bonne

recette pour déplacer la toute grande
foule pour ses soirées. Cette recette,, fort
simple il est vrai, consiste à préparer des
productions animées exclusivement par
des membres du club.

Si parfois la perfection fait place à une
spontanéité immédiate, la pupille du
spectateur ne pourra que s'en réjouir.
Une dose de bonne humeur, des enfants
de tous les âges très décontractés grâce à
une belle préparation, de l'agilité et de la
souplesse, des costumes inédits, voilà de
quoi composer une bonne recette qui
gage du succès pour la SFG.

Plus de 180 acteurs sur scène, de nom-
breux collaborateurs engagés dans la
salle ont permis au président M. Ronald
Ermatinger de saluer cette belle assis-
tance qui se montra enchantée des pro-
ductions. On notait la présence de M.
Serge Bédat, président dïionneur.

M. Ermatinger joua à la perfection le
rôle de speaker et n'eut pas besoin de
recommander à l'assistance de montrer
sa satisfaction puisque le ton de cette
soirée était donné avec le premier
numéro. Le groupement mère et enfants
figurait en effet en lever de rideau et
avait eu l'excellente idée de remplacer
ces mères gardiennes par des papas pou-
les jouant admirablement leur rôle, aidés
pour cela par leurs bambins il est vrai.

Ce même groupement, dirigé par
Antoinette Voirol et Jacqueline Kohler

Le clou de cette soirée: la leçon de danse chez les nonnes.

présenta encore une belle démonstration
avec «Au jardin public».

Pour la première fois depuis sa créa-
tion,, le mouvement de gymnastique
enfantine et ses responsables Francine
Strahm et Antoinette Voirol présen-
taient leurs élèves dans une belle
démonstration où «Mickey» tenait la
vedette.

Pupillettes I, II et III, sous les ordres
de Francine Vuilleumier, Isabelle Botti-
nelli, Dominique Mallet et Maria Intin-
toli ont laissé une belle impression avec
les Schtroumpfs, Self contrôle, ou encore
l'école du corps.

Les jeunes gymnastes, sous la houlette
de Marc Germiquet, ont fait frissonner
plus d'un spectateur avec des pyramides
fort réussies.

Chez les artistiques garçons nous
avons assisté aussi à de belles démons-
trations gymniques, qui ce soit aux bar-
res parallèles ou autres. Leurs responsa-
bles, Michel Germiquet et plusieurs col-
laborateurs ont fait eux aussi un excel-
lent travail que l'on retrouvait dans la
démonstration des artistiques filles dont
les présentations avaient été mises au
point par Jacques Macabrey.

Sous la responsabilité de Marlène
Houlmann et Madeleine Châtelain, le
groupement dames a fait revivre les
moments de la Fête fédérale de Winter-
thour alors que les actives avaient pré-
paré avec Dominique Friedli et Heidi
Gerber deux beaux numéros dont le pre-
mier démontrait la grâce de ces daines

avec les balles alors que le second, avec
la complicité d'Henri Chavanne repré-
sentant les seniors, obtenait sans con-
teste les faveurs du public qui réclamait
un bis.

Le final conduisit ensuite toute la
troupe à se retrouver sur scène pour
recevoir les applaudissements d'un
public qui s'est montré chaleureux et
reconnaissant. La soirée familière, con-
duite par l'orchestre New-Delta, permit
ensuite de fraterniser et de danser dans
une belle ambiance. (Texte et photos vu)

Mots d'ordre du PSJB

VOTATIONS FÉDÉRALES
9 et 10 mars 1985

On nous communique:
Initiative populaire «pour une

extension de la durée des vacances
payées». - Le PSJB recommande cha-
leureusement aux citoyennes et aux
citoyens d'accepter cette initiative lan-
cée par l'Union syndicale suisse et le
Parti socialiste suisse. L'initiative a déjà
eu un effet positif. Elle a obligé la majo-
rité bourgeoise des Chambres fédérales à
consentir à une révision des dispositions
du Code des obligations sur la durée des
vacances.

Arrêté fédéral sur les subsides de
formation. — Le PSJB recommande aux
citoyennes et aux citoyens de refuser cet
arrêté fédéral qui prévoit la suppression
des subventions fédérales en faveur des
subsides de formation. A la faveur d'une
redistribution des tâches entre la Con-
fédération et les cantons, cette modifica-
tion constitutionnelle débouchera en fait
sur un démantèlement grave de notre
édifice social.

Arrêté fédéral supprimant les sub-
ventions pour l'instruction primaire
et arrêté fédéral supprimant l'obliga-

tion incombant à la Confédération
d'allouer des subventions . dans le
domaine de la santé publique. — Le
PSJB recommande aux citoyennes et
aux citoyens d'accepter ces deux objets.
Il s'agit de la suppression de subventions
mineures. Les conséquences de cette sup-
pression sont peu importantes.

Objets cantonaux. - Le PSJB recom-
mande aux citoyennes et aux citoyens
d'accepter les quatre objets cantonaux
qui leur sont soumis, à savoir:
- la modification des articles 7,8 et 9

de la Constitution du canton de Berne;
- la loi portant introduction de la

législation fédérale sur la protection des
animaux;
- l'arrêté populaire concernant le

recours à des fonds d'emprunt pour le
financement des investissements de
l'Etat;
- l'arrêté du Grand Conseil concer-

nant le crédit d'élaboration du projet
relatif au transfert de la Maternité can-
tonale sur le terrain de l'ancienne clini-
que de pédiatrie à Berne, (comm)

cela va
se passer

Sonvilier:
«L'Ombre d'Edgar» (Poe)

Le Théâtre de Saône-et-Loire
présentera le jeudi 7 mars 1985 à
20 h. 30 à la salle communale de
Sonvilier son spectacle «L'Ombre
d'Edgar», délire d'acteur sur des tex-
tes d'Edgar Poe interprété par Jac-
ques Baillait.

Pour ceux qui ne connaissent pas
l'écrivain E.-A. Poe, le spectacle pro-
posé par Jacques Baillart est une
subtile introduction. De même que
pour ceux qui ne sont jamais allés au
théâtre tout comme pour ceux qui
aiment y aller, le spectacle met en
appétit et crée une réelle envie de
retourner au théâtre, (sp)

Journée de prière
La Journée mondiale de prière

sera fêtée le vendredi 8 mars à la
chapelle de la Malathe, à Saint-
lmier. Dès 16 heures, un thé-vente
sera à disposition. Le souper est
prévu à 18 heures et dès 20 heures, la
prière aura lieu sur le thème «Pour la
paix - prier et agir», (cd)

Exposition à Courtelary
Exceptionnellement, l'exposition

de Claire Comment, de Bienne, à la
préfecture de Courtelary, sera
ouverte le samedi et le dimanche
9 et 10 mars, de 14 à 19 h. Avis aux
amateurs de «rythmes et de cou-
leurs». Pour ceux qui préféreraient
visiter l'expo en semaine, ils auront
encore le temps jusqu'au 22 mars.

Soupe de Carême à Renan
Tout sera mis en œuvre par le

groupe œucuménique, pour que la
Soupe de Carême soit une réussite à
tous points de vue. Tables accueillan-
tes, ambiance agréable, pour un
moment de fraternité. C'est à la
Salle de spectacles de Renan, le
samedi 9 mars dès 11 h. 30, qu'un
nombreux public est attendu pour
«un sourire des jeunes handicapés de
notre région», (hh)

La plus longue histoire d'amour...
Ernest et Louisa Domon-Mathez de Bienne

Evénement rarissime à Bienne: un couple d'origine jurassienne fête cette
année son 200e anniversaire. Ernest Domon, originaire de Soulce, mais
natif de Montbéliard, aura cent ans le 8 mars prochain. Et son épouse, née
Louisa Mathez à Porrentruy, aura elle aussi cent ans cette année, le 5
juin. Ernest et Louisa se sont connus à Bienne en 1907 et ils se sont

mariés en 1908. N'est-ce pas là la plus longue histoire d'amour ?

Ernest Domon a quitté Montbéliard
à l'âge de 17 ans. Il s'est rendu alors
chez son parrain à Saint-lmier. Après
être retourné dans sa ville natale, il
s'est rendu à Bienne. Là il a travaillé
chez Marc Favre, comme horloger.

A Bienne, il avait un cousin et c'est
par ce cousin qu'il a connu sa future
épouse.

Louisa, elle, venait de Porrentruy.
Elle était la deuxième d'une famille de
quatre enfants. Ernest, lui, était le
troisième d'une famille de cinq
enfants.

Ensemble, M. et Mme Domon-
Mathez ont eu un fils en 1918. Ce fils,
qui vit depuis de longues années à
Paris, a eu à son tour trois enfants qui
eux aussi ont des enfants, au nombre
de quatre. M. et Mme Domon-Mathez
sont donc arrière-grands-parents.

Ils vivent dans le même apparte-

ment, à la rue de Morat 24, à Bienne,
depuis 1950. Avant d'être à la retraite,
M. Domon a travaillé comme horloger
et l'amour des belles pendules lui est
resté puisqu'au fauteuil traditionnel il
préfère à nouveau recevoir une pen-
dule. «Car le. fauteuil, quand on est
assis dessus, on ne le voit pas», expli-
que-t-il.

Sa femme, elle, était connue loin à
la ronde pour ses chapeaux. Elle tenait
en effet un magasin de chapeaux
renommé à la rue de la Gare. En
dehors de leurs heures de travail, les
Biennois d'adoption pratiquaient la
marche avec assiduité.

ETRE ENSEMBLE, LE BONHEUR
D'UNE LONGUE VIE

Dans leur centième année, les époux
Domon-Mathez continue à vivre libre-
ment dans leur appartement. Ils ont le

soutien de leur nièce, mais aussi la
visite quotidienne d'une infirmière. Et
c'est Pro Senectute qui leur apporte à
manger.

Pour le reste, c'est Monsieur qui fait
les courses et qui va s'acheter son jour-
nal. Un journal qu'il lit d'ailleurs sou-
vent sans même mettre ses lunettes.
Pendant la journée, le couple regarde
par la fenêtre.

Il fut un temps où il fallait un jour
de voyage pour se rendre de Montbé-
liard à Saint-lmier, un temps où les
vélos remplaçaient les autos. A travers
les vitres, la vie d'aujourd'hui a un
drôle d'air. Mais les deux centenaires
sont contents de leur vie.

Un rêve qu'ils n'auraient pas réa-
lisé ? Ils se tiennent la main, assis sur
le sofa, se regardent. «Non, nous avons
été heureux et nous ne sommes pas
malades», dit M. Domon. Heureux,
oui, ils ont bien l'air de l'avoir été et de
l'être encore. Ensemble. Oui, tout ce
qu'ils souhaitent encore, c'est de rester
ensemble, de pouvoir se caresser la
main, de pouvoir s'embrasser. La plus
longue histoire d'amour...

CD. TRIBUNE LIBRE

Coup de f eu tiré à Saint-lmier
H est des gestes naturels, quotidiens,

qui peuvent subitement devenir angois-
sants.

Le simple fait qu'un corbeau se pose
de toute sa noirceur sur un fil électrique,
réveille peut-être l'agressivité du chas-
seur dans l'homme.

Est-ce suffisant pour perdre, l'instant
d'une seconde, le sens des responsabili-
tés face à ceux qui nous entourent ?

Geste automatique, quotidien, que
celui d'ouvrir un buffet de cuisine, pour
prendre sucre ou sel...

Un trou à ma fenêtre, une balle dans
cette porte-là, me mettent en garde et me
soufflent à l'oreille que ce geste banal est
devenu danger.

Dw couprje baisse mes stores et me
prive, à contre cœur, de la lumière cré-
pusculaire.

Chez moi, la crainte s'installe et pr end
ses aises.

Je doute, oui, et soudain j e  redoute
l'inconséquence humaine. Je croyais que
la frontière entre irresponsabilité et folie
était plus large.

Mais rassurez-vous, mes stores se
relèveront très vite le soleil a chez moi
plus d'emprise que la peur...

Et j'aurais toujours besoin de sel et de
. sucre.

Tant pis pour nous tous, hommes et
bêtes, qui sommes la proie de jeux fous.
Tant pis pour nous, puisque la police
fixe ses responsabilités et sa fonction
d'agent protecteur à une autre échelle.
L'urgence est une chose toute relative...

AnaZehr
Saint-lmier

Les positions de l'UDC
On nous communique:
Le comité de l'udc du Jura bernois,

réuni en assemblée a pris connaissance
des différentes votations fédérales et
cantonales qui auront lieu le week-end
prochain. Le comité demande à ses mem-
bres, amis et sympathisants de se rendre
aux urnes et de voter:
- oui à l'arrêté fédéral du 5 octobre

1984 supprimant les subventions pour
l'instruction primaire;
- oui à l'arrêté fédéral du 5 octobre

1984 supprimant l'obligation incombant
à la Confédération d'allouer des subven-
tions dans le domaine de la santé publi-
que;

— oui à l arrêté fédéral du 5 octobre
1984 sur les subsides de formation;

— non à l'initiative populaire «pour
une extension de la durée des vacances
payées» (initiative sur les vacances).

Suivant ainsi les recommandations
autant fédérales que cantonales de l'udc.

VOTATIONS CANTONALES
— Oui à «acceptez-vous la modifica-

tion des articles 7, 8 et 9 de la Constitu-
tion du canton de Berne».

— Oui à «acceptez-vous la loi portant
introduction de la législation fédérale
sur la protection des animaux».

— Oui à «acceptez-vous l'arrêté popu-
laire concernant le recours à des fonds
d'emprunt pour le financement des
investissements de l'Etat».

— Oui à «acceptez-vous l'arrêté popu-
laire concernant le crédit d'élaboration
du projet relati f au transfert de la
maternité cantonale sur le terrain de
l'ancienne clinique de pédiatrie à Berne».

Suivant ainsi les recommandations du
parti cantonal de l'udc. (comm)

TRAMELAN. - On conduit aujourd'hui
à sa dernière demeure M. Eric Gagnebin
qui s'est éteint dans sa 86e année. Figure
populaire, M. Gagnebin, horloger de son
métier, jouissait d'une retraite bien méri-
tée. Il y a quelques mois il avait été admis
au Home des Lovières d'où il devait s'en
aller pour un monde meilleur, (vu)

Carnet de deuil
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Ecole commerciale

Les classes des employés de commerce
et employés de bureau de l'Ecole com-
merciale de Tramelan visiteront demain
le Palais fédéral sous la conduite d'un
conseiller national de la région. Les clas-
ses auront l'occasion d'assister à une
séance du parlement qui tient à ce
moment sa session de printemps.

Une visite des expositions qui se tien-
nent actuellement à la Tour des prisons
est également prévue et les élèves pour-
ront admirer l'exposition consacrée au
Musée d'histoire de La Neuveville ainsi
que celle qui présente le canton de Berne
sous ses différents aspects.

Cette course a pour principal but de
compléter les connaissances des appren-
tis en civisme et de leur permettre égale-
ment d'étoffer leur culture générale.

(comm.-vu)

Des classes
au Palais fédéral

Entre Les Reussilles
et Le Cernil

Hier vers 12 h. 25, un accident de la
circulation s'est produit sur le tron-
çon Les Reussilles - Le Cernil, à la
hauteur du séchoir à herbes.

Une automobile venant de Trame-
lan et se dirigeant en direction des
Genevez, arrivée à la croisée du Cer-
nil, a dérappée dans un virage sur la
neige mouillée. La voiture est alors
partie sur le côté gauche de la chaus-
sée au moment même où arrivait en
sens inverse une automobile qui rou-
lait correctement à droite. Il s'ensui-
vit une violente collision. Les dégâts
sont estimés à 18.500 francs. La gen-
darmerie s'est rendue sur les lieux
pour constat.

Violente collision



A l'Ancien Stand TERRE DES HOMMES I 2 CARTONS AU CHOIX
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désire engager Ip̂ œ^̂ ^̂ p

un responsable de la gestion BBl
des stocks et du magasin BBB
qui aura pour tâches principale de gérer l'entreposage et I
de tenir un inventaire permanent de nos produits en diri- 1
géant une petite équipe de magasiniers. %ÉKPHK ?̂

{ Le candidat choisi devra pouvoir justifier d'une solide I
expérience de la gestion des stocks de grand volume et de W_WmeB_WÊlvitesse de rotation rapide. Des connaissances sur le traite- I
ment informatique seraient un atout. I n

Les personnes intéressées sont priées d'adresser leur curri- \ T̂culum vitae et leurs prétentions de salaire au Service dr HËSK§§| r̂
î Personnel de XIDEX MAGNETICS SA, rue Girardet 29, M T̂2400 Le Locle ou de téléphoner au 039/34 11 88. ^91-134 I J_W

\ Nous cherchons un

acheveur
sur boîtes de montres or.

j Ecrire sous chiffre NH 5723
au bureau de L'Impartial.

«L'Impartial» est lu partout et par tous

Importante entreprise cherche un

chauffeur de cars
Nous demandons:
— nationalité suisse.

... ,, „„ -*. expérience dans les voyages en
cars.

Ecrire sous chiffres BZ 5660 au bureau de L'Impartial.

MÉDECIN-DENTISTE
à La Chaux-de-Fonds

cherche:

apprentie
aide en médecine dentaire

Entrée en fonction: immédiate ou à convenir.

Présenter offres écrites sous chiffre RC 4207
au bureau de L'Impartial.

Nous cherchons, pour le 1er mai 1985 ou date à
convenir, un

ingénieur en électronique
avec diplôme ETS ou équivalent.

Cette place conviendrait à une personne dynamique,
apte à assumer des responsabilités et capable de
diriger un petit groupe de collaborateurs. De l'expé-
rience en CNC sur machines-outils et en automates
programmables, ainsi que la connaissance de la lan-
gue allemande, seraient des avantages.

Nous offrons les prestations sociales d'une entre-
prise moderne, une large autonomie dans le travail
et un horaire variable très souple.

Veuillez faire parvenir votre offre de services, avec
curriculum vitae, copies de certificats et prétentions
de salaire, au bureau du personnel de
TAVANNES MACHINES CO SA, 2710 Tavannes,
ou téléphoner au 032/91 36 41 (interne 14).

06-17149
| l
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.̂ Nous cherchons un 
^

[ quincaillier- l
\ vendeur l
w avec connaissance si possible de la branche 

^^. menuiserie, fermentes et outillage. 
^

? Nous désirons collaborer avec une personne ^
* dynamique et sérieuse, aimant le contact avec "̂

 ̂
une clientèle variée. .

? Horaire de travail agréable et tous les avanta- <4
? ges d'une maison bien implantée. -4

w Salaire intéressant qui répondra à vos 
^^. qualifications. 
^

 ̂ Ecrire avec curriculum vitae à ^

ï KAUFMANN :
*" Marché 8, La Chaux-de-Fonds, 0 039/23 10 56 "*
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Recherchons pour fabrique
de boîtes de montres or et
acier

boîtier qualifié
en qualité d'assistant du
chef de fabrication.

Discrétion absolue garantie.

Ecrire sous chiff re OT 5628 au bureau
de L'Impartial.

Nous sommes une importante entre-
prise dans la branche relation humaine
et cherchons pour compléter notre
team

collaboratrices(teurs)
pour le service externe

Langue maternelle française et bonnes
connaissances de la langue allemande
nécessaires. Avez-vous au minimum
25 ans, possédez-vous une voiture et
cherchez- vous un poste avec un gain
au-dessus de la moyenne ?

Cet emploi demande beaucoup d'initia-
tive et une grande facillité de contact.
Travail très indépendant et intéressant
pour lequel nous vous assurons une
formation intensive.

Désirez-vous de plus amples informations, alors adres-
sez-vous à:

MARITAL SA, av. Victor-Ruffy 2, case postale 193,
1000 Lausanne 12, 0 021/ 23 88 86. 44-13713

r 1
Vous souhaitez mettre en valeur:

# votre sens des responsabilités
• votre esprit d'initiative

Dans ce cas, vous trouverez chez nous le poste qui vous convient.

Nous cherchons pour le 1er avril 1985, ou date à convenir, un

employé de commerce
chargé plus particulièrement du service d'entretien de nos immeubles de
Suisse romande avec siégé à Lausanne.

NOUS OFFRONS:
— une formation approfondie,
— un travail varié et intéressant,
— un emploi stable,
— d'excellentes prestations sociales.

NOUS DEMANDONS:
— être en possession d'un CFC (apprentissage dans gérance

ou fiduciaire souhaité) ou formation équivalente,
— une bonne présentation et culture générale,
— âge entre 25 et 30 ans,
— être titulaire du permis de conduire catégorie 6,
— langue maternelle française, connaissances de l'al-

lemand,
— intérêt pour le travail de gérance d'immeubles.

Si vous êtes intéressés par une telle activité et si vous possédez les qua-
lités requises, adressez vos offres manuscrites accompagnées d'un curri-
culum vitae, copies de certificats et d'une photographie récente à
CAISSE DE PENSIONS MIGROS, case postale 38, 1000 Lausanne 12,
en indiquant sur l'enveloppe: «Offres d'emploi» . 22 510

k Â

{^^^^a \̂ VAC RENE JUNOD SA

l%fl àS nJ\ Avenue Léopold-Robert 115
1̂ HS*I1MÎ \ 

2301 La Chaux-de-Fonds
IjB^

gSi Tel.039 
2111

21

I cherche pour son département confection

| UNE JEUNE VENDEUSE
I EN CONFECTION
||| étant appelée également à effectuer d'autres travaux se rapportant à
|RÏ ce département.
yp. Bonnes connaissances de la langue allemande indispensables.

jg|l Ambiance de travail agréable. Place stable.

H| Entrée en service: tout de suite.

W$ Veuillez envoyer vos offres écrites à:
Ëj| V.A.C René Junod SA, Service du personnel. Avenue Léopold-
B Robert 115, 2300 La Chaux-de-Fonds. 000142

i—Q0—1
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Acier précieux
j. BONNET

\ Nous cherchons un

ACHEVEUR
AIDE-MÉCANICIEN

! sur boîtes de montres or.
faire offre écrite. B721

J. Bonnet & Cie
141, rue Numa-Droz

s CH 2301 La Chaux-de-Fonds
s tél. 039/23 21 21

I Nous cherchons pour entrée
tout de suite ou à convenir,
une

secrétaire
bilingue (français-allemand)
pour un travail à temps par-
tiel.

Faire offre écrite avec curricu-
lum vitae à:
SCIERIE DES EPLATURES
SA, à l'attention de
M. Hilpertshauser,

! 2301 La Chaux-de-Fonds. BBSS

C. CHAPATTE SA,
Bois - Parquet, 2724 Les Breuleux

cherche tout de suite ou à convenir,
un

ouvrier de chantier
Préférence sera donnée à personne,
connaissant le bois (bûcheron, etc.)
et un ou deux

ouvriers de scierie
Se présenter ou téléphoner au
039/54 14 04. 579e

Cherche

modèles
une fois par semaine + jour des examens.
S'adresser Coiffure Création Silvana,
0 039/23 49 81. 5742



CABARET-DANCING•8»
Hôtel-de-Ville 72 - La Chaux-de-Fonds - 0 039/28 78 98
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ouverture de la discothèque
dès 20 heures

Demi-tarif jusqu'à 22 h. 30

De 22 h. 30 à 4 heures:

ORCHESTRE VOX
jusqu'au 3 5 mars

Jusqu'à fin mars

ORCHESTRE ROMEO
En alternance DISC-JOCKEY

et nouvel orchestre tous les 15 jours
6029
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Ebrd Escort LX.
ine voiture fascinante -

un prix séduisant:

Découvrez sa fascination: vitres teintées, lunette arrière
chauffante avec essuie/lave-glace, (eux antibrouillards
arrière. Moteur de 1,61 nerveux et sobre, boîte à 5 vitesses,
traction avant et servofrein pour une sécurité accrue - et
un prix stupéfiant! Testez-la sans retard... -̂ -—

En leasing Fr 245.- 48 mois ^H|̂
yjWpB̂  La 

Chaux-de-Fonds,
GARAGE ~W 9 039/26 83 83

DES ®&_È ROIS SA "-e Locle, <Ç 039/33 24 33
Xèr,£ir Neuchâtel, <& 038/25 83 03

m̂  ̂ 5595

Nadine Kreckelbergh
Pédicure diplômée 4»

a le plaisir d'annoncer ^L̂
l'ouverture de son cabinet de ™

PÉDICURE fMÉDICALE t
Av. Léopold-Robert 76 (immeuble BPS)

La Chaux-de-Fonds 0 039/23 53 53

Mieux connaître la tourbière de la Gruère
Nouvelle conférence des naturalistes francs-montagnards

La Gruère, ce n'est pas seulement un
étang. Mais c'est surtout une tourbière,
l'un des plus beaux haut-marais de la

chaîne jurassienne. Une équipe de natu-
ralistes suit de près l'évolution de ce
milieu très riche, et qui constitue un

Le haut-marais (tourbière bombée) de la Gruère est au centre des études menées par
le groupe naturaliste chargé de proposer des solutions pour la sauvegarde d'un site

merveilleux. (PVe)

musée naturel d'une valeur inestimable.
Mais la Gruère, c'est aussi un biotope
menacé!

Face aux atteintes toujours plus gran-
des à la réserve de la Gruère, la Commis-
sion de la Gruère et l'OPEN (Office de la
protection des eaux et de la nature) ont
mandaté des naturalistes pour étude de
la tourbière.

Sur la base de données phytosociologi-
ques) carte de la végétation), pédologi-
ques (analyses de tourbe) et hydrologi-
ques (analyses d'eau et mesures pièzomé-
triques), les auteurs des travaux ont
tenté d'apporter des solutions au piéti-
nement de la végétation, à l'érosion des
berges, à l'influence des anciens canaux
de drainage qui parcourent la tourbière,
aux problèmes de régénération de la
tourbière dans les zones anciennement
exploitées.

Ces travaux, qui sont le fruit de plu-
sieurs mois de travail, ont été réalisés
par Philippe Grosvernier, Yves Matthey,
François Marmy et Jean Zahnd. Ils en
présenteront les résultats et les conclu-
sions au cours d'une conférence qui aura
lieu le vendredi 8 mars, à 20 h. 15, à
l'Ecole secondaire à Saignelégier.

(comm, pve)

VOTAHONS IÊDÉRALES
9 et 10 marè 1985
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L'un des plus grands du moment
Concert de jazz au Café du Soleil, le 10 mars

La venue à Saignelégier, au Café du
Soleil, du quartet de Lee Konitz sera
probablement l'événement de ce début
d'année. Rappelez-vous, c'était le 4 octo-
bre 1983 et Lee Konitz, accompagné
superbement par Harold Danko au
piano, habité par une joie de jouer, nous
donna un si magnifique concert que son
retour en terre jurassienne était inéluc-
table.

Grâce aux responsables de «Musiques
aux Franches-Montagnes», c'est mainte-
nant chose faite.

Lee Konitz, c'est le saxophone alto,
héritier, suiveur, enfant infidèle de Char-
lie Parker, il est l'un des rares saxopho-
nistes modernes pré-coltraniens à s'être
dégagé de l'influence de Parker.

Deux rencontres vont déterminer son
style: en premier heu celle de Claude
ThomhiU, avec qui il effectue ses pre-
miers enregistrements (1947-1948),
avant de s'associer à Miles Davis (1948);
puis celle du pianiste Lennie Tristano
dont l'influence est décisive. Lee Konitz
passe ensuite dans le grand orchestre de
Stan Kenton, engagement au cours
duquel son style évolue vers une manière
plus dépouillée et plus virile. Puis il
forme ses propres groupes, participe à de
nombreuses séances d'enregistrements
(duo, trio, quartet, quintet, nonet), est
applaudit dans la plupart des festivals
du monde entier.

Pour le concert du 10 mars, Lee
Konitz sera accompagné par Harold
Danko au piano, Reggie Johnson à la
contrebasse et Al Harewood à la batte-
rie.

Hal Danko s'est fait connaître au sein
du grand orchestre de Woody Herman,
puis du groupe du trompettiste Chet
Baker, et au cours des années 75-76 au
sein de cette fabuleuse machine à swing
que fut le grand orchestre de Thad Jones
et Mel Lewis. On le retrouvera au cours
des années 80 avec les meilleurs: Lee
Konitz, Gerry Mulligan, Rufus Reid,
Thad Jones...

Reggie Johson, qui vit actuellement en
Suisse, est un des bassistes les plus capti-
vants de sa génération. Capable de jouer,

d accompagner autant en grand orches-
tre (Jazz Composera Orchestre) qu'en
petite formation (Kenny Burkell, Mal
Waldron, Eddie «Lockjaw» Davis,
Tommy Flanagan...). Il sera un des élé-
ments dominant du quartet de Lee
Konitz. Al Harewood est le plus
méconnu des quatre musiciens. Pourtant
en consultant les discographies, le nom
de ce batteur apparaît à de très nom-
breuses reprises (Betty Carter, Dexter
Gordon, Stanley Turrentine, Grant
Green, J.J. Johnson...) gage de ses gran-
des qualités. Que voilà un quartet qui
mérite toute notre attention.

Et quand on sait les innombrables dif-
ficultés dans lesquelles se débattent tous
ceux qui font un immense effort pour
promouvoir dans notre pays une musi-
que de qualité, et bien, nous ne pouvons
que applaudir et... soutenir, en nous ren-
dant tous le 10 mars 1985, à 20 h., à Sai-
gnelégier, au Café du Soleil, pour le
quartet de Lee Konitz.

Lee Konitz.

Suite des informations
jurassiennes !? 27

Position des syndicats chrétiens
On nous communique:
La Fédération jurassienne des syndi-

cats chrétiens (FJSC) qui regroupe six
fédérations profesionnelles (FCOM-
CRT-GCV-FCHPTT-FCTCA-FCTH)
recommande le oui à l'initiative sur les
vacances et le non au démantèlement des
bourses d'études et d'apprentissage.

L'initiative sur les vacances arrive à
un bon moment. A l'heure où dans beau-
coup d'entreprises les cadences augmen-
tent, où le stress et les tensions nerveu-
ses s'accroissent (une récente enquête de
la FCOM le démontre), il est normal que
le temps libre des salarié(e)s devienne
plus important. L'initiative sur les
vacances est un pas qui va dans le sens

d'une plus grande autonomie de l'indi-
vidu par rapport au travail.

Dans leur publicité payante, les adver-
saires de l'initiative écrivent qu'elle est
«superflue et dépassée»! Et bien mes-
sieurs les avocats, directeurs et autres
députés aux Chambres fédérales signa-
taires de cet appel, si le contenu de cette
initiative est superflu et dépassé pour
vous, il ne l'est pas pour la grande majo-
rité des salarié(e)s de ce pays.
• Non à la suppression des bour-

ses d'études et d'apprentissage. - Le
canton du Jura fait un important effort
en matière de bourses d'études et
d'apprentissage. Si la Confédération
supprimait les subventions à notre can-
ton, il est certain que les prestations can-

tonales diminueraient. Une diminution
des bourses aurait pour conséquence que
beaucoup d'apprentis et d'étudiants pro-
venant de milieux modestes rencontre-
raient des difficultés pour financer leurs
études. D faut savoir que la moitié des
bénéficaires de subsides de formation en
Suisse sont des apprentis. Si cette aide
fédérale était supprimée, c'est à la for-
mation professionnelle même que l'on
s'attaquerait alors que tout le monde —
ou presque - est d'accord pour dire
qu'une bonne formation est et sera indis-
pensable pour trouver un emploi dans les
années qui viennent.

Si cet objet était accepté, cela aggra-
verait encore les disparités régionales,
car les cantons financièrement défavori-
sés seraient les plus touchés.

(comm-pve)

Si vous oubliez de faire de la publicité, vos clients vous oublieront

Epuration
des registres des pactes
de réserve de propriété
dans le canton de Berne
L'épuration des registres des pactes de réserve de pro-
priété a été ordonnée.

Tous les pactes de réserve de propriété, inscrits dans
les registres avant le 1 er janvier 1980 seront radiés, à
moins d'opposition. Les oppositions doivent être anno-
nés par écrit au plus tard le 31 mars 1985, à l'office
des poursuites auprès duquel le pacte de réserve de
propriété est inscrit, l'opposant paiera en même temps
les frais de la communication de l'opposition à l'acqué-
reur (Fr 4.20); il indiquera la date de l'inscription, le
nom de l'acquéreur, la chose grevée de la réserve de
propriété et le montant originaire de la créance garan-
tie.

OFFICES DES POURSUITES. 06-12131
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A vendre

Buick
Régal

Luxury Edition. Tout
équipé, 33 000 km.
Fr. 40 000.-. Offre
intéressante.
(̂  039/26 90 63
après 19 heures.

S880

A louer
pour date
à convenir i

appartement \
1 Vz pièce
tout confort.

0 039/28 83 40
5663

Société cherche à
louer ou éventuelle-
ment à acheter
CHALET OU
ANCIENNE
FERME
Faire offres sous
chiffre 93-31361 à
ASSA Annonces
Suisses SA, Collège
3, 2630 Saint-lmier.

93-57782

M ^f̂ â\r̂ ^̂ ^^̂, r̂̂ m
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DÉPANNAGE

ÉLECTRO-
MÉNAGER

VENTE
Numa-Droz 9

La Chaux-de-Fonds
039/28 3 2 4 3l 'tMX&îmj SE}
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A louer à La Fer-
rière

grand
3 pièces
avec douche, WC,
cuisine équipée,
moquette, chauf-
fage central. Loyer
Fr. 310.-, + char-
ges.
Renseignements
<p 039/61 15 61.

est lu partout et par tous

Votre journal:
L'IMPARTIAL

Cherche à louer
quelques hectares

de

PRÉ
aux environs de

La Chaux-de-Fonds.

0 039/28 26 00
5718

1 Av. L.-Robert 23 I
\ g 039/23 50 44]
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La bonne pêche!
Nous en faisons de succulents menus.

o{̂ ^02z ŷy

Par exemple: xs -̂/*""̂
Filets de merlan frits, avec sauce tartare, pommes de terre «nature»

' et carottes glacées fi 50

A la carte des plus grands restaurants Migros.

Restaurant MIGROS
t 28-92

LE LOCLE C'est dans le calme et la confiance
que sera votre force.

Esaïe 30, v. 3 5.

Madame et Monsieur Charles-André Dubois-Péquignot et leurs enfants,
à Hong Kong;

Monsieur Eric Péquignot, à Cornaux;

Madame Françoise Péquignot et ses enfants, à Cernier;

Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu
Edouard Ziegler,

ainsi que les familles parentes et alliées ont le chagrin de faire part du £
décès de

Madame
Georgette ZIEGLER
leur chère maman, belle-maman, grand-maman, sœur, belle-soeur,
parente et amie, que Dieu a reprise à Lui, dans sa 69e année, après une
courte maladie.

LE LOCLE, le 5 mars 1985.
Midi 14.

Le culte sera célébré jeudi 7 mars, à 15 h. 30 à la Maison de
paroisse du Locle.

II n'y aura pas de cérémonie au Centre funéraire.

Le corps repose à la chambre mortuaire de l'Hôpital du Locle.

IL NE SERA PAS ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART, LE
PRÉSENT AVIS EN TENANT LIEU. 219351

Cartes de visite:
Imprimerie Courvoisier SA

En cas de décès

RENÉ + J.-FRANÇO IS GUNTERT
Chasserai 79

Téléphone jour et nuit 039/28 38 33

SONVILIER Car c'est par la grâce que vous êtes
sauvés, par la toi; cela ne vient pas
de vous, c'est un don de Dieu.

Eph. 2:8.
Monsieur André Marchand, à Sonvilier;

Monsieur Pierre Mausli, à Sydney (Australie);

Madame Vve ^mi Amez-Droz, au Landeron;

Monsieur et Madame Pierre Amez-Droz, à Soleure;

Monsieur Michel-Alain Amez-Droz, à Soleure;

Monsieur et Madame Marcel Marchand, leurs enfants et petits-enfants,
à Genève;

Madame Vve Nelly Maurer, à Cormoret, ses enfants, petits-enfants
et arrière-petits-enfants, à Genève,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Madame

Marthe MARCHAND - AMEZ-DROZ
leur chère épouse, maman, fille, sœur, tante, cousine, parente et amie, enle-
vée à leur tendre affection, dans sa 70e année.

263 5 SONVILIER, le 4 mars 1985.

L'incinération aura lieu jeudi 7 mars 3 985, à 10 heures, au Centre
funéraire de La Chaux-de-Fonds.

Le corps repose à la chapelle mortuaire, rue Dr-Schwab 20, à Saint-
lmier.

Les personnes désirant honorer sa mémoire peuvent penser à l'Hôpital
de Saint-lmier , cep 23-1105, ou au Service social Tuberculose et asthme du
district de Courtelary, à Saint-lmier.

Cet avis tient lieu de lettre mortuaire pour les personnes involontaire-
ment oubliées. 218352
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Amicale contemporaines

Assemblée
générale

Projets de course en 3 986.
j Mercredi 13 mars 1985 à 20 heu-

res au Buffet de la Gare, salle du 2e
étage, La Chaux-de-Fonds.

) Bienvenue à toutes les 3 93 3.
Renseignements: £3 039/26 42 06
ou 23 23 20. 5770
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flmERicnn STORE
Numa-Droz 2, (jp 039/28 17 71,
La Chaux-de-Fonds
Fam. Rosario Mucaria
LES NOUVEAUTÉS DE PRINTEMPS
ARRIVENT...

BON Fr 5.-
contre remise de cette annonce, validité
illimitée. seei

Accordéoniste
ou duo
à votre service.

0 039/44 15 42. 06-120263

10 mars 1985
Le bon moment po ur faire
des p roj ets de vacances.
Un OUi à l 'initiative
sur les vacances, et ces
p roj ets deviendront réalité

(en 1986 déjà)
5 SEMAINES DE

VACANCES
r_J 7/DES 40 ANS
G/L// LE10MARS 1985

Une bonne formation
Un meilleur avenir professionnel

Suppression des EVIOIVI
subsides de formation IM UIM
UNION OUVRIÈRE

UNION SYNDICALE LOCALE
Sig.: M. Gobetti

Pour tous vos imprimés
adressez-vous au bureau de L'Impartial

EXPOSITION-VENTE I '
D'ARTISANAT

chez Fernand Perret
Fritz-Courvoisier 11
2300 La Chaux-de-Fonds

du 5 au 25 mars 1985,
de 15 à 3 8 heures (lundi, mercredi,
jeudi, vendredi) ou sur demande au
£3 039/28 70 38. 5BM

Heureux
anniversaire

STÉPHANIE

Solution du mot croisé
HORIZONTALEMENT. - 1. Bravis-

simo. 2. Autoclaves. 3. Serrières. 4. Et;
Ictus. 5. Io; Dots. 6. Nu; Chipées. 7.
Géant; Ru. 8. If; Liget. 9. Ruilée; Api.
10. Etres; Eson.

VERTICALEMENT. -1. Bassinoires.
2. Rue; Ou; Fût. 3. Atre; Ir. 4. Vorticelle.
5. Ici; Haies. 6. Sleidinge. 7. Sarcopte. 8.
Ivette; Tas. 9. Mésuser; Po. 10. Os;
Surin.

M AVIS MORTUAIRES H3
LE LOCLE mAm Je quitte ceux que j'aime

1 et je rejoins ceux que j'aimais.

Madame et Monsieur Willy Girard-Andrey:

Madame et Monsieur Patrice Cornu-Girard et leur fils Joël,

Monsieur Francis Girard,

ainsi que les familles parentes et alliées ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Monsieur t

Marcel ANDREY
leur cher papa, beau-père, grand-papa, arrière-grand-papa , parent et
ami, enlevé à leur tendre affection, dans sa 85e année, après une
longue maladie.

LE LOCLE, le 5 mars 1985.

R. I. P.

Service religieux à 13 h. 30, jeudi 7 mars, en la salle de La
Résidence.

II n'y aura pas de cérémonie au Centre funéraire.

Le corps repose à la chambre mortuaire de La Résidence.

Domicile de la famille: Le Corbusier 14,
2400 Le Locle.

Prière de ne pas faire de visite.

Veuillez penser au Home médicalisé La Résidence, cep 23-1573.

IL NE SERA PAS ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART, LE
PRÉSENT AVIS EN TENANT LIEU. 6059



LA MUSIQUE LA LYRE
a le regret d'annoncer le décès de

Madame

Paulette
BRANDT

épouse de notre membre d'hon-
neur et actif Gustave Brandt et
belle-sœur de notre membre actif

Willy Brandt.
Pour les obsèques, se référer à

l'avis de la famille.
219344 Le Comité

Je vais rejoindre ceux que j'ai aimés,
et j'attends ceux que j'aime.

Monsieur Gustave Brandt:
Monsieur et Madame François Brandt et leur fille Arlène,

à Colombier;
Madame Marguerite Brandt-Robert, ses enfants, petits-enfants, et

arrière-petits-enfants;
Les enfants, petits-enfants et arrière petits-enfants de feu Fritz Vuille;

Monsieur et Madame Paul Rohrbach, à Neuchâtel, leurs enfants
et petits-enfants,

ainsi que les familles parentes et alliées ont le chagrin de faire part du
décès de

Madame

Gustave BRANDT
née Paulette VUILLE

leur chère et regrettée épouse, maman, belle-maman, grand-maman,
belle-fille, sœur, belle-sœur, tante, cousine, parente et amie que Dieu a
rappelée à Lui mardi, dans sa 65e année, après une longue maladie,
supportée avec beaucoup de courage.

A un bien portant pour comprendre
la maladie, il faut presque du génie...
A un malade pour être toujours doux
avec les bien-portants il faut presque
de la sainteté. >

LA CHAUX-DE-FONDS, le 5 mars 1985.

L'incinération aura lieu jeudi 7 mars.
Culte au Centre funéraire à 14 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile de la famille: Croix-Fédérale 23 c.

IL NE SERA PAS ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART, LE PRÉ-
SENT AVIS EN TENANT LIEU. 219407

+ 

Je vais rejoindre ceux que j 'ai aimés,
et j'attends ceux que j'aime.
Repose en paix chère sœur.

Ses sœurs:
Olympia Parisotto;
Marie Parisotto-in Gianazza et sa fille:

Marisa Ferrari, à Milan;

Sa nièce:
Irma Ruspini;
Son beau-frère:
Roberto Rizzotto, à Merano (Italie) et famille;
Son amie:
Sonia Petit et ses enfants;

ont le grand chagrin de faire part du décès de

Madame

Ester RIZZOTTO
née PARISOTTO

que Dieu a accueillie lundi, dans sa 88e année.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 4 mars 1985.

L'incinération aura lieu jeudi 7 mars.

La messe de sépulture sera célébrée au Centre funéraire à 11 h.

Le corps repose au pavillon du cimetière.

Domicile de la famille: Olympia Parisotto
rue des Granges 11.

Veuillez penser au Centre IMC, cep 23-5511.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part. 219399

Après la pollution de la fromageri e de Chézard

Le 15 décembre 1982 quelque 1200 meules de fromage étaient exposées à
une émanation de perchloréthylène provenant de la Fabrique d'horlogerie de
Fontainemelon (FHF). Ce produit, à la suite d'une fuite évaluée à 40 ou 50
litres, s'était déversé dans le collecteur des eaux usées et était ainsi descendu
jusqu'à Chézard où les vapeurs avaient remonté la tuyauterie d'évacuation
de la fromagerie du village.

Hier le directeur de l'entreprise C. P. et le responsable de la sécurité F. G.
comparaissaient devant le Tribunal de police de Cernier pour y répondre des
chefs d'accusation d'infraction contre la protection des eaux et de pollution
professionnelle des eaux. Les assurances de l'entreprise ayant entièrement
dédommagé la fromagerie des conséquences fâcheuses de cet incident, il
restait à décider si les dirigeants de FHF s'étaient rendus coupables de négli-
gence. L'étude du dossier - épais -, des expertises et l'audition des témoins
ont convaincu le président du tribunal, M. Daniel Jeanneret, de l'innocence
pénale des deux prévenus et il les a naturellement acquittés mettant les frais
de la cause à la charge de l'Etat.

L'entreprise FHF utilise en grande
quantité du perchloréthylène (Per.) pour
dégraisser les pièces usinées dans l'huile,
c'est un produit détergent classé en caté-
gorie 5 de l'échelle du taux de toxicité
des produits chimiques, soit la moins
dangereuse car c'est dans cette classe
que l'on trouve une quantité invraisem-
blable de produits de nettoyage en vente
libre dans tous les magasins et grandes
surfaces.

Pour faire face à ses besoins FHF recy-
cle, distille, le Per. souillé dans un appa-
reil ad hoc et stocke le produit retraité

dans des réservoirs à disposition des
magasiniers de l'usine qui alimentent
ainsi les différents ateliers de l'entre-
prise. Cet appareillage installé en 1967
par une maison spécialisée n'avait
jamais donné de signes de faiblesse et
était entretenu dans les règles de l'art.

ODEURS SUSPECTES
Or, le 23 novembre 1982, on avait senti

des émanations malodorantes du côté de
la fromagerie de Chézard sans pour
autant en découvrir les causes malgré
une enquête de la gendarmerie. Le 15

décembre se produisait une seconde éma-
nation cette fois aux conséquences désas-
treuses. On s'est alors aperçu que le Per.
provenait de la fabrique de Fontaineme-
lon. Malgré l'automatisation du proces-
sus de recyclage et une double sécurité
pour éviter le siphonage de la cuve, le
clapet de non-retour de la soupape de
sécurité étant vraisemblablement resté
ouvert en raison de la présence d'une
impureté, le mécanisme s'est bloqué et a
permis cette fuite.

Autre sécurité: deux vannes situées de
part et d'autre de la pompe qui doit être
régulièrement contrôlée restaient ouver-
tes pendant la distillation et étaient fer-
mées dès cette opération terminée.
C'était le responsable de la machine,
formé suffisamment pour faire fonction-
ner cet appareillage qualifié de simple,
qui effectuait la manœuvre. Lors de la
fuite ces vannes étaient ouvertes...

F. G., responsable de la sécurité, a
expliqué au tribunal que l'opération de
distillation prenait environ 16 heures,
c'est dire que l'on comptait depuis tou-
jours sur la fiabilité du système auto-
matique de sécurité. De plus un bac de
rétention était prévu en cas de rupture
de la citerne mais au niveau où la fuite
s'est opérée, il n'était d'aucune utilité.

PAS DE POLLUTION DES EAUX
Il a aussi expliqué qu'avant que la

fabrique soit reliée à la STEP, elle possé-
dait une fosse sceptique où le Per. aurait
pu s'écouler et être récupéré sans causer
le moindre dommage. Avec le raccorde-
ment il a passé directement dans le col-
lecteur d'eaux usées. A noter que la
STEP n'a pas enregistré la présence de
Per. dans l'analyse de ses eaux, d'où le
faible risque de pollution des eaux repré-
senté par ce produit. Par contre les den-
rées alimentaires ne doivent pas être
mises en contact avec les produits chimi-
ques de classe 5.

Dans son plaidoyer, l'avocat de la
défense a mis en évidence la totale
absence de dommage à l'environnement
et à l'eau. Soulignant que les produits
vendus dans le commerce en classe 5 de
toxicité étaient également déversés dans
les eaux usées et que l'on n'en poursui-
vait pas leurs utilisateurs pour autant.
Personne n'a été mis en danger et ce
n'est pas une négligence qui est à l'ori-
gine de cette fuite somme toute bénigne,
mais un défaut de fonctionnement d'une
pièce de l'ensemble.

Ses clients ne pouvaient donc pas
répondre de ce chef d'accusation, les nor-
mes de sécurité en vigueur pour éviter ce
genre d'incident étant respectées. Du
reste aujourd'hui l'installation a été
améliorée... en pratiquant deux petits
trous sur le réservoir pour éviter le
siphonage.

Le juge Jeanneret a admis que toutes
les obligations d'assurer le bon fonction-
nement et la sécurité des différents sec-
teurs de l'entreprise étaient respectées et
que la faute volontaire pénale ou la
négligence n'étaient pas réalisées en
l'espèce. La conception de l'appareil et là
présence d'une double sécurité en plus de
l'automatisme devaient objectivement
garantir tous les risques de pannes. Mais
l'erreur et l'oublie humain sont toujours
possibles. Il a donc acquitté C. P. et F. G.
et mis les frais de la cause à la charge de
l'Etat.

Le tribunal était placé sous la prési-
dence de M. Daniel Jeanneret assisté de
M. Roland Zimmermann, substitut aux
greffes.

M. S.
1 1

Les dirigeants de FHF acquittés

Initiative sur les vacances:
le oui de l'Union syndicale et du PS

VOTATIONS FÉDJÉRAJLES
9 et 10 mars 1985

Le comité jurassien de soutien à l ini-
tiative sur les vacances, formé du parti
socialiste et de l'Union syndicale, nous
prie de publier:

Il aura fallu attendre 1966 pour que la
Confédération légifère en matière de
vacances en introduisant, dans le Code
des obligations, un droit à deux semaines
de vacances pour tous les salariés du sec-
teur privé, à trois semaines pour les jeu-
nes travailleurs jusqu'à l'âge de 19 ans et
pour les apprentis jusqu'à l'âge de 20
ans.

Contre l'avis du Conseil fédéral , le
Parlement décide alors de laisser aux
cantons la possibilité d'ajouter une
semaine aux normes minimales du droit
fédéral.

A partir du moment où un droit de
vacances existait de par la loi, les négo-
ciations entre partenaires sociaux
allaient se concentrer sur une prolonga-
tion de leur durée. Le mouvement vers la
généralisation de la cinquième semaine
pour les jeunes, les apprentis et les tra-
vailleurs âgés de 50 ans révolus s'accen-
tua depuis 1978 dans les secteurs les plus
impressionnants de l'économie suisse. Le
lancement de l'initiative n'y était pas
étranger.

L'histoire des vacances est donc exem-
plaire. Elle montre la complémentarité
des démarches légales et les batailles
politiques, d'une part, des négociations
et des luttes syndicales, d'autre part.
Aucune de ces batailles politiques n'a
vidé de sens les conventions collectives
de travail. Il a fallu, périodiquement, que
la loi généralise pour tous ce que les tra-
vailleurs organisés avaient obtenu.

Mais il ne faut pas oublier que la loi a
anticipé le mouvement vers les vacances
en intervenant pour protéger des travail-
leurs particulièrement vulnérables: jeu-

nes et femmes. Le canton de Berne fixait
en 1908 un droit minimum aux vacances
pour les travailleuses; la Confédération
légiférait en 1930 en faveur des appren-
tis.

La loi fédérale entrée en vigueur le 1er
juillet 1984 a joué son rôle de voiture
balai en généralisant les 4 semaines pour
tous; elle a rempli sa tâche de protectrice
des apprentis et des jeunes en leur assu-
rant, jusqu'à l'âge de 20 ans, 5 semaines
de vacances. Pour finir l'ouvragej il faut
que la loi reconnaisse que les travailleurs
de plus de 40 ans ont également besoin
de la cinquième semaine, qu'ils soient
occupés dans le secteur privé ou dans le
secteur public. Oui à l'initiative sur les
vacances! (comm.)

Ouverture des bureaux de vote
Votations fédérales et cantonales

SAMEDI 9 MARS 1985
De 9 à 18 heures: Neuchâtel,

Peseux, Fleurier, Le Locle et La
Chaux-de-Fonds.

De 14 à 16 heures: Les Bayards,
La Brévine et Bémont

De 16 à 19 heures: Boudry,
Colombier et Corcelles-Cormondrè-
che.

De 17 à 19 heures: Serrières, Vau-
seyon, La Coudre, Monruz, Haute-
rive, Saint-Biaise, Marin-Epagnier,
Thielle-Wavre, Cornaux, Cressier, Le
Landeron, Cortaillod, Auvernier,
Bôle, Rochefort, Brot-Dessous,
Bevaix, Saint-Aubin - Sauges,
Môtiers, Couvet, Noiraigue, Bove-
resse, Buttes, Saint-Sulpice, Les Ver-
rières, Cernier, Chézard-Saint-Mar-
tin, Dombresson, Fontaines, Fontai-
nemelon, Les Hauts-Geneveys,
Valangin, Les Geneveys-sur-Cof-
frane, Les Brenets, Le Cerneux-
Péquignot, Les Planchettes et La
Sagne.

De 18 à 20 heures: Lignières, Gor-
gier-Chez-le-Bart, Travers, Villiers,
Le Pâquier, Fenin - Vilars - Saules,
Boudevilliers, Montmollin, Les
Ponts-de-Martel et Brot-Plamboz.

De 18 à 19 heures: Enges, Vau-
marcus et Savagnier.

De 19 à 20 heures: Fresens, Mon-
talchez, La Côte-aux-Fées, Engollon,
Coffrane et La Chaux-du-Milieu.

DIMANCHE 10 MARS 1985
De 9 à 13 heures: Neuchâtel, Ser-

rières, Vauseyon, La Coudre, Mon-
ruz, Hauterive, Saint-Biaise, Marin-
Epagnier, Cornaux, Cressier, Le Lan-
deron, Boudry, Cortaillod, Colom-
bier, Peseux, Corcelles-Cormondrè-
che, Bôle, Rochefort, Bevaix, Gor-
gier-Chez-le-Bart, Saint-Aubin-Sau-
ges, Couvet, Cernier, Dombresson,
Fontainemelon, Les Geneveys-sur-
Coffrane, Le Locle, Les Brenets, Le
Cerneux-Péquignot, Les Ponts-de-
Martel, La Chaux-de-Fonds et La
Sagne.

De 10 à 13 heures: Thielle-
Wavre, Enges, Lignières, Auvernier,
Brot-Dessous, Fresens, Montalchez,
Vaumarcus, Môtiers, Travers, Noi-
raigue, Boveresse, Fleurier, Buttes,
La Côte-aux-Fées, Saint-Sulpice, Les
Verrières, Les Bayards, Chézard-
Saint-Martin, Villiers, Le Pâquier,
Savagnier, Fenin-Vilars-Saules, Fon-
taines, Engollon, Les Hauts-Gene-
veys, Boudevilliers, Valangin, Cof-
frane, Montmollin, La Chaux-du-
Milieu, La Brévine, Bémont, Brot-
Plamboz et Les Planchettes.

Les électeurs peuvent exercer leur droit de vote par anticipation mercredi,
jeudi, vendredi et samedi matin jusqu'à 6 heures, dans les villes de Neuchâtel,
du Locle et de La Chaux-de-Fonds et jusqu'à 9 heures dans toutes les autres
localités du canton, dans un bureau désigné par le Conseil communal.

DROIT DE VOTE
Ont droit de prendre part à la votation fédérale: tous les Suisses et toutes

les Suissesses, âgés de 20 ans révolus, domiciliés dans le canton, qui jouissent
de leurs droits politiques et ne les exercent pas dans un autre canton; les Suis-
ses et les Suissesses de l'étranger du même âge qui ont demandé d'exercer leurs
droits politiques, conformément à la loi fédérale sur le droit politique des Suis-
ses de l'étranger du 19 décembre 1975.

Ont le droit de prendre part à la votation cantonale: les Neuchâtelois et les
Neuchâteloises, âgés de 18 ans révolus; les Suisses et les Suissesses du même
âge, nés dans le canton ou qui y ont leur domicile depuis trois mois au moins.
Le changement de domicile d'un électeur non neuchâtelois domicilié depuis
trois mois dans le canton, ne suspend pas l'exercice du droit de vote.

NEUCHÂTEL
Décès

Mme Delfina Burkhalter, 1899.
M. Primo Locciorà, 3924.
M. Jean-Marie Crétin, 1934.
Mme Georgette Galland, 1919.

CHEZ-LE-BART
Mme Rachel Lambert, 88 ans.

FLEURIER
Mme Jeanne Aeschbacher, 85 ans.

Décès

mmm m mm
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A PROPOS

La maf f ia, quel a beau»
sujet pour les actualités télé-
visées spectaculaires, pour
des reportages, de la docu-
mentation et même de la fic-
tion. Encore faut-il être,
dans ce dernier domaine,
maître de son regard ou por-
teur d'un univers personnel.
N'est donc pas Francesco
Rosi (Salvatore Giuliano), ni
Francis Coppola (Le par-
rain) qui veut Et surtout pas
Pino Passallaqua, à en
juger du moins sur le pre-
mier des trois ép isodes de ce
«western sicilien» (A2 -jeu-
dis 7 et 14 mars).

Le premier épisode pour-
rait se dérouler un peu
n'importe quand, il y a quel-
ques dizaines d'années. Des
signes pourtant, la couleur
d'un uniforme, le style d'une
voiture, des allusions à la
guerre et à des réfractaires
permet de se situer aux envi-
rons de 1917. Mais, en la p lu-
part des plans, on se pourrait
trouver presque hors du
temps, ce qui serait à l'actif
du sujet si celui-ci était por-
teur d 'informations nouvelles.

Evoquer la maffia , c'est
donc renoncer à l'imagi-
naire, donc avoir surtout un
point de vue de reconstitu-
tion documentaire. Resterait
alors à trouver quelque élé-
ment nouveau pour cette
Xème mouture. Voyons sur
deux exemples la pauvreté
de l'information, donc de
l'imagination. Un jeune
homme tue sur ordre de la
maffia. Mais il est arrêté.
Bien entendu, les comman-
ditaires vont lui fabriquer
un f a u x  alibi en béton. Il
sortira rapidement de pri-
son. Mais tout autant bien
entendu, il sera immédiate-
ment exécuté, ce qui donne
la garantie du silence. Vu
déjà bien des fois.

Autre exemple — derrière
la maffia , il y  a les «par-
rains» fort haut placés, et
«couverts». Face à elle, une
société qui parfois s'en
accommode, qui de temps en
temps la combat. La pré-
sence d'une volonté de com-
bat ou l'absence d'une telle
volonté, sont essentielles
dans l'évocation du sujet par
la fiction. Or un des person-
nages principaux, assuré-
ment efficace , agit par uni-
que motivation personnelle,
une sorte de haine contre
l'humanité, à cause d'une
blessure de guerre. Le géné-
ral Délia Chiessa, récem-
ment, était tout de même
l'émanation d'une volonté
politique. La générosité prê-
tée aux individus ne rem-
place pas l'action ou l'inac-
tion d'une société.

Freddy Landry

Western
sicilien

Les femmes sont censées porter malheur dans les mines du Kentucky
A2, ce soir à 20 h. 35

«Les femmes dans la mine, l'accident
nous attend»: c'est par ce dicton très
sexiste que les mineurs accueillaient
généralement les femmes sur leur lieu de
travail dans le Kentucky. Dans cette
région du nord-est des Etats-Unis où se
situent les mines de charbon les plus
riches du pays, les femmes en effet sont
censées porter malheur.

Maggie Telford, qu'incarne Cheryl
Ladd (l'une des trois héroïnes célèbres de
la série «Drôles de dames»), aura donc
bien du mal dans «La femme du Ken-
tucky» à se faire accepter dans cet envi-
ronnement typiquement masculin.

L'action débute juste après un ébou-
lement qui fait plusieurs morts et de
nombreux blessés. A l'occasion d'une
visite médicale poussée, on s'aperçoit
que Lucas, le père de Maggie, a les pou-
mons très abîmés par la silicose. Plus
question pour lui de redescendre désor-
mais dans la mine.

Comment va-t-il pouvoir vivre main-
tenant ? Pour toute situation, Maggie,
elle-même mère d'un petit garçon, n'a
qu'un emploi précaire de serveuse de res-
taurant.

C'est alors que la jeune femme décide
de reprendre à la mine l'emploi qui fut
celui de son père. Rien de plus normal,
mais cela va déclencher toute une série
de réactions passionnelles imprévisibles
auxquelles Maggie va faire front coura-
geusement.

Le film a été entièrement tourné en
décor naturel en faisant appel à la figu-
ration locale ce qui lui confère beaucoup
d'authenticité. Pour se documenter, le
producteur et réalisateur Walter Diniger
n'a pas parcouru moins de 3500 kilomè-
tres.

«Le travail des femmes à la mine
constitue un grand problème dans cette
région des Appalaches où, explique-t-il,
les femmes doivent traditionnellement

«rester à leur place». Beaucoup de scènes
de mon film s'inspirent donc directement
de la vie quotidienne.»

Dans la région survit une coutume
révoltante (qui était encore en usage en
France dans les campagnes reculées à la
fin du 19e siècle): le dimanche, les hom-
mes mangent seuls à table, servis par les
femmes qui n'ont droit de s'attabler que
lorsque les hommes ont terminé.

Le «Coal employment project» (Pro-
gramme d'emploi dans les charbonnages)
qui se propose entre autres buts de facili-
ter l'insertion des femmes dans la mine
(elles constituent aujourd'hui neuf pour
cent du personnel) a apporté son aide
technique et sa documentation au film.
Celui-ci n'est toutefois pas exclusive-
ment un film féministe et social: c'est
aussi une belle histoire d'amour basée
sur l'estime et la confiance entre Maggie
et son supérieur direct, Deke.

(ap)

Un nouveau Fugain, une même Annie
FR3, ce soir, à 20 h. 35

Guy Lux a invité ce soir de vieilles
connaissances: Annie Cordy, égale à
elle-même, qui n'a du reste pas l'inten-
tion de changer son personnage puis-
que les ans n'arrivent pas à attaquer
son dynamisme, et Michel Fugain,
méconnaissable, lui, sans ses mousta-
ches, et qui prend un nouveau départ
après la belle aventure du «Big Bazar».

Le «Big Bazar» était né en 1972 et
quand il forma cette petite troupe de 13
comédiens, fous chantants et dansants,
Michel Fugain avait déjà une carrière
de soliste bien assurée.

Sa dernière chanson, «Fais comme
l'oiseau», marchait très fort  et surtout,
quelques années p lus tôt, en 1967, sa
collaboration avec Pierre Delanoë avait
donné une des plus belles chansons de
son répertoire: «Je n'aurai pas le
temps».

Avant que le chanteur décide de le

dissoudre, en 1977, ce «Big Bazar» con-
naît un succès fou , battant en 1973 et
1974 les records de recette de l'Olympia,
se déplaçant en France et au Canada
pour chanter sous un chapiteau de 3000
places.

Aujourd'hui, le chanteur a passé la
quarantaine et il revient seul ce soir,
comme à ses débuts, avec «La Fille de
Rockefeller».

Au temps du «Big Bazar», Annie
Cordy était déjà une artiste confirmée,
alternant chansons et comédies musica-
les.

Ses chansons fantaisistes, autant
mimées que chantées, sont le travail
d'un petit clown qui sait tout f a i r e .  C'est
une carrière assez exceptionnelle, car
on admet plus volontiers les pitreries
masculines d'un Bourvil, de Funès ou
Jerry Lewis que les grimaces d'une
femme.

Mais y a-t-il aujourd'hui un équiva-
lent masculin à Annie Cordy ? (ap)

mercredi  ̂Bk2W[Iâa(DEJ 1115X0)3©
^£^t Suisse
ŷ romande

Sur la chaîne suisse aléma-
nique:

11.30 Patinage artistique
Championnats du monde à
Tokyo : libre couples.

12.00 Midi-public
13.25 La chambre des dames
14.20 Musiques de ma vie

Feuilleton musical en hom-
mage à Lovro von Matacic.

14.45 A votre service
15.00 Tell quel

20 ans: la fleur au fusil.
16.15 Petites annonces
16.20 Le grand raid: Le Cap-

Terre de Feu
17.15 Petites annonces
17.20 Flashjazz

Blues avec Albert Collins.
17.45 Bloc-notes
17.50 Téléjournal
17.55 4, 5, 6, 7... Babibouchettes
18.10 Ça roule pour vous
18.35 De A jusqu'à Z
18.55 Journal romand
19.15 Dodu Dodo
19.30 Téléjournal
20.10 A bon entendeur

A 21 h 20
TéléScope
La Tête de Genève : approche
scientifique d'une œuvre d'art.
Au travers de sept analyses
complexes, on est arrivé à
pouvoir affirmer que la Tête
de Genève est authentique.
Les historiens tentent de sa-
voir qui était cette mystérieuse
dame...
Notre photo : tête en terre
cuite de style Etrusque vers
2500 av. J.-C. appelée «la
Tête de Genève». (Photo Mu-
sée d'art et d'histoire)

21.50 Téléjournal
22.05 Spécial session

22.15 Football
Coupes d'Europe. Quarts
de finale : Inter Milan-Co-
logne ; Tottenham-Real
Madrid.

I k _2_L France 1

11.15 Antiope 1
11.45 La une chez vous
12.00 Jean Pinot, médecin

d'aujourd'hui
12.25 La bouteille à la mer
13.00 Le journal à la une
13.40 Vitamine

«Jules Verne» , en l'hon-
neur du mois du livre.
13.45 Les trois mousque-
taires ; 14.10 Pourquoi ,
comment ; 14.20 Les petits
creux de Loula ; 14.25 Gi-
gi; 15.00 Vitaboum , etc.

16.25 Info jeunes
16.40 De A à Zèbre
17.30 La chance aux chansons

Le tango. Avec Yvonne
Basten , Ernesto Rondo ,
Nadine Claire , Josefina.

18.00 Une famille ours
18.05 Le village dans les nuages
18.25 Minijournal
18.40 Huit, ça suffit!
19.15 Anagram
19.40 Cocoricocoboy
19.53 Tirage du tac-o-tac
20.00 Le journal à la une
20.35 Tirage du loto

A 20 h 40
Dallas
Un peu de discrétion , Jessica.
L'inquiétude des Ewing pour
Ellie augmente quand ils ap-
prennent qu'elle n'est jamais
arrivée au défilé de mode au-
quel elle devait assister avec
Jessica et Donna. La mort de
Mark affecte les Ewing de di-
verses manières.
Notre photo : Priscilla Beau-
lieu Presley dans le rôle de
Jenna. (tfl )

21.30 Championnat du monde
de patinage artistique

22.30 Jean Guidoni
à l'Olympia
en novembre 1983

23.25 Une dernière
23.45 C'est à lire

C:2ST~ Antenne 2

6.45 Télématin
10.30 A2 antiope
12.00 Midi informations

Météo
12.08 L'académie des 9
12.45 Antenne 2 midi
13.30 Les scorpionnes
13.45 Dessins animés
14.15 Récré A2

Les Schtroumpfs ; Virata-
toums ; Méthanie ; Tchaou
et Grodo ; Pac Man ; les
petites canailles; Mara-
boud'ficelle ; Latulu et Li-
reli ; Anima 2 ; les petites
canailles ; le manteau d'Ar-
lequin , etc.

16.50 Micro Kid
17.25 Platine 45

Avec Fox the Fox , Daniel
Auteuil , les Surfs, Dan
Hartman , Pat Benatar , Rit-
chy, Gino Vannelli.

18.00 Les carnets de l'aventure
Trois Toulonnais on the
rocks.

18.30 C'est la vie
Carte blanche aux jeunes
reporters.

18.50 Des chiffres et des lettres
19.15 Actualités régionales
19.40 Le théâtre de Bouvard
20.00 Journal

A 20 h 35
La femme
du Kentucky
Téléfilm avec Cheryl Ladd ,
Ned Beatty , Peter Weller , etc.
Amenée par les circonstances
à assumer un métier
«d'homme », une jeune
femme se heurte alors à l'in-
compréhension et à l'hostilité
de son entourage.
Notre photo : Cheryl Ladd .
(a2) 

22.10 Cinéma-cinémas
Séquences: Henri Hatha-
way ; Arthur Penn ; Elisa-
beth Taylor. Et sous ré-
serve : Emile Couzinet.

23.10 Edition de la nuit

/jgSlX France
Ŝl f̂ rég ions 3

17.00 Télévision régionale
19.10 Inf 3; 19.15 Actua-
lités régionales ; 19.39 Ma-
gazine régional.

19.55 Lucky Luke
20.05 Jeux de 20 heures

Avec Sim , Ariette Didier ,
Phili ppe Nicaud.

20.35 Cadence 3
Invitée: Annie Cordy.
Avec Alain Bashung, Jean-
Luc Lahaye, le grand Or-
chestre du Splendid , Vil-
lage People, Michel Fu-
gain , Phil Collins et un
hommage à Claude Fran-
çois pour le septième anni-
versaire de sa mort .

22.05 Soir 3

A22H25
Le marionnettiste
Téléfilm de Raphaël Delpart .
Avec Sady Rebbot , Patricia
Lesieur, Michel Debran , etc.
Maurice est marionnettiste.
Mais son spectacle rencontrant
de moins en moins de succès, il
souhaiterait donner un nou-
veau sens à sa vie en faisant
connaissance avec l'enfant
qu'il a eu autrefois...
Notre photo : Sady Rebbot et
Alexis Evraert. (fr3)

23.20 Urba
Invitée : Agnès Varda , ci-
néaste. Ce nouveau maga-
zine aborde le phénomène
urbain sous tous ses as-
pects.

23.55 Histoires de trains
24.00 Prélude à la nuit

Demain à la TV romande
Sur la chaîne suisse
alémanique :

10.30 Patinage artistique
Championnats du monde :
libre messieurs!,

13.25 La chambre des dames
14.20 Nicole
15.00 A bon entendeur
16.10 Escapades1'
17.10 Flashjazz
20.10 Temps présent
21.2Q:Dynasty ,
22.35 Djamilia , 61m

Divers

Suisse italienne
9.00 TV scolaire

16.00 Téléjournal
16.05 Una breva stagione nelle

vita
17.45 Buzz fizz
18.45 Téléjournal
19.00 Le quotidien
20.00 Téléjournal
20.30 Alla ricerca dell'Ascona

perduta
La vie tranquille de
Caterina Beretta.

21.35 Mercredi-sport
Football : Coupe UEFA.
Téléjournal

Suisse alémanique
11.30 Patinage artisti que
13.55 Bulletin-Télétexte
14.00 Reprises
15.55 Pause
16.10 Téléjournal
16.15 La femme 85
17.00 Mikado
17.45 Gutenacht-Geschichte
17.55 Téléjournal
18.00 Les animaux du soleil
18.30 Karussell
19.00 Actualités régionales
19.30 Téléjournal-Sport
20.05 Votations fédérales

Débat en direct à propos
de l'initiative sur les
vacances et la nouvelle
répartition des tâches
entre Confédération et
cantons.

21.15 Click
22.00 Téléjournal
22.10 Aujourd'hui à Berne
22.20 Sport
24.00 Bulletin-Télétexte

Allemagne 1
13.15 Vidéotexte
16.00 Téléjoumal
16.10 Plus le moral
16.55 Lemmi und die Schmôker
17.20 Kein Tag wie jeder andere
17.50 Téléjournal
18.00 Programmes régionaux
20.00 Téléjournal
20.15 Der kleine Riese
21.55 Point chaud
22.30 Le fait du jour
23.00 Musikszene 85
23.45 Téléjournal

Allemagne 2
11.30 Patinage artistique
15.40 Vidéotexte
16.00 Informations
16.05 Anderland
16.35 Der Waschbâr Rascal
17.00 Informations régionales
17.15 L'illustré-télé
17.50 Ein Heim fur Tiere
19.00 Informations
19.30 Reportage sportif
20.15 ZDF-Magazine
21.00 Dynasty
21.45 Journal du soir
22.05 Football
23.45 Informations

Allemagne 3
18.00 Rue Sésame
18.30 Telekolleg
19.00 Programmes régionaux
19.25 Informations
19.30 Zivilcourage hat keiner in

der Klasse gehabt
20.15 Colorado Canyon
21.00 Grosse Luge Lylah Clare

Suisse romande 1
Informations toutes les heures
(sauf à 22 h et 23 h) et à 12 h 30 et
22 h 30. 9h05, Turbulences ;
11 h 30, On va pas rigoler tous les
jours ; 12 h 20, Tais-toi et mange ;
13 h 15, Interactif; 17 h , Première
édition : Roger Grenier; 18h30,
Le petit Alcazar ; 20 h 02, Au clair
de |a une ; 22 h 40, Petit théâtre de
nuit: De quoi s'agit-il? de Jean
Tardieu; 23 h , Blues in the night;
Oh05 , Couleur 3.

Suisse romande 2
9h05 , Séquences; 10h , Les mé-
moires de la musique ; 11 h, Idées
et rencontres ; 12 h 02, Le maga-
zine musical ; 13 h 30, Un sucre ou
pas du tout ? 14h05, Suisse-musi-
que ; 16 h , Silhouette ; 16 h 30, Ca-
dences 16/30; 17 h 30, Magazine
85; 18 h30, Jazz-thèmes; 20 h02,
Le concert du mercredi : Orches-
tre de la Suisse romande ; 21 h 40,
Concert-café ; 22 h 40, Démarge ;
Oh05 , CouIeur 3.

Suisse alémanique
9h , Palette ; 12h , Rendez-vous ;
12 h 30, Actualités ; 14h , Mosaï-
que ; 14 h 05, Enfance , autre-
ment : entretien sur les enfants de
la Nouvelle-Guinée - Papouasie;
14 h30, Le coin musical; 15 h ,
Moderato ; 16h30, Le club des
enfants ; 17 h , Welle eins ; 19 h 15,
Sport-télégramme ; ma musique :
Adolf Ogi ; 20h , Spasspartout ;
22 h , Music-Box ; 24 h , Club de
nuit

France musique
9h08 , Le matin des musiciens ;
12h05 , Jazz ; 12h30, Concert ;
14 h , Spécial Musicora ; 15 h , Lui-
gi Boccherini; 18 h , Quatuor de
cornemuses du Bourbonnais;
19h 15, Spirales; 20 h 04, Avant-
concert ; 20 h 30, Ensemble 2E
2M: Fluid, R. Gehlhaar; Mono-
dias e interludios, Maisguashca ;
Blanche-Neige, Kusnir ; Gri-
maces, Schwartz ; 22 h30, Les soi-
rées de France musique.

RADIOS" l
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• La foire aux nouvelles machines • Vivre sur 4 roues 0 La marche du marché avec
Une synthèse des principa- Condtiire sa maison, habiter *̂ hit-parade des marques
les nouveautés automobiles son auto: une sorte de syn- pres <je 270.000 voitures
85 présentées à Genève thèse des «rêves» attachés à vendues en Suisse l'an der-

Paee-j ïIl et V l'automobile. Nous en nier.... Au championnat8 avons testé les réalités... suisse du commerce auto-
Page XI mobile, qui furent les

i 8 gagnants et les perdants ?

• L'essence sans plomb diesel du cataly- • Des normes, des normes... oui, mais des Page XV
seur ? Attends: j't'explique ! normes unies !

Le point sur les normes et Un ingénieur de recherche
les techniques de dépollu- raconte le cauchemar des 9 L. auto: queue place dans votre vie : Une
tion. Pour épurer déjà des constructeurs non pas les question à 15 milliards !
notions souvent fumeuses... normes légales, mais la I03

qui prescrit des moyens dis- Quelques données revelatn-
Page VII parâtes plutôt que des ces sur l'importance de «la

objectifs concertés ! bagnole» dans notre société

• EXCLUSIF ! PaSeXffl Page XV

L' ORGANE A CHANGER • Vous y allez ?
pour que votre auto pollue moins con- Le  ̂ f du visi. # Autoritésomme moins, fasse moins de bruit, crée teur du Salon
moins de risques Automobiliste moyen mais

Page XIII excellent dessinateur et
Une révélation qui vous ^——— grand chasseur de mythes
concerne et vous surpren- Elzingre a son point de
dra ! ; Conception, rédaction: Michel- H. KREBS vue...

Page IX Page XV
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ON CHERCHE: LA PHOTO LA PLUS ORIGINALE DE LA
FIAT PANDA. TOUT CONCESSIONNAIRE FIAT
METTRA GRATUITEMENT MISS PANDA À VOTRE
DISPOSITION. GAGNEZ UNE FIAT PANDA 4 x4!
SIGNé: ESBBHlj ÊaSOBBÏBEBMMia
 ̂
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Participer, c'est tout simple. Jusqu'au 30 avril, tout concessionnaire Fiat met gratuitement une i e-5866
Panda à votre disposition, comme modèle. Durant toute une journée. Tout ce dont vous avez
besoin, c'est une situation originale dans laquelle vous photografierez la Panda. Aucun problème :
la Panda vous conduira à toute allure là où la lumière est la meilleure. Même si vous êtes à cinq et
que vous emportez votre vieil appareil à soufflet Si la chance vous sourit et que vous avez la meil- 

^^^^^^^^ ^^^^^^  ̂ ^^^^^^  ̂ ^__-^^__
leure photo, le j ury vous décernera le titre de «meilleur photogra phe Panda». Et vous gagnerez le fl| WÊfl Vfl _W__ \ -W
moyen de transport le plus original pour votre matériel photo: une Panda 4 x 4. (Pour que les ama- JHF MmmWImmm J UmVIÊmTÂ _ _ W^Ê_ W  ÊÊm
teurs ne soient pas désavantagés, nous devons malheureusement exclure les photograp hes proies- fl mm W__\W ____ W__ W \wSm KB
sionnels de notre concours.) Votre concessionnaire Fiat vous fournira toute information complé- __^____w__ W__________ W._ L̂ t̂____W________m_W
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La Foire aux nouvelles machines
L'auto, un thème entre je t'aime et anathème...

Le Salon de l'auto ?
Depuis quelques années, il semble travaillé par le besoin de se jus-

tifier. Lui et tout ce qu'il suscite comme mouvement d'intérêt: un demi-
million de visiteurs en 10 jours, 3000 journalistes accourus du monde
entier, des pages et des pages de journaux - dont les pages publicitaires
sont à longueur d'année copieusement alimentées par l'auto aussi...

C'est que l'automobile à beaucoup de peine à n'être que ce qu'elle
est: une machine.

Les humains, qui ne la regardent tant, ou qui ne refusent tant de la
considérer, que parce qu'elle leur tient d'abord lieu de sévère miroir, la
déifient ou la maudissent, la parent à l'excès de vices ou de vertus, lui
prêtent une autonomie qu'elle serait bien en peine d'avoir, catalysent à
travers elles leurs rêves et leurs frustrations, leurs angoisses ou leurs
espoirs. Elle ne cesse d'être objet de culte que pour devenir sujet de
guerre de religion. Cette schizophrénie collective s'est même institu-
tionnalisée: dans des structures politiques qui la honnissent et en cul-

Lancia Y10

Renault Super 5 GT Turbo

Prototype Citroën Eco 2000

Saab 9000 Turbo 16

Toyota MR 2

Seat Ibiza

pabilisent les utilisateurs en même temps qu'ils en font une source
majeure d'emplois, de promotion économique et de recettes fiscales.

Grotesque et fascinante survivance d'âges de l'humanité qu'on
croyait révolus, où cohabitaient étroitement technique et sorcellerie,
science et mythologie, raison et dogme...

Le Salon de l'auto ? Il n'a d'autre justification à chercher, non plus
que ce qu'il met en branle.

Foire aux machines, il est d'abord l'occasion annuelle de se docu-
menter sur les nouvelles machines «autos». Qui évoluent, le plus sou-
vent en sens positif. Mais puisque les hommes ont fait de ces machines
un phénomène, c'est aussi l'occasion de commenter ce phénomène, la
place qu'il occupe dans notre société sous ses divers aspects, son évolu-
tion. D'en prendre la mesure, ne serait-ce que pour essayer, progressi-
vement, de la lui rendre.

C'est ce que nous contribuons à faire par ces pages spéciales. Con-
sacrées à l'auto comme à un thème, loin des «je t'aime» comme des ana-
thèmes. (mhk)

On attendait une grande pre-
mière d'Allemagne, notre premier
fournisseur: la nouvelle grande
FORD, la Scorpio qui doit rempla-
cer la Granada. Incompréhensible-
ment, Ford Europe a décidé de sno-
ber le Salon de Genève, ce qui n'a
pas l'air de faire plaisir à la filiale
helvétique. La Scorpio sera présen-
tée... pendant le Salon, mais en
dehors, et à la presse seulement
pour commencer ! Et commerciali-
sée dès le mois de mai. C'était du
moins l'état de nos informations à
une semaine de l'ouverture, délai
rédactionnel oblige. Une première
mondiale quand même, au stand de
la marque: la Sierra XR4X4, 2-por-
tes à traction intégrale permanente,
avec une répartition lA avant - %
arrière. Son moteur est le V6 de 2,8
L à injection. Le reste de la gamme
présente quelques changements de
détail. On note le retour de la ver-
sion «musclée» de la Fiesta rajeu-
nie, la XR2. Catalyseurs dès la fin
de l'été.

Pionnier de la traduction inté-
grale permanente pour voitures de
tourisme, AUDI aligne une gamme
dont tous les modèles sont livrables
à choix en version normale ou
«quattro». S'ajoute notamment une
nouvelle version des 80 remaniées,
la 80 GTE dont la ménanique est
celle des VW Golf GTI et Jetta GT.
Les 80 sont toutes à 4 cylindres, les
nouvelles 90, 5 cylindres, faisant le
«pont» avec les 100 et 200. Modèles
à catalyseurs livrables.

Chez BMW doit intervenir pro-
chainement le remplacement de la
gamme supérieure 7, après les séries
5 et 3. Mais c'est sans doute un peu
tôt. Modèles à catalyseurs livrables.

MERCËDËS-BENZ expose en
première suisse à Genève sa nou-
velle série 200-300, une «classe
moyenne» déjà très élevée pour le
commun des bourses, mais qui con-
firme le «new look» et le perfection-
nement technique amorcés par la
marque avec les 190. La marque
livre des modèles à catalyseurs déjà
conçus pour la future super sans
plomb.

Chez OPEL, la vedette est la
Kadett à la forme ovoïde caracté-
ristique et à Paérodynamisme
remarquable, toute auréolée de son
titre de «Voiture de l'année» entre
autres. La Rekord est offerte avec
un nouveau moteur 2,2 L. Mais le
moteur diesel Comprex (compres-
seur à ondes de pression de Brown
Boveri) n'est livrable qu'en Allema-
gne, sur la Senator. Modèles à cata-
lyseurs disponibles.

Première apparition mondiale, à
Genève, de la PORSCHE 944
Turbo, l'évolution qui va peut-être
enfin sonner la retraite prochaine
de la légendaire 911 !

Enfin VOLKSWAGEN a sur-
tout retouché sa gamme de Passât ,
au sein de laquelle s'intègre désor-
mais comme version tricorps l'ex-
Santana. Retouches aux Golf GTI
aussi. Modèles à catalyseurs livra-
bles.

Du Japon, 2e fournisseur
d'autos en Suisse, on ne manque
jamais de nouveautés. Les Nippons
ont encore des Salons la vision de
grandes fêtes de l'auto, avec du
décorum, et de l'auto elle-même
une vision tout sauf statique !

SUBARU, par exemple, a encore
la coquetterie de «dévoiler» un nou-
veau modèle en grande pompe au
Salon: ce sera le coupé sport 4X4 ,
amené par avion à Genève et que la
marque refuse de montrer, ne

Wmŵ m̂TÊ—WÊ___mmBBÊcmB
Mercédès-Benz 200 - 300

Austin/MG Montego

Ford Sierra XR4X4

serait-ce qu'en photo, avant ! Pour
le reste, Subaru lance de nouvelles
versions turbo de sa gamme 1800
complètement renouvelée pour
cette année, avec suspension régla-
ble et différentiel autobloquant à
côté de son microbus à succès et de
ses petits modèles, dont la Justy
4X4.

Chez MAZDA il faudra attendre
l'automne pour voir arriver chez
nous la nouvelle 323, sortie au
Japon. En attendant, la gamme
s'est accrue d'une version diesel de
la 626 et d'une version injection de
la 929.

Offensive 4x4  chez MITSU-
BISHI, qui après avoir imposé ses
tous-terrains Pajero - dont une ver-
sion 5 portes luxueuse fait son
apparition - lance la traction inté-
grale enclenchable sur sa berline
moyenne Tredia et sur son break
«monovolume» Space Wagon.
L'élégante Galant fait son premier
Salon de Genève et la petite Coït se
présente comme une des plus avan-
tageuses voitures à catalyseur.

Pour NISSAN en proie aux sou-
bresauts d'une réorganisation,
l'événement est peut-être davan-
tage la prise en mains des destinées

européennes et suisse de la marque
par la maison mère que de nou-
veaux modèles... La nouvelle Laurel
et son moteur V6 fera quand même
à Genève sa première européenne.
Modèles à catalyseurs aussi.

Le No 1, TOYOTA accumule les
nouveautés tout au long de l'année,
au point que peu de modèles de la
gamme exposée à Genève y étaient
déjà l'an dernier ! Les plus récents
sont la nouvelle Tercel 12 soupapes,
la Corolla Compact qui en est pro-
che, et la nouvelle Cressida 2,8 L à
injection , mais aussi les tous-ter-
rains Landcruiser modernisés. En
dernière minute, Toyota sort un
coupé sport 2 places à moteur cen-
tral et catalyseur de série, qui ne
sera toutefois livrable que pour
l'année-modèle 86: la MR2 - un
sigle qui, espérons-le, ne méritera
pas le jeu de mot français qu'on
peut en tirer... Modèles à cataly-
seurs dès l'été.
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%%. \ \ ' "'' ^̂ ^̂ ^̂ ^ jPjjJ * yX*J*l"r !̂ B I*m ̂ ________W___*_L_ \ _W *̂  m?Jf + ̂^^^™*W L̂JmmmT ^mm W^Lmmmmm\m

¦':v;.'Svè> *̂v. .'¦- *̂̂ iflt
o>. 

- ¦-. - f"SÏ!B3Y*ïN ^̂ ^̂ 'T^̂ H ~̂ " \\%^ B̂ E? HLV r* I II I W I v^Ptt  ̂11 ̂  I * | J B̂^^^ESIB^MB 1 _r* WSw5 VTâ^AlAl ̂ î ̂ 1
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Ĥ& V££SIH yy y &y  —i ^m^miS^myy ^^m] m ty m ^m ^ 's ^U Py yf y y yyy ''. >ÊST f̂ i M̂ mËSÊ_«mnW*»_«ÏÏM__ QBm ^3mÊËc__ \ m̂ "̂P ^M¦I W'KH 9 * ™ B W™^"^ iFSiih ^̂ ^̂ î̂ ^̂ ^MBMÉK ir%Hl *̂*̂ &*iB yytlj 'fflBr^WirK*M «^̂¦t £9 .̂  ̂ i&ia^ À̂. k̂^ÉÉiksÉlI KSofif . .. «> . .'.:.ï;.. • --•~-v^~î *^v?jSSf &3wi#KB" *5tfl B,*»
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JHPwJfeB
^̂ ^

ii iim  ̂ i I I  ''¦¦¦¦¦'̂ î n̂M *éj A  I Ŝ Wflfl
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Suzuki en expansion, expose les
nouvelles Swift et ses mini-jeeps
remaniés.

Notons encore que ISUZU a
donné à son tous-terrains Trooper
4X4 juste ce qui lui manquait: un
moteur plus puissant (2 ,3 L) et
deux portes latérales arrière. Il sort
aussi une version à empattement
court. La concurrence, dans ce sec-
teur non plus, ne se tasse pas !

En France, CITROËN prépare
la succession de la légendaire 2 CV
pour dans un an ou deux, et cer-
tains des éléments de cette héritière
à la lourde tâche sont peut-être
déjà dans les prototypes exposés.
C'est un des rôles méconnus d'un
Salon que de permettre de «tester»
les réactions du public à des solu-
tions d'avant-garde sur prototy-
pes... Au présent, la nouveauté
vedette est la version «musclée» de
la BX, la 19 GT. La gamme vedette
BX comprend désormais 10 ver-
sions, dont une diesel et une auto-
matique. La Visa s'enrichit de deux
versions diesel.

PEUGEOT en croissance lance
une nouvelle version performante
des 305, berline ou break: les GTX,
et une nouvelle boîte automatique à
4 rapports, la même d'ailleurs que
la Citroën. Ce n'est qu'au prochain
salon que sortira le modèle intermé-
diaire entre la 205 et la 305, dont on
ne sait encore si elle sera une Peu-
geot et une Talbot (elle devait rem-
placer l'Horizon). Car Talbot
n'existe plus guère que par les
Samba. Modèles à catalyseur bien-
tôt sur toute la gamme Peugeot.

RENAULT de son côté pédale
pour regagner le terrain perdu en
Europe. L'original break mono-
volume de luxe Espace, développé
avec Matra et bourré de solutions
nouvelles, est encore une nou-
veauté. Mais la marque compte sur-
tout sur la Super-Cinq, existant
déjà en 7 versions dont la plus
récente est une GT Turbo. Plus
rapide encore, la nouvelle Alpine
V6 GT, succédant à l'A310, avec
carrosserie en polyester stratifié.
En milieu de gamme, c'est la 11
dans ses différentes versions - dont
une Turbo — qui domine. A la 18
effacée doit succéder dans moins
d'un an un tout nouveau modèle.
La 25 s'enrichit d'une version
Limousine allongée. Et c'est désor-
mais Renault qui vend les JEEP,
dont la nouvelle Cherokee à moteur
turbo-diesel Renault. Modèles à
catalyseur.

En Italie, ALFA-ROMEO qui
fête ses 75 ans va mieux, la marque
s'efforce d'imposer son hybride
Arna dont la carrosserie est celle
d'une Nissan Cherry, mais réussit
mieux avec son originale 33, dont
est née une version sportive Quadri-
foglio Verde. La récente 90 rempla-
çant l'Alfetta renforce la gamme
même si elle ne convainc pas tout le
monde par son design. On attend le
remplacement prochain de la fort
ratée 6 cylindres par la nouvelle
voiture de haut de gamme dévelop-
pée en collaboration avec Lancia,
Saab et Fiat. Modèles à catalyseur.

FIAT justement prépare un nou-
veau haut de gamme aussi, succes-
seur de l'Argenta, mais a surtout
remis à son programme un break, la
Regata Week-end. Panda, Uno,
Ritmo sont là, les catalyseurs bien-
tôt. Mais la nouveauté importante
passera peut-être trop inaperçue:
c'est le moteur Fire, un petit 1 L
ultramoderne, conçu et fabriqué
par des robots, allégé, simplifié, aux
caractéristiques remarquables, fruit
d'une collaboration avec Peugeot.
C'est le début d'une nouvelle géné-
ration de moteurs européens «opti-
malisés». Ce moteur, toutefois, fera
ses débuts sous l'étiquette Lancia,
dont les nouveautés tiendront la
vedette. C'est la petite Y 10 qui en
obtient la primeur, elle qui fête à
Genève sa première mondiale, en
trois versions dont une turbo:
caractéristiques techniques et
esthétiques avancées dans une lon-
gueur de 3m39 seulement. A l'autre
bout de la gamme Lancia, la classi-
que mais moderne Thema fait ses
débuts aussi avec des atouts sûrs.

Chez les Suédois, SAAB lance
enfin une nouvelle génération de
modèles avec la 9000, belle «haut de
gamme» dont l'étude de base,
menée avec Lancia, a été aussi à
l'origine de la Thema, mais avec
une forte personnalisation des deux
voitures. Poursuivant ses innova-
tions sur les moteurs, Saab présente
un nouveau type d'allumage com-
pact, sans câblage, avec une bobine
par bougie. Modèles à catalyseurs.

VOLVO de son côté, réserve
cette année son nouveau grand

Lancia Thema

Porsche 944 Turbo

Toyota Corolla Compact

Mitsubishi Space Wagon 4x4

Peugeot 305 GTX Break

Subaru 1800 Super Station Turbo 4 WD

*Buick Somerset Régal Coupé

Renault Alpine V6 GT

break de la série 700 au marché
américain. La nouveauté genevoise
est une nouvelle extension de cette
gamme: une 740 Turbo. Modèles à
catalyseurs.

Les Américaines profiteront-
elles de la vogue du catalyseur et
d'un certain dynamisme retrouvé
pour tenter de reconquérir
l'Europe ? C'est possible. Pour
l'heure, on voit apparaître une nou-
velle série de luxueuses BUICK et
CADILLAC à traction avant, et
renaître de ses cendres CHRYS-
LER, qui revient en Suisse avec un
break, un cabriolet et une limou-
sine, toutes à traction avant,

***

Autre renaissance: celle de
l'industrie automobile britannique.
En attendant la nouvelle Rover
haut de gamme réalisée avec
Honda, le nouveau groupe Austin-
Rover lance en Suisse la gamme
Austin ou MG Montego, berline et
break 2 L, et une version MG Maes-
tro 2 L. Les petites Métro disposent
maintenant de versions 5 portes.

Pour les amateurs (152.000 fr...)
signalons qu'il sera bientôt du der-
nier snob de s'offrir, à moins cher
qu'une Rolls-Royce, sa sœur plus
modeste: la Bentley, dont Rolls
poursuit la relance avec la nouvelle
version Eieht.

***
L'an dernier, ils montraient le

moteur - réalisé par Porsche. Cette
année, ils les font rouler, notam-
ment dans la carrosserie dessinée
par Giugiaro et conçue par Kar-
mann. Ce sont les Espagnols de
SEAT, l'outsider qui se lance à la
conquête du marché européen et
suisse avec la Ronda - dernier héri-
tage du cousinage avec Fiat — et
surtout l'Ibiza, une trois-portes née
donc sous de prestigieux parraina-
ges. SEAT a constitué son réseau,
et entend bien rappeler que l'Espa-
gne, après tout, est le 4e pays con-
structeur européen, (mhk)

Renault Espace

Jeep Cherokee

lsuzu Trooper

Opel Kadett
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L'importateur ITiaZPa Suisse
et votre concessionnaire

le Garage de la Prairie
LES PONTS-DE-MARTEL cp 039/37 16 22
vous proposent _ 

___%_ %_____hLJ_Sk____m\vBi__9

|5essû pr imes jusqu'à 3 buu.-1
l
^

surdesvojturesnew

exemples:

- Mazda 323 CD 1300 GL, 5 vitesses, 4 portes

prix net: 10 750.—

- Mazda 626 Coupé LX, 2000, prix net: 13 480.—
5 vitesses ~"~ ——— —

Ces modèles fonctionnent déjà à l'essence normale, également sans plomb !
Cette proposition est valable sur plusieurs modèles actuels !

BCONTACTEZ-NOUS T|• • •
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Qualité et fiabilité, la plus ancienne agence NISSAN des
Montagnes neuchâteloises vous offre:

|*k | son expérience,
illP~̂ ^ î̂ S/\ ses ate"ers

4J| ~~^̂ L>li» t"e mécanique,
jfe^^r̂ -̂ XlUw de tôlerie
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:̂ et peinture
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{p -S^̂ s ŷ l'avenir vous donnera raison

Tous vos travaux auprès de la même entreprise.
Ouvert le samedi Garage et Carrosserie
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La compacité sportive.
Mercedes 190/190 E.
Les Mercedes 190/190E représentent une nouvelle
classe Mercedes. Synthèse de compacité sportive et -̂T->.de technologie d'avant-garde, elles ont tous les attri- /'"T N̂
buts qui font la réputation de Mercedes. f  L̂ \
Venez nous rendre visite et faites connaissance de la y^̂ ^̂ y

5 conduite sportive des Mercedes 190/190E, lors d'un \ _̂ /̂
i essai SUT route. Mercedes-Benz

Agence officielle pour la région:

Garage P. Ruckstuhl SA
Rue Fritz-Courvoisier 54, La Chaux-de-Fonds, (p 039/28 44 44



L'essence sans plomb diesel du catalyseur ?
Attends:
j't'explique...

CE QUI EST OBLIGATOIRE, C'EST DE
DEPOLLUER les gaz d'échappement. Pas le moyen de le faire.
Autrement dit, la Suisse ne va pas - du moins on l'espère ! - rendre obliga-
toire, par exeemple, les catalyseurs. On peut simplement s'attendre à ce que
ceux-ci se multiplient parce qu'ils sont, pour l'instant, le moyen le plus dispo-
nible pour répondre aux futures normes.

Une première réduction du bruit et de la pollution des voitures a déjà été
imposée en Suisse en 1982. Les voitures postérieures à cette date sont donc
déjà plus «propres» que les autres. A condition d'être conduites et entretenues
correctement !

Une deuxième réduction des nuisances, encore plus draconienne,
entrera en vigueur le 1.10.1986. Dès cette date, plus aucune voiture non
conforme à ces nouvelles normes ne pourra être importée. Les garages
devront «liquider» leurs voitures neuves «norme 82» avant le 1.1.87.

LES VOITURES MISES EN CIRCULATION
AVANT FIN 86 Y RESTERONT quelles que soient leurs
caractéristiques. L'acheteur d'une voiture neuve n'a donc, sur le point du res-
pect des normes, aucun souci à se faire: du moment qu'il acquiert normale-
ment sa voiture, il est en règle jusqu'à ce que cette voiture aille à la casse.
Simplement, il polluera plus ou moins... Et la valeur résiduelle de son auto
sera différente selon qu'il s'agit d'une «anciennes normes» ou «nouvelles nor-
mes».

ON TROUVE DÉJÀ DES VOITURES «NOR-
MES 86», donc à pollution minimum selon les critères suisses. Elles
recourent toutes à la technique du catalyseur. Presque toutes les marques
principales en ont à leur catalogue. Les délais de livraison peuvent être plus ou
moins longs: en général, la demande excède la capacité des fournisseurs. Le
supplément de prix pour ces voitures est variable et difficile à préciser, car sou-
vent le modèle à catalyseur dispose aussi d'autres équipements différents.
Mais il est toujours supérieur à 1000 francs, selon nos premiers pointages.
L'achat de tels modèles est tout à fait recommandable. Les tests appro-
fondis réalisés par le TCS ont démontré qu'ils éliminent les éléments nocifs
des gaz d'échappement dans des proportions largement supérieures
aux normes 86 (ce, qui n'a rien d'étonnant, puisque les catalyseurs ont été
créés pour le marché américain notamment, dont les normes en vigueur depuis
83 sont deux fois plus sévères que les futures normes suisses 86 !), et qu'ils
n'entraînent pas de surconsommation excessive (c'est parfois le contraire) ni
de perte de performances sensible. Le TCS affirme qu'aux allures autoroutiè-
res, une seule voiture sans catalyseur émet autant d'oxydes d'azote que... 400
voitures avec catalyseur ! La technique est au point, puisque largement répan-
due depuis des années aux USA et au Japon. L'entretien ne doit pas poser de
problèmes. Quant à la durée de vie, si les plus pessimistes parlent de quelques
dizaines de milliers de km, des marques avancent 160.000 km; les USA ont
prescrit comme norme 80.000 km et cinq ans.

Le catalyseur est donc une contribution importante et immédiate-
ment accessible à l'amélioration de la qualité de l'air. La seule réserve
concerne sa dépendance absolue d'un ravitaillement exclusif en essence
sans plomb. En Suisse, pas de problème: le réseau s'étoffe de jour en jour. En
Allemagne, Autriche et de manière générale dans le Nord de l'Europe non
plus: l'engouement pour le catalyseur a commencé là, en Europe. Mais en
France, en Italie, en Espagne notamment, sans parler de pays de vacances plus
exotiques, même si l'attitude de refus est en train de changer, le ravitaillement
sera au mieux problématique ces prochaines années. Pour l'instant, les possibi-
lités y sont presque nulles.

L'ESSENCE SANS PLOMB existe actuellement dans la qua-
lité «normale». Tous les moteurs ne la supportent pas ! Si vous conduisez
une voiture à catalyseur, vous DEVEZ utiliser de l'essence sans plomb
à l'exclusion de toute autre - votre voiture est faite pour cela, et l'usage
d'un carburant plombé détruirait rapidement le catalyseur. Si votre voiture -
sans catalyseur - accepte l'essence normale, elle accepte en principe aussi la
«sans plomb», surtout si elle est récente. Un certain nombre de modèles, sur-
tout anciens, ont besoin du plomb de l'essence pour protéger les sièges de sou-
papes. Si votre voiture est conçue pour fonctionner à l'essence super, la «sans
plomb» n'est pas (encore) pour vous. On annonce de la super sans plomb
pour... plus tard. L'Association des importateurs suisses d'automobiles et la
société Eurotax éditent un petit guide précisant pour chaque modèle de voi-
ture quelle essence convient. Mais ce renseignement se trouvera de plus en
plus dans les caractéristiques, et est facile à obtenir auprès d'un agent de la
marque. Il vaut la peine de se renseigner: une voiture qui peut rouler à
l'essence sans plomb ne gagne rien à être alimentée avec un autre car-
burant; roulant à l'essence sans plomb, elle ne polluera pas beaucoup moins
non plus, à défaut de catalyseur - mais ne plus rejeter de plomb, c'est déjà
un progrès I A noter que dès juillet 86, toute l'essence normale vendue
en Suisse sera sans plomb. Toutes les voitures qui ne la supportent pas
devront passer à la super.

ijJUA-N 1 AU DIESEL, qui connaît une vogue croissante même en
Suisse où pourtant le carburant diesel est plus cher que tous les autres, il n'a
rien du miracle antipollution que d'aucuns ont cru discerner en lui. On peut
se demander si l'engouement dont il bénéficie ne tient pas plutôt au fait qu'en
principe il devrait échapper aux nouvelles normes 86. Ce qui serait parfai-
tement injuste , et devrait être corrigé. Car le diesel pollue, et pas seulement
quand on le voit fumer ! Par rapport à un moteur à essence sans catalyseur, il
émet certes moins de monoxyde de carbone (CO) et d'hydrocarbures imbrûlés
(CH), mais pratiquement autant d'oxydes d'azote (NO) avec, en plus, des suies
(qui fixent des CH imbrûlés), et du dioxyde de soufre (SO2) comme les chemi-
nées, du moins tant que le carburant diesel n'est pas complètement désulfurisé
(une réduction à 0,3 % est intervenue au 1.1.85, une nouvelle baisse à 0,15 %
doit suivre en 87). Le seul véritable avantage du diesel, qui a certes bien évo-
lué, est devenu performant et moins bruyant, est qu'il consomme moins (mais
pas tellement à hautes vitesses et avec un turbo ! ). Mais, plus lourd, plus cher,
il reste destiné d'abord à des types d'usages bien déterminés. La Fédération
routière suisse et le TCS insistent pour que les moteurs diesel soient, comme
aux Etats-Unis, soumis aussi aux nouvelles normes. (mhk)

Dépollution, normes, catalyseur, essence sans plomb, diesel: ces notions valsent dans les médias. Et tourbil-
lonnent, le plus souvent en joyeux mélange, dans les esprits du citoyen-moyen, automobiliste ou non. Pour peu
que ledit citoyen-moyen ressente, en ce début mars, ls premières affres de la fièvre acheteuse automobile, et qu'il
les cumule avec la vague démangeaison de la mauvaise conscience écologique, c'est la pagaille.

Qu'est-ce qu'un catalyseur ? Combien ça coûte ? Quand est-ce que ce sera obligatoire ? Faut-il en acheter
un ? Puis-je ou dois-je faire le plein à l'essence sans plomb ? Quelle essence trouverra-t-on l'année prochaine ?
Jusqu'à quand pourrai-je rouler avec ma voiture actuelle ?

A toutes ces questions, et à bien d'autres, nous ne pouvons pas apporter ici les réponses exhaustives qui cou-
vriraient des pages. Mais on peut déjà débroussailler. En espérant que ceux qui en ont besoin supporteront
l'effort de cette information minimum. En confidence, ils n'ont pas à avoir honte s'ils n'avaient pas bien compris:
on a déjà vu tant de responsables politiques qui avaient eux-mêmes un peu de peine».

LE CATALYSEUR N'EST PAS UN SIMPLE
FILTRE qui «retient» les impuretés: c'est une sorte de petite usine chi-
mique, qui modifie la composition des gaz d'échappement passant au tra-
vers, transformant les principaux polluants en éléments inoffensifs. Pour que
cette réaction s'opère, il faut que soient réunies diverses conditions: surface
de contact et temps de parcours des gaz, température d'entrée et de sortie,
composition des gaz, etc. C'est pourquoi l'emplacement du catalyseur doit être
défini avec précision, et l'appareil lui-même, simple cartouche de matériaux
spéciaux dans un pot d'échappement supplémentaire proche du moteur, com-
plété par divers autres équipements: sondes de température et d'analyse des
gaz, régulation électronique de la carburation ou de l'injection notamment: Il
en découle que:

• On ne peut guère envisager de monter «après coup» un cataly-
seur sur une voiture qui n'était pas prévue pour, sauf à des coûts prohibitifs et
pour une efficacité douteuse;

• du plomb dans l'essence (qui recouvre les éléments actifs du cataly-
seur, des températures trop basses (parcours trop courts avec moteur froid)
ou trop hautes, un mauvais entretien ou réglage du moteur compromet-
tent le fonctionnement du catalyseur, voire le rendent inopérant ou le
détruisent;

• un catalyseur à fin de vie n'a rien de dangereux pour l'environne-
ment, puisqu'il ne contient aucune substance toxique; il est recyclable, du
moins partiellement;

• le catalyseur n'est pas la panacée, notament parce qu'il peut parfai-
tement ne pas fonctionner sans que personne n'y voie rien, qu'il est coû-
teux, mais surtout parce qu'il nettoie «après coup» des gaz d'échappement
qu'il vaudrait mieux épurer à la source I C'est pourquoi nombre de construc-
teurs, notamment japonais, travaillent à des solutions techniquement plus
«élégantes»: des moteurs «naturellement» plus propres, grâce à des conditions
de combustion optimalisées;

• le catalyseur n'est surtout pas une «bonne conscience» que la voi-
ture peut se mettre là où l'on pense: il dépollue certes, dans une proportion
très appréciable, mais ne résout pas les autres nuisances et problèmes de
l'auto !

Contrôles
indispensables !

Même des techniques
sophistiquées peuvent se révé-
ler impuissantes face au
jemenfoutisme ou à l'incons-
cience humaine. D ne suffit
donc pas, pour maîtriser le
problème de la pollution auto-
mobile (on ne parle ici que de
celle-là, mais...), d'édicter des
normes, d'y soumettre des voi-
tures neuves, et puis bon
vent.» On a vu que divers fac-
teurs pouvaient rendre inopé-
rants les catalyseurs, que l'état
d'entretien, la manière de con-
duire, pouvaient modifier con-
sidérablement l'efficacité des
mesures prises à l'origine. Dès
lors, il est indispensable de
prévoir un système de contrô-
les subséquents du respect des
normes de dépollution. Ces con-
trôles devraient être périodiques
et obligatoires. Aussi pour accé-
lérer l'élimination des véhicules
périmés, les plus polluants.

Evidemment, quand on voit de
quelle manière les pouvoirs
publics respectent le rythme des
contrôles périodiques des véhicu-
les déjà institué, on se dit qu'il y a
du pain sur la planche ! Mais la
branche automobile a déjà flairé
l'arrangement intéressant pour
tout le monde: que ces contrôles
subséquents soient confiés aux
garages, sous surveillance de
l'Etat, et aux frais des automobi-
listes, bien entendu...

On aimerait toutefois que les
pouvoirs publics s'engagent dans
la lutte contre la pollution aussi
quand cela implique de sa part un
autre effort que celui de fixer des
contraintes et d'encaisser taxes et
amendes. Par exemple, si les bri-
gades de circulation étaient équi-
pées — comme à Saint-Gall —
d'appareils de contrôle «volants»
des gaz d'échappement, et qu'elles
en usent abondamment, ce serait
une mesure d'intérêt général au
moins aussi convaincante que la
frénésie du radar !

Aller jusqu'au bout d'une logi-
que, c'est maintenant une ques-
tion de crédibilité pour l'autorité.

(mhk)

En Suisse comme à l'étran-
. .. ger, il est fortement question

de mesures d'incitation finan-
cière aux voitures plus '
propres: essence sans plomb >
détaxée, rabais fiscaux ou
d'assurance pour les voitures à
catalyseur, subventions des
catalyseurs,etc. "' ** ¦'• ' "¦¦",¦

r .Toi#'.©ela part d'une bonne '..
Intention, bien sûr: accélérer
le processus de «dépollution»

t du parc automobile, qui risque .
sinon d'être assez leni, par des '
gestes "], concrets d'encourage-
ment, puisque aussi bien c'est
le coût qui risque de faire obs-

. fitacle,^" :':¦. ', ;•'.,; , ¦¦' y /

Mais tout cela est très con-
testable. Ce qui est normal,
c'est que des normes de gaz
d'échappement ; compatibles
avec la capacité d'autoépura-
tion de l'environnement et
avec l'état de la technique

.; soient imposées. Et que ces
normes soient respectées. Mais

; ' remplacer la saine notion du
pollueur-payeur par celle du
susucre, selon la manière dont

.'. cela se passe, peut dériver vers
des formes anormales de sub-
¦ ventions indirectes au com-

merce automobile,
Surtout , il convient de veil-

: 1er au principe de l'égalité de
droit. Il est parfaitement anor-

. mu, par exemple, comme a
BAle-Campqgne, d'accorder
une réduction illimitée dans le
temps de 20 % sur la taxe des
véhicules aux voitures équipées de
catalyseurs, quand d'ici moins de

. deux ans, ils seront généralisés, ou
que des résultats similaires seront
obtenus par d'autres techniques -

• non privilégiées! Il est parfaite-
ment anormal aussi que les finan-

; ces publiques, donc l'ensemble des
contribuables, supportent le coût
de mesures de dépollution qui
incombent à ceux qui créent la

K.pollution. ' yy y r "' * • >
L i,-;rSi ?Fon veut pratiquer cette
: forme d'encouragement financier,
.. qu'au moins elle soit limitée

dans le temps (jusqu'à l'entrée
en vigueur des nonnes obligatoi-
res), et financée par les seuls
motorisés (sous forme d'une
pénalisation financière de ceux
qui ne font pas d'effort I). Ou
alors, qu'on subventionne aussi
ceux qui font mieux que se payer
un catalyseur: les piétons, par
exemple... (mhk)

Des «coups de pouce»
tie l'Etat ?



GARAGE DU RALLYE
A. DUMONT - DISTRIBUTEUR OPEL- LE LOCLE

Choisissez votre nouvelle voiture parmi notre vaste gamme de modèles

IQKHË3I
FIABILITÉ ET PROGRÈS

*^^ ŝss=UW-W- -̂̂ *̂ ^̂ ^̂ ^̂  ̂ SERVICE DE VENTE: P. Demierre et P.-A. Dumont

Nouveau: Peugeot 305 GTX: 2 litres
de cylindrée et 105 ch piaf fonts.
Elle piaffe d'impatience la nouvelle rouillage central à distance, volant
305: moteur de 2 litres, 105 ch, sport, pneus extra-larges, roues en
boîte sport à 5 vitesses. Son équi- alliage léger, etc. Et 6 ans de garan-
pement? Exemplaire: velours mœl- tie anticorrosion Peugeot!
leux, lève-vitres électriques, ver- 

^ part j r cje pf. 17 995.—

11 PEUGEOT 3CS GTX
ENTILLES SA
GARAGE ET CARROSSERIE

La Chaux-de-Fonds
Avenue Léopold-Robert 146 - £? 039/26 42 42

Le Locle

n 
Girardet 33 - 0 039/31 37 37

PEUGEOT TALBOT iAuiA /̂u ^J_ dmA
. ___ 

# 
Carrosserie
des Grandes-Crosettes

Henri Séchaud, 2300 La Chaux-de-Fonds, <& 039/23 34 85

Travail de qualité - Devis sans engagement •
Prix et délais respectés

Spécialités:
marbre pour châssis - peinture au four

garage des brenets

Edouard Éh NOIRAT

GRAND-BUE 32 (0391321616
2416 LES BRENETS

Réparations toutes marques
Achats et ventes voitures

neuves et occasions

Salon de l'Auto - Genève
du 7 au 17 mars 1985

i CARROSSERIE-GARAGE DE LA RUCHE"!
I F. HAAG - Ruche 20, Cp 039/26 44 55, La Chaux-de-Fonds |
| Station Service Chef de garage: I

M. A. Wûthrich¦ poids lourds et utilitaires il/ECO ¦

La nouvelle Audi 90.
Une classe inédite dftudi.
5 cylindres. Le summum

La nouvelle Audi 90 5 cylindres, à traction avant, constitue un
grand pas vers une toute nouvelle classe d'Audi.
Vous avez le choix entre deux versions 5 cylindres à injection:
2,0 litres de 115 ch (de 0 à 100 en 9,5 s) et 2,2 litres de 136 ch
(de 0 à 100 en 8,6 s).
L'équipement de série complet de ce nouveau modèle justifie
sa position particulière dans la clase moyenne supérieure.
Déjà pour fr. 24500.-
L'Audi 90 existe aussi en version quattro à traction
intégrale permanente.

GARAGE PANDOLFO
Le Locle - Girardet 37 - <fS 039/31 40 30

Audi: Championne du monde des rallyes
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^y -^î ,̂ . >^^ • consomme moins S  ̂ Ks \s
\ yfy rr-;\ . '̂ r • fasse moins de 

bruit j y J1̂  ̂j ^
\ >  ̂ • crée moins de risques K Jr. ¦ '!¦(& \j
\j / \Sy ^k J  yj

On ne peut pas en faire ^"\.,, ¦:/ ./.. .:, .. . 
^
/ \

l'échange standard. Mais on
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Avec la nouvelle WBÊÊm
programmation pi

«CARTE VERTE»,

- .
T"ÏTT.(PTTYR ~..- J— _î*A DArmnxmmio , : ï î ADOPTE une conduite prévenante et préventive, coulée,
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EMPECHE le recours machinal à la machine pour le : :
moindre déplacement, en ville surtout. Un kilomètre à pied ça : "
n'use guère les souliers et c'est très sain pour l'individu, un 

 ̂
j j SAIT que des accessoires inutiles comme les porte-skis oukm en auto «a use beaucoup, la mécanique etc'est très malsain •"" : L__* porte-bagages vides, certains «rajoutons! Sétoïdes"

pour l'environnement. Au-dessous de 3-4 km, en ville
 ̂
l'auto : -• comme ch m<} 8uperflu transporte augmentent seSe-n'est pas rationnelle, surconsomme, surpollue et s'use trop. j j ment la consommation et donc les nuisance  ̂
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S AVISE que la plupart des automobiles disposent de • j
quatre places la plupart du temps vides. Et infléchit les com- 

 ̂ • • . rvn/mmportements en conséquence, pour le plus grand bien non seu- w * : ADMET qu'il y a toujours quelque chose à apprendre,
lement de l'air mais aussi de la convivialité. : pour améliorer une connaissance de l'automobile et de ses

• phénomènes qui débouche sur un meilleur usage profitable à
' 

 ̂
tout le monde. Par conséquent fait l'effort, minime en regard

INTERDIT chaque seconde de fonctionnement superflu : de celui " financier notamment - qu'implique la voiture, de
d'un moteur: à l'arrêt, au feu rouge, quand on déneige ou dégi- : S'INFORMER régulièrement et de compléter sa FORMA-
vre l'auto, quand on fait trois tours de quartier pour parquer # ¦ : TION. Ne serait-ce qu'en lisant et relisant les ouvrages les
à côté du magasin plutôt que de se payer le silo à voitures voi- : Plus méconnus: les modes d'emploi de chaque auto...
sin ou de se garer 100 m plus loin... "

/~»/VNTaTr\T7T>l? i J i J i : VEILLE à un entretien régulier de sa voiture (réglages
CONSIDERE le coup de gaz rageur, le coup de claxon . mécaniques, électriques, pression des pneus, graissages* rem-
vengeur le coup d'épate hâbleur, le coup de sang ravageur et 

f 1 .- £ placement des bougies, etc.) de manière à réduire toujours au
l'excès de kilomètres-heure comme autant d obscénités à"  ̂ minimum les PERTES D'EFFICACITÉ, coûteuses aussi en
refouler dans la préhistoire barbare. consommation, pollution et autres ennuis.

...et il réduit de 5 à 55 % *) au moins les nuisances de l'auto

Enfoncez-vous bien ça dans le crâne: , ^rpour une auto plus respectueuse de l'environnement, 
^^^^E AIN ALY SE Vaut la CATALYSE ï ... (et c'est plus sérieux que ça en a l'air !) ^^^^SfSr

*) Valeurs IEPCRSP (Institut d'évaluation pifométrique du Centre de recherches sociologiques des Planchettes) ^̂ "̂  \̂ E8_\y
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j âm  ̂ La renaissance de l'automobile anglaise !
JRffî_W -S/̂x ^Sk. votre nouvelle agence:
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Foule 28, Le Locle - Cp 039/31 82 80



Bering & Co
vous présentent leurs anglaises !

MG Métro Rover 2600/3500 Austin Maestro
dès Fr 12 600.- dès Fr 28 950.- Fr 13 990.-

Land Rover 90/110 Range Rover Jaguar
dès Fr 27 500.- dès Fr 39 950.- dès Fr 49 950.-

et bientôt
MG et Austin Montego

Bering & Co
Fritz-Courvoisier 34, (p 039/28 42 80, 2300 La Chaux-de-Fonds
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Salon de l'Auto - Genève du 7 au 17 mars 1985

SWING ON WC ROAD .' lllll ll ll ll l|||| |§
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Opel Corsa Swing : Moteur moderne et pétillant OHC.121 (40 k W/ F>4 rh ) Equipement généreux . Sièges drapés d'un tissu spécialau design attrayant. Montre à quartz. Comp- ^^"̂  ̂î ^™^Ĉ ^™l _f^%teur kilométrique journalier. Eclairage du coffre et de la boîte à gants. Lave- et essuie-glace arrière Baguettes latérales de protection. Jantes sport. Boîte 5 vitesses en option. I 1 wmmmw IBBBBBB» I T^^A
Batterie sans entretien, garantie 3 ans. Et bien plus encore... Chargement et déchargement aisés, grâce au grand hayon. Capacité de chargement de plus de 1000 /avec ban- ^̂^̂  ¦ 
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quette arrière rabattue. Economique à l'entretien. 6.9 I aux 100 km (valeur moyenne). Autres modèles Corsa 3 pones (avec hayon) de Fr. 10125 - à Fr 13'550 -, Corsa TR. EI  A R 11 I T F PT DDH^DCC
2 portes (coffre conventionnel) de Fr. 1V150. - à Fr. Î3'600. -, Financement ou leasing avantageux par CRÉDIT OPEL. t" I ADI L l  I C E l  r K \ J \y K C O

LA NOUVELLE GENERATION OPEL. LE N ^l  EN SUISSE

La Chaux-de-Fonds Garage et Carrosserie du Collège, Maurice Bonny SA; Le Locle Garage du Rallye, W. Dumont; Saint-lmier et Villeret Garage R. Gerster;
Les Verrières Garage et Carrosserie Franco-Suisse, A. Currit;
et les distributeurs locaux à: Couvet Garage et Carrosserie du Crêt-de-l'Eau, P. Currit; La Sagne Pierre Benoit Automobiles; Sonceboz Garage P. Hurzeler.

r 
Garage

SPOROTO
Crosilla Amedeo et Riccardo
Maîtrise fédérale

20. rue de la Fiaz, 2300 La Chaux-de-Fonds,
0 039/26 08 08

AGENCE FIAT
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OFFRE SENSATIONNEUE- I
| Votre voiture revemie J-a____^pour Fr.V200.- f̂̂  " JjT"̂

garantie 1 an \S/^̂ **=*^K
Nos spécialistes attendent V

^«llgSjSv votre appel, 039/26 04 
55

/Ç§Z^SSfiw Carrosserie et garage
(feffi a des EPLATURES
r. W2%g/Jean Denis Haag SA.

^
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Carrosserie
du Jura

F. Buccieri

2300 La Chaux-de-Fonds
Avenue Léopold-Robert 117
Tél. 039/23 84 78
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Rat/mrtnrf Rue Jaquet-Droz 43aKaymond p 039/23 15 as
Baumgartner 2300 La Chaux-de-Fonds



Vivre sur 4 roues ?
J'ai essayé: on peut. Mais...

«Tout quitter, mais tout emporter, avec sa maison sur le
dos, comme un escargot... »: même si elle ne lui est pas
dédiée, la chanson de Philippe Châtel résume le phéno-
mène du camping-car, ou motorhome, en français auto-
caravane. Il y en a de plus en plus, de ces villas Sam'Suffit
qui jouent les gitans en roulant les mécaniques. Pas seule-
ment sur les routes des vacances, ou dans les campings. Et
on a envie d'ajouter «hélas!», parce que trop d'utilisateurs
de ces engins, dans leur frénésie d'explorateurs au petit
pied, prennent la fâcheuse habitude de planter leur bahut
à rideaux dans n'importe quel décor, au nom d'un «cam-
ping sauvage» dont l'adjectif qualifie trop souvent les
mœurs de ses pratiquants...

Si elles ne représentent encore, en Europe, avec un effec-
tif de 240.000 unités environ, que 8% du nombre des cara-
vanes, les autocaravanes connaissent sur le marché une
croissance marquée, alors que le commerce des caravanes
stagne, voire régresse. Les dernières statistiques de la
branche indiquent que la production et la vente des auto-
caravanes en Europe a maintenant dépassé les 10% du
marché annuel des «habitations à roues».

C'est que F autocaravane exalte à leur paroxysme toute
une série de valeurs émotionnelles traditionnellement
attachées à l'automobile: une certaine idée de «liberté»,
d'autonomie; l'instrument de découverte, voire d'aventure,
accessible; une forme de «cellule individuelle», de petite
«propriété privée», de «chez-soi» maîtrisé; la projection
vers l'extérieur d'une certaine image de soi... Et, sans
doute, des tas d'et caetera»!

A coup sûr, l'autocaravane est «une tendance» de l'auto-
mobile actuelle. Et qui, à vues humaines, se confirmera à
mesure que ses caractéristiques majeures prendront le pas
sur celles de performances «sportives» qui auront de
moins en moins droit de cité...

Alors, habiter, sur 4 roues, vivre dans son véhicule, est-ce
vraiment le rêve? Deux semaines de test «familial» m'ont
permis d'en tâter les réalités.

Pour faire une autocaravane , il faut être deux: le cons-
tructeur de la partie «auto», qui fournit la base mécanique,
et le fabricant de la partie «caravane», qui agence sur cette
base la cellule habitable. Trois grandes catégories: les
«fourgons aménagés», qui comme leur nom l'indique, sont
des fourgons, fourgonnettes ou minibus de série dont la
carrosserie est aménagée sans modification de ses cotes ni
de sa structure, à l'exception généralement du toit,
réhaussé ou relevable; les «intégrales», dont au contraire
seul le châssis et le moteur sont utilisés pour développer
autour une carrosserie entièrement originale, plus large et
plus haute notamment, comprenant un poste de pilotage
intégré; et enfin, les «cellules rapportées», dont la partie
habitation est adaptée à un châssis-cabine livré d'usine.
C'est une rencontre de ce troisième type que mon test m'a
fait vivre.

L'engin répondait au doux nom d'Alpine Motorhome
CRV 4 Dreamliner et était campé sur un châssis-cabine
Ford Transit 120 T.

Conduire une maison...

Tout le lyrisme de la liberté nomade...

...mais aussi les réalités sordides comme ce premier jour de
vacances passé à faire jointoyer un habitacle prenant l'eau de

partout !

On se fait assez vite à la conduite de cette maisonnette auto-
mobile, du moins sur un parcours sans histoire. La largeur de 2 m
10 n'excède jamais que d'une trentaine de centimètres celle d'une
berline confortable, et on peut en dire autant de la longueur de
5 m 25: c'est celle d'une Américaine «standard size» ou d'une
grosse Mercedes. C'est la hauteur digne d'un poids lourd (près de
3 m) qui pose des problèmes. Et la visibilité, surtout vers l'arrière
droit, en particulier pour les manœuvres. Le parcage en créneau
requiert déjà une certaine maestria. On souhaiterait des rétrovi-
seurs extérieurs de type «camion». Et il faut apprendre à surveil-
ler toute une catégorie d'obstacles nouveaux, tels que bran-
chages, signaux, corniches, qui menacent la «capucine», bien
au-dessus de votre tête et du toit de votre cabine!

On touche là au premier handicap du véhicule: les' parkings
couverts, les ruelles étroites, les routes ou emplacements de cam-
pings sous bois, lui sont interdits.

Le second ne tarde pas non plus à apparaître dans sa brutale
évidence: c'est la prise au vent d'un tel volume. Dépasser ou se
faire dépasser par un train routier, le pire étant dans un tunnel,
fournit des démonstrations impressionnantes des lois aérodyna-
miques: les «gifles» qui font balancer et dévier le véhicule refroi-
dissent sensiblement le grand vent de l'aventure. Quant à l'auto-
route balayée par la bise ou le mistral, elle donne à la trajectoire
louvoyante du Motorhome un air de régateur tirant ses bords !

Le pauvre Transit n'y est pour rien. Il fait de son mieux. Mais
il est un peu écrasé par la tâche. Le maître-couple d'une telle car-
rosserie, sa rigidité assez relative, un poids qu'en l'absence de
données on peut situer autour des 3 tonnes en charge, sont une
contrainte limite pour le châssis d'un utilitaire destiné, à l'ori-
gine, à une carrière plus discrète.

La tenue de route reste cependant acceptable, sous ces réser-
ves qui incitent à en manifester un maximum en conduite. La
suspension secoue assez rudement les passagers, surtout à
l'arrière, où le porte-à-faux accentue les mouvements, et elle maî-
trise mal les balancements, même à l'arrêt. La direction est cor-
recte, mais, exige attention et biceps en fonction de ce qui pré-
cède, pour tenir un cap précis. Enfin, avec l'aide d'une boîte bien
étagée, dont il faut jouer souvent, le moteur 2 L s'en tire assez
honorablement, autorisant des croisières à 80-90 km/h, des poin-
tes aventureuses à 110-120 compteur, et des côtes à 50-60, en ne
faisant payer tout ça, finalement, que de 15-16 L aux 100 km.
Cette mécanique est plus silencieuse que la carrosserie. Mais tant
qu'à pratiquer un style de conduite plus proche du camion que
de la voiture de tourisme, le Diesel serait sans doute préférable,
pour son couple, sa sobriété et son frein-moteur supérieur, qui
serait souvent bienvenu pour soulager les freins dans les longues
descentes.

... et habiter un véhicule
Le côté «petite cabane» est resté vivace chez nombre des

grands enfants que nous sommes. J'avoue en tout cas le mien. Je
me suis donc retrouvé à l'unisson des gosses, qui ont adoré notre
«maison auto» d'une quinzaine ! Et partout où nous avons passé,
même auprès de caravaniers habitues, ce «Motorhome» a suscité
une curiosité volontiers admirative.

C'est vrai que la cellule du Dreamliner, d'implantation classi-
que - «salon» en U arrière, transformable en lit double par abais-
sement de la table, lit double en «capucine» au-dessus de la
cabine, services (bloc-cuisine avec évier et réfrigérateur d'une
part, penderie et cabinet douche-toilette d'autre part) disposés
latéralement le long du couloir central — est astucieusement
conçue et plutôt joliment équipée: réfrigérateur trimixte, chauf-
fage catalytique, chauffe-eau instantané, batterie de service avec
chargeur semi-automatique, réchaud deux feux, etc.). A l'usage
pourtant, ce décor séduisant s'est révélé bien désinvoltement
construit.

Oh! punaises !
D'entrée, sur notre véhicule pourtant neuf, il a fallu revisser la

serrure de la porte fermière. La moulure d'alu du seuil s'est arra-
chée le premier jour. Le robinet de vidange du réservoir d'eaux
usées était déglingué, et mal situé contre un vérin. Les rideaux
des fenêtres ont vite révélé la fragilité de leurs crochets et glis-
sières, et on retrouvait dans les lits ou sous les pieds les vulgaires
punaises fixant leurs embrasses à la cloison...

On vit le garnissage du bloc-cuisine se cloquer à la chaleur du
réchaud, le tiroir à couverts se remplir de tout ce qui avait le
malheur de s'égoutter sur le plan de cuisson, les verrous de fenê-
tre péter l'un après l'autre comme des marrons, le cadre de porte
prendre des libertés avec sa géométrie d'origine, les baguettes
d'entourage de fenêtres tomber sur la nuque des occupants, les
caoutchoucs antiglisse et les ferrures de maintien de l'échelle
intérieure usés avant l'âge et même une moulure extérieure de
carrosserie se mettre à flotter au vent en plein voyage...

C'est dire si un certain stress accompagna ces vacances: il fal-
lait imposer une discipline de fer à nos galopins pour éviter de
rendre au bout de 15 jours un Motorhome en ruines...

A l'eau, à l'eau...
D'autant qu 'il pleuvait beaucoup. Et que si vivre en famille

dans une boîte de 3 m sur 2 quand il fait beau est amusant, ça
devient vite acrobatique quand on veut préserver cet habitat de
la boue extérieure. Notre solution: décréter la cabine du Transit
«zone sale», et en faire le sas d'entrée, avec déchaussa go et enlè-
vement des cirés obligatoire avant d'entrer dans l'«habitation»
par un passage heureusement commode.

Encore faudrait-il que les autres issues soient closes. Hélas !
notre charmant bungalow à roulettes était une vraie passoire !

Sous l'averse, l'eau pénétrait à l'intérieur pratiquement partout
où c'était possible: de jolis ruisselets agrémentaient les coins de
presque toutes les fenêtres. Ce qui nous valut une journée de nos
vacances passée au garage lausannois dépositaire de ces véhicu-
les, où fort aimablement on nous silicona tous les joints pendant
que les gamins remplaçaient les tas de sable retardé par les tas
de ferraille ambiants. Après quoi, seule la cheminée du chauffage
eut encore l'indélicatesse de jouer les gouttières, trempant à
l'orage suivant tout le contenu de la penderie. C'était, heureuse-
ment, sur le chemin du retour.

En connaissance de cause...
Bon. On a quand même roulé, mangé, dormi, et presque autant

bien ri que râlé, là-dedans. Même si la conquête des grands espa-
ces doit s'accommoder d'un espace beaucoup plus restreint, cette
manière de voyager a quelque chose de plaisant. A condition
d'adapter le style de ses vacances aux spécificités de l'autocara-
vane, qui n'est, par exemple, pas le bon moyen de faire du cam-
ping sédentaire ni d'excursionner sur des itinéraires tortueux. A
condition de ne pas avoir des exigences trop élevées en matière
d'espace vital, ni de souffrir de claustrophobie (l'usage du Ut
«capucine» ou du cabinet de toilette exige souplesse, sobriété de
mouvements et sens des relations de bon voisinage avec les cloi-
sons comme avec les humains !), et d'être prêt à affronter certai-
nes contraintes comme les incessantes manipulations pour passer
de l'organisation nocturne à l'organisation diurne, de l'organisa-
tion «étape» à l'organisation «route» ou les multiples précau-
tions à prendre pour concilier certaines caractéristiques avec la
présence d'enfants en bas âge (commandes du réfrigérateur,
chauffage, échelles, etc...). A ce propos, on peut s'interroger assez
sérieusement sur la question de la sécurité d'un tel engin sur la
route, quand on constate la relative fragilité de la cellule et le
fait que les passagers y circulent «en stabulation libre» sur des
sièges et dans un habitacle qui ne présentent aucun des éléments
de protection qu'on trouve dans une voiture...

Pas bon marché...
La vie de pseudo-nomades vacanciers, donc, oui, ça peut être

séduisant, et le rester. Mais avec beaucoup de conditions. Dont
la moindre n'est pas de choisir avec beaucoup de soin son maté-
riel et de réfléchir non moins soigneusement à ce qu'on voudra et
pourra 'en faire. Car le choix est vaste, en autocaravanes. Et la
qualité fort variable. Or, ce type de vacances est loin d'être bon
marché. Notre véhicule, par exemple, avec certes son équipement
complet mais aussi avec tous ses défauts, valait à l'achat plus de
40.000 francs. En location, selon les cas et la saison, entre 150 et
250 francs par jour, ou entre 800 et 1300 francs par semaine, avec
un kilométrage limité (200 par jour, 800 par semaine) dont le
dépassement s'accompagne d'une taxe supplémentaire de 70 cen-
times par km, et avec tous les frais annexes en sus, bien sûr:
essence, gaz, nourriture, etc...

Vers l'arrière: le «salon-salle à manger» transformable en
chambre à coucher. Le côté «petite cabane», les gosses (et les
adultes!) adorent. Mais la sécurité en route ? (Nous avions

adapté tant bien que mal un siège de bébé).

Vers l'avant: accès pratique cabine-cellule, 
 ̂/IESL.

et lit-capucine en position «jour» ou «nuit» ŷ  ̂/jRSl^Sj
Au milieu: face à la penderie et au cabinet ^^^^L 4flL ^ai^
de toilette-douche, la «kitchenette», avec ^̂  ̂_r$_X_xS_ V
hotte et chauffe-eau , s'il vous plaît... 
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Puissance et confort. A volonté. .^T^IT*-̂_ _
Choisissez! Peugeot 505 - une berline de classe, un élé- Distinction et bon goût. Tableau de bord fonctionnel. ll:->:̂ ^,i.K :-;<a:Uas^-^-"-:-¥K ;. . :?::::-: ;> .:--v.:.t > :.- . - 1' - 1 s ^m^. ,121.

gant break , une familiale géante. Trois versions qui attestent avec compte-tours, éconoscope facilitant le pilotage écono- »[lIÏ||lllii Ba»^M " ¦ ' S^S^^^lÉ^atf-^M T̂aM^
la patte du maître: Pininfarina. Moteurs racés , de 1971 à mique et montre numérique. Vitres teintées, lunette arrière J§HsliKj Ŝfc^
2498 cm3. Du sobre diesel au turbo-injection de 158 ch avec chauffante. Le luxe GTI: direction assistée , verrouillage cen- '̂ ^

jJpi»'L̂
injection L-Jetronic. tral, lève-vitres électriques, sièges avant chauffants, spoiler, ' ''v:vi:"f|MW«W ^̂ ^̂ l̂ BÉÉlif

;:

Laissez-vous cajoler... Le confort! - Sièges ergonomi- becquet. Votre garagiste se réjouit de vous démontrer les inépuisables
ques en tissu, en tweed ou en velours. L'agrément et la sécu- Un grand volume utile vous serait grandement utile? réserves des Peugeot 505. Prenez-le donc au mot!
rite! - Suspension à 4 roues indépendantes, freins à disques. Alors optez pour le break Peugeot 505: banquette arrière Peugeot 505, à partir de Ff. 16 995.—¦

projecteurs à iode, feu arrière antibrouillard. Sans oublier rabattue, son volume utile atteint 2240 I. Tous les records sont F,nanc6men, Bl teasing avantageux par. PEUGEOT TALBOT CRéDIT. Genève.
les extra de la GTI: appuis-tête avant et arrière, différentiel à battus! Et la Peugeot 505 familiale accueille confortablement téléphone 022/42 52 24
glissement limité garantissant l'adhérence sur sol glissant. 8 personnes... rr __ \ _WB̂ tmmwm M ¦ ÀmW"1 m%mmu mW .̂Ka_Wm W** rra mr-tmIPEUGEOT 5Q5

PEUGEOT TALBOT iMiUdu/Uomùkleé ! —

La Chaux-de-Fonds: ENTILLES SA, Garage et Carrosserie, 039/26 42 42
Les Breuleux/JU: Garage du Plateau SA, 039/54 11 83 - La Chaux-de-Fonds: Garage de l'Etoile, 039/28 13 64 - Chézard: U. Schurch, 038/53 38 68 - Courtelary/BE: J.-P. Schwab, 039/44 14 44 -
Les Genevez/JU: Clément Miserez, 032/91 95 78 - Le Locle: Garage et Carrosserie Entilles SA, 039/31 37 37 - Montfaucon/JU: Garage Bellevue, 039/55 13 15 - Les Ponts-de-Martel: R. Robert,
039/37 16 22 - Saignelégier/JO: Garage Nagels, 039/51 14 05 Saint-lmïer/BE: Garage du Midi SA, 039/41 21 25 - Tramelan/BE: Garage du Chalet, 032/97 56 19
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j Sous ses formes de coupé sportif racé, la Sprint 1
Quadrifoglio Verde est un exemple de choix
du leadership d'Alfa Romeo dans la construction
de voitures élégantes et puissantes.
Alfa Romeo Sprint Quadrifoglio Verde, moteur
boxer 1,5 1/105 ch, plus de 180 km/h en pointe, 6 ans
de garantie contre la corrosion, Fr. 18'650.-

FAITES UN ESSAI

AU GARAGE DES EROGES
G. RUSTICO FRANCE 59 LE LOCLE

0 039/31 10 90

La nouvelle GOLF GTI,
plus fringante que jamais
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^W^CI 
vrUK 

I I
S\I

\3 Garage-Carrosserie
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toutes
[® j les nouveautés

exposées à
fajfil La Chaux-de-Fonds

durant notre exposition

f 
printanière
vendredi 1 5 mars de 14 h à 21 h
samedi 1 6 mars de 9 h à 21 h
dimanche 1 7 mars de 9 h à 18 h



Des normes, des normes...
Oui. mais des normes unies !

Quand la loi dessine l'auto...

Tout le monde, certes, n en est pas convaincu, pourtant même des ténors de
l'industrie automobile l'admettent eux-mêmes de plus ou moins bonne grâce:
sans contraintes légales, le progrès automobile ne serait pas ce qu'il est. Livrée
aux seules lois du marché, l'automobile aurait progressé sans aucun doute: en
performances, en fiabilité, en sécurité active. Mais beaucoup moins certaine-
ment, ou du moins dans une mesure largement moindre «en sagesse», c'est-
à-dire en égards pour l'environnement et en sécurité passive, surtout. Tout
simplement parce que la dépollution, la protection, l'innocuité d'une auto
sont, dans le contexte psychosocial qui l'entoure, des qualités beaucoup moins
«vendables». Même si, alarmes pour l'environnement et puissance de récupéra-
tion économique universelle aidant, cela peut toujours changer...

Donc, il est bon que les gouvernements légifèrent en matière d'automobile.
Et énergiquement, et largement. N'en déplaise aux réitérées jérémiades contre
la législation étouffoir des libertés et aux non moins sempiternelles caricatures
assimilant le pouvoir politique à l'incompétence et les normes légales à l'obscu-
rantisme techno-bureaucratique ! /

L'actuel débat sur les normes antipollution en est une démonstration. Là où
des gouvernements ont imposé des limitations sévères aux émissions nocives
des gaz d'échappement, les voitures circulent largement dépolluées. Là où de
telles normes n'existent pas, ou sont moins sévères, les mêmes modèles des

S'il n'y avait
que la dépollution !
- Vous savez bien qu'une voiture

est toujours un compromis entre.de
nombreuses exigences et contraintes
contradictoires: celles du styling, du
marketing, des finances, du service
après-vente, de la production, pour
ne pas parler de toutes celles qui tou-
chent aux fonctions techniques. On
entend volontiers dire que toutes les
voitures modernes finissent par se
ressembler — ce que je conteste ! — et
que cela tient aux contraintes de
l'aérodynamisme, par exemple. Mais
c'est la législation qui régit, plus que
tout autre chose, la forme et la fonc-
tion d'une voiture.

Et s'il n'y avait que les normes de
sécurité ou d'écologie (épuration des
gaz d'échappement, bruit), auxquel-
les tout le monde songe en premier
lieu ! Mais ce sont toutes les lois dites
«classiques» qui ont le plus
d'influence sur la technique et sur le
coût !

Des exemples ? M. Lincke ne peut
citer exhaustivement la liste des pres-
criptions et de ses conséquences.
Mais il cite la disposition, la forme, la
taille, la couleur des phares; idem des
clignotants ou des feux arrière. Avec
souvent des exigences assez éloignées.
Et parfois même de piquantes con-
tradictions, comme les feux «stop»
surélevés, interdits dans certains
pays, tolérés dans d'autres, voire
obligatoires aux (USA) ! Il évoque
aussi les pare-chocs (hauteur, forme,
construction — évidemment différen-
tes selon les pays), les surfaces
vitrées, les rétroviseurs, les points
d'ancrage des ceintures de sécurité, le
champ de balayage des essuie-glaces,
les matériaux et les courbes du
tableau de bord, le réglage des sièges,
l'effort à la pédale de frein, la tension
maximale du câblage électrique, etc,
etc.

Le nombre et la manière
L'inflation a été telle, ces dernières

années, qu'un constructeur diffusant
un modèle mondialement, et qui
devait en 1969 respecter surtout quel-
que chose comme 184 prescriptions
techniques gouvernementales, doit
aujourd'hui en observer 461. Encore,
ce chiffre, qui date de 1983, est-il
aujourd'hui même déjà bien supé-
rieur.
- C'est simple, commente M.

Lincke. Pour nous en sortir, nous
avons dû recourir, à côté de nos
ordinateur d'aide à la conception,
d'un ordinateur préposé à l'amal-
game des prescriptions. Et au res-
ponsable de la recherche doit
maintenant être adjoint un res-
ponsable de la législation...

Or, souligne-t-il, techniquement,
l'effet optimum recherché par ces
centaines de prescriptions différentes
serait parfaitement atteint avec une
gamme de 120. Pourquoi, s'interroge-
t-il, les gouvernements ne parvien-
nent-ils pas à s'entendre sur une uni-
fication de leurs normes ? A quoi il
répond: pour toutes sortes de raisons
dont une toute petite partie a trait
aux conditions de circulation ou de
pollution des différentes régions, la
plus grande tenant de l'individua-
lisme national, des traditions, et de
plus en plus des intérêts économiques

Un exemple de norme: concernant les
rétroviseurs. Elle Gxe les cotes au
millimètre et au dixième de degré,
déterminant aussi en p a r t i e  la
conception delà carrosserie.

Extrait du cahier des charges «légal»
d'un constructeur: les exigences
diverses, quand elles ne sont p a s
contradictoires, de diff érents p a y s
relatives à des éléments de carrosse-
rie (phares, pare-chocs, sièges, roues,
emplacement des plaques d'immatri-
culation, champ de vision, etc.)

mêmes marques polluent très allègrement. Simplement parce que la loi de
l'économie de marché interdit à un constructeur de risquer de perdre sa capa-
cité concurrentielle en renchérissant ses modèles par des équipements dont les
avantages sont «invisibles». Alors que l'obligation légale, elle, égalise les con-
ditions de concurrence.

Cela dit, il y a la manière. Et le gros souci des constructeurs, actuellement,
n'est plus tellement le principe même d'une normalisation légale que l'incroya-
ble embrouillamini dans lequel elle s'exerce, faute de cohérence, faute de coor-
dination intergouvernementale. Comme nous avons eu l'occasion de nous en
entretenir avec l'ingénieur Wolfgang Lincke, directeur du département «Déve-
loppement des voitures de tourisme» de Volkswagen.

Au début, il n'était ni très convaincu, ni très convaincant, M. Lincke. Certes,
il admettait qu'«il est indispensable d'avoir des normes législatives». Mais il
affirmait aussi sa conviction que «les voitures ne seraient pas très différentes
sans toutes ces lois, parce que l'économie aurait réglé ces problèmes par elle-
même. On nous retire une part de notre responsabilité». Il forçait aussi volon-
tiers le tableau de la mesure votée par des politiciens électoralistes et affinée
avec incompétence et sadisme par des bureaucrates...

En entrant sur le terrain des exemples concrets, il nous permettait toutefois
de comprendre un peu mieux son ras-le-bol.

nationaux, en particulier du protec-
tionnisme.

II faut donc absolument que les
gouvernements s'entendent, revendi-
que M. lincke (qui passe comme un
chat sur braise sur le fait que les
constructeurs, question entente,
n'ont pas encore souvent donné
l'exemple!). D'abord pour limiter le
nombre des prescriptions au strict
nécessaire pour atteindre les objectifs
visés. Ensuite, pour les édicter avec
des délais qui tiennent mieux compte
des contingences techniques et finan-
cières de l'industrie. Enfin et surtout,
en fixant à cette industrie des résul-
tats à obtenir (degré de protection,
degré de dépollution, etc.) plutôt
qu'une technique contraignante cen-
sée y parvenir. Prescriptions «à effet»
contre prescriptions «de construc-
tion»: là encore, un bel exemple est
fourni par l'actuel débat sur la dépol-
lution. A force d'invoquer les perfor-
mances du catalyseur d'échappe-
ment, on a glissé, en RFA (pas en
Suisse, semble-t-il!) de l'obligation
de dépolluer (avec normes maxima-

les prescrites), qui laisse aux ingé-
nieurs toute latitude de trouver et
d'appliquer une solution optimale en
fonction de l'évolution technologique,
à une obligation de catalyseur, qui
fige et la concurrence et la stimula-
tion du progrès.

Accepter le défi
Car au bout du compte, il était

plus convaincu et plus convaincant,
M. lincke:
- En définitive, si l'influence de

la législation toujours grandis-
sante rend la conception d'une
voiture de plus en plus difficile,
elle la rend également plus inté-
ressante. En démocratie, nous
sommes tous un peu responsables
de la législation, et nous devons
donc accepter ces défis. Avec une
bonne coordination entre les
nations, on obtiendra sans con-
teste un accroissement du niveau
de la technologie, de la force éco-
nomique et une amélioration des
conditions sociales et écologiques.

(mhk)

î F T TFT I " Palexpo, le Palais des expositions et des congrès de
LIIJ IJ I I J IJ • Genève, commodément situé en face de l'aéroport. Voir le

schéma.

T '£ff)D A rRl? • Ouvert tous les jours du jeudi 7 au dimanche 17 mars y
" J1V/A/\11V1J • compris, de 9 h. à 19 h. Le premier jour, ouverture à 10 h.

Les dimanches, ouverture à 8 h. Vendredi 8 et mercredi 13
mars, prolongation nocturne jusqu'à 22 h.

ï 'OKKttF * ^W 55
-°°° m2 ^e surface couverte, plus de 1570 marques

*J *'* * "̂ * de 30 pays, dans les secteurs d'exposition suivants: voitu-
res (116 marques); carrosseries spéciales (20); exposition
spéciale de voitures de sport et de compétition (41); acces-
soires et équipements de garage (1293); littérature techni-
que (47); associations, clubs, assurances, etc. (56).
Abondante information technique et commerciale et nom-
breuses attractions sur les stands (films, vidéo, maquettes,
modèles animés, etc.). Tombola avec 13 voitures à gagner
(une par jour, plus une autre à chaque «nocturne»), cha-
que billet d'entrée peut être validé comme billet de tom-
bola.
Services complets à l'intérieur de Palexpo: restaurants,
bars, kiosques, centre de télécommunications, bureau de
poste, banque et Bancomat, change, garderie d'enfants,
vestiaires, centres d'information, stands de compagnies
aériennes, ferroviaires et de l'Office du tourisme, location
de voitures, etc.

IPP i ffTTÇ * ^ est fortement recommandé - même par le TCS, - de se
LtJLO /W^V/t/kJ i rendre au Salon de l'Auto en utilisant les transports

publics - le paradoxe peut être apprécié diversement !
CFF et entreprises concessionnaires délivrent, sur
demande expresse, des billets spéciaux à prix réduit de
20 %, cumulables avec les facilités pour familles, mais pas
avec les abonnements % tarif. Les principales gares et les
offices du TCS et de l'ACS vendent des billets combinés
train - bus - entrée au Salon. ligne directe de bus (ligne
E) Gare Comavin - Palexpo.
En voiture, accès fléché par l'autoroute Lausanne-
Genève. Suivre les indications relatives au parcage.

Diverses possibilités de parcages, couvert ou non, payants
pour les plus proches ou en ville, gratuits pour certains
autres plus lointains. Tous les parcs à voitures désignés
pour le Salon y sont reliés par des bus de ligne ou des
navettes (payants). La police, ainsi que la Radio romande,
donneront des directives quand ce sera nécessaire.

Vous y allez ?



AVANT - PENDANT - APRÈS le salon, nous
vous offrons des super primes jusqu'à Fr 3500.-

votre concessionnaire Mazda !

GARAGE DE L'AVENIR
R. et A. Chamaux - (p 039/23 10 77
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AUTO-RADIO CASSETTES STEREO 1
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av. Léopold-Robert 79,
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Quel plaisir !
Quel punch !
Quelle place !
Quelle légèreté !

Elle est
exceptionnelle !

VOITURE
DE L'ANNÉE 84
Elle a du punch, de la
race, une aisance folle
sur la route, et l'on a
un plaisir intense à la
conduire.
Vitesse de pointe:
168 km/h.

Garage et Carrosserie du Versoix
, CampOlï & Cie Charrière 1a - U Chaux-de-Fonds - p 039/28 69 88

âr \
Nous n'exposons pas au Salon

mais sommes à votre
disposition, ici, toute Tannée !

WÊB̂i 
BERNARD KAUFMANN

f! fe} accessoires automobiles
• ^' 2300 La Chaux-de-Fonds

Rue Fritz-Courvoisier 16 Tél. 039 / 28 74 18
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Les premières BMW à catalyseur viennent
d'arriver chez nous.
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La gamme complète des BMW à catalyseur:
318i, 325e, 525e, 535i, M535i, 7351,
635CSÎ.
Votre premier pas sur la voie de la dépollution passe par un test chez nous.

Garage-Carrosserie de la Charrière 
^Gérald ANDREY <__W%La Chaux-de-Fonds WL WMAgence officielle BMW K

^̂ ^BwCharrière 24, tél. 039/28 60 55/56 ^̂ ^

Salon de l'Auto - Genève du 7 au 17 mars 1985



Autorité par Elzingre

La marche du marché
En 1984,269.500 nouvelles voitures de tourisme ont été immatriculées en Suisse. Ce total est en régression de

1,6 % sur celui de 1983, mais à vrai dire un tel pourcentage peut aussi bien signifier la stabilité, car la marge
d'erreur de la statistique des immatriculations est certainement du même ordre de grandeur !

Ce résultat rejoint les prévisions des professionnels. Il confirme la régularisation de la courbe de renouvelle-
ment du parc automobile helvétique après la hausse vertigineuse qu'elle dessinait jusqu'au début des années 70,
puis la phase troublée de la dernière décennie, marquée par un fort recul des ventes juste après le «choc pétro-
lier», puis par une reprise brutale dès 1976, qui avait culminé par le record de 1981, où les immatriculations
avaient frôlé la barre des 300.000 (291.330).

En dépit donc de la reprise économique (encore partielle d'ailleurs, non consolidée et assez différente selon
les régions !), la proximité du niveau de saturation du marché ainsi que le contexte politique semblent donc «tas-
ser» la croissance des nouvelles mises en circulation. Pour 1985, les spécialistes tablent d'ailleurs sur un niveau
de ventes de Voitures sensiblement identique à celui de l'an dernier. On n'en est pourtant pas encore qu'au seul
renouvellement du parc automobile, puisque celui-ci a encore augmenté de 1,3 % pour s'approcher des 2,6 millions
d'unités (voitures de tourisme seules).

Les ventes de carburant, elles, ont approché les 4 millions de tonnes (3,92 mio t), en hausse de 3,2 % par rap-
port à 1983. L'essence super continue de se tailler la part du lion, avec 2.555.000 de tonnes (+2,8 %) la part de la
«normale» (532.000 1), en légère hausse en volume (+03 %), ayant même régressé en proportion (17,2 % des ventes,
contre 17,5 en 1983). Les ventes de carburant diesel, elles, marquent un accroissement notable, avec 837.000 1, soit
près de 7 % de plus. Mais les fluctuations de volume du diesel dépendent de la politique de stockage, puisque 90 %
des achats sont le fait des grossistes.

ses ventes régresser de 30 % et Mazda,
dont la diminution de ventes atteint
28,5 %.

FRANCE: LE LION SE RÉVEILLE
Assez loin derrière le Japon, la

France maintient son troisième rang et
sa part de marché à 14,1 %. Son leader
Renault inscrit un léger plus à sa stabi-
lité, tandis que Peugeot témoigne d'un
beau dynamisme. La marque au lion
accroît ses ventes de 10,6 % et revient
du lie au 8e rang. Dans le groupe PSA,
en revanche, Citroën recule, et Talbot
tend vers l'insignifiance, avec une
dégringolade de... 47,6% des ventes,
mais à un niveau (moins de 1500 voitu-
res en 1984) où cela pèse moins.

L'Italie reste aussi sur ses positions:
4e avec 11,6 % des ventes contre 11,5 %.
Fiat et son groupe (Lancia, Ferrari)
cèdent un peu de terrain, les outsiders
(Alfa-Roméo, +10,3 %, Innocenti pas-
sant de 83 à 341 voitures !) en gagnent.

les pays de l'Est ont une présence de
plus en plus anecdotique: les Skoda
tchécoslovaques ont reculé de 250 à 182
exemplaires, quant aux Lada soviéti-
ques, on en a vendu 27 exactement (229
en 1983)...

Mais la Grande-Bretagne semble
renaître de ses cendres. Pas à cause de
la petite centaine de Rolls-Royce ou
Bentley, mais par le renouveau de la
production de série: Austin, Rover,
Jaguar. Avec un bond de 19 %, les mar-
ques anglaises font la meilleure pro-
gression nationale, en revenant, évi-
demment, de très loin, puisque toutes
ensemble elles sont encore bien au-des-
sous des chiffres de vente de Lancia
toute seule, par exemple. Toutefois, la
Grande-Bretagne renoue ainsi avec une
part au marché qui lui rend une crédi-
bilité: 1 %...

Cette année, 0 sera intéressant de
voir ce que réalise un nouveau venu:
l'Espagnol Seat.

Au «Hit-parade» des marques...
La Suisse, qui importe la totalité de

ses voitures, n'a donc pas de protec-
tionnisme biaisant le marché, et a un
niveau de vie et d'exigences élevé, est
réputé pour être l'un des marchés auto-
mobiles les plus «ouverts», mais aussi
les plus «durs» du monde. La concur-
rence entre marques y est donc d'une
âpreté que la conjoncture ne fait que
renforcer.

Dans ce contexte, on a pu noter l'an
dernier des fluctuations assez specta-
culaires, encore qu'insuffisamment
significatives pour le long terme.

ALLEMAGNE: 45,6 %1
Sur ce marché en légère régression,

donc, on a vu ainsi l'Allemagne fédé-
rale renforcer nettement sa position de
premier fournisseur avec une augmen-
tation de 4,8 % de ses ventes et une
part au marché total passant de 42,9 à
45,6%. Ce mouvement conquérant a
surtout été le fait, en volume, d'Opel
( + de 2300 voitures de plus, ou 5,7 %)
et plus encore de VW ( + 11,7 % , soit
plus de 3300 voitures supplémentaires).
En taux de progression, ces deux lea-
ders du marché sont encore battus par
Mercédès-Benz, qui a écoulé près de
13 % de voitures de plus et qui , avec
près de 6000 ventes, arrive maintenant
au niveau d'une marque comme Volvo
par exemple, ce qui n'est pas rien
compte tenu de la gamme de prix... En
léger recul en revanche, Audi et Ford.

JAPON: MARCHE ARRIÈRE
C'est le Japon qui fait les frais de

cette poussée germanique. On se

demandait jusqu'où irait la conquête
des marques japonaises, qui s'appro-
chait petit à petit des 30 % du marché.
Cette progression est stoppée, et les
Nippons doivent même régresser au-
dessous du quart du marché, passant
de 27,2 % à 24,4 %. Ce qui fait quand
même un solide deuxième rang. Pres-

que toutes les marques participent à ce
recul, à l'exception notable de Subaru
qui progresse de 4,3 % et surtout de
Honda, qui bat tous les records de pro-
gression en améliorant son score de...
21,6 % ! C'est d'ailleurs dans les mar-
ques japonaises que les fluctuations
ont été les plus considérables, puis-
qu'on trouve aussi parmi elles les deux
marques qui encaissent le recul le plus
sévère: Nissan, en chute libre, qui voit

LA RENAISSANCE
BRITANNIQUE

Derrière, on trouve la Suède, avec
2,9% du marché (contre 2,8) et la
même situation: le leader Volvo recu-
lant légèrement, le second Saab avan-
çant un peu.

Dans le peloton de queue, c'est un
peu la débandade: les américaines sont
tombées bien au-dessous des 1000 voi-
tures, toutes marques confondues, et

OPEL ET VW LEADERS
Au classement par marques, pas de

changement dans les six premiers
rangs. On trouve toujours solidement
en tête Opel (37.359), suivi de VW
(31.662). Ils sont les seuls à dépasser
30.000 véhicules par an. Derrière, Ford
(23.124). Le 4e est déjà au-dessous des
20.000: c'est Fiat (18.396), qui précède
Toyota (17.189) et Renault (14.796).
Une mutation remarquable s'opère
alors entre le 7e et le 10e rangs: BMW
(12.275) qui était 10e prend la 7e place
à Nissan (10.008) qui tombe à la 10e.
La 8e place est prise par Peugeot
(11.919), qui en déloge Audi (11.187).
Peugeot n'était que lie en 1983. Audi
devient 9e. Ces marques forment le
«club des dix» qui vendent en Suisse
plus de 10.000 voitures. L'an dernier,
elles étaient 12 à atteindre ce score:
Citroën et Mazda sont tombées en des-
sous. Par constructeurs, les choses sont
un peu différentes. Seul Ford reste
l'inamovible 3e. Mais VAG (Volkswa-
gen-Audi-Porsche) prend la tête,
devant General Motors (Opel, Buick,
Cadillac, Chevrolet, Oldsmobile, Pon-
tiac). Le 4e est PSA (Peugeot, Talbot,
Citroën) et le 5e Fiat Auto (Fiat, Lan-
cia, Ferrari),
(mhk - Sources: OFS, ASIA, UPSA)
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L'auto: quelle place dans votre vie ? . •

Quelle place occupe l'automobile
dans la vie du Suisse moyen ? y  "t'j

Cest . une bonne question, et j e
vous remerde de l'avoirpqé̂e... ..

Evidemment, voue pourriez vous
contenter, pour avoir un premier é!é->
ment de réponse, de "regarder un
moment p a r  la fenêtre. Ou de, consul-
ter les p a g e s  d'annonces de votre
quotidien favori. Ça vous donnerait
déjà Tordre de grandeur: énorme.
Mais on p e u t  affiner la mesure.

Grosso modo, en Suisse, il y  a 3
millions de véhicules à moteur (en
comptant les deux roues, cyclomo-
teurs et motos, ça dépasse conforta '
blement ce nombre). Dont plus de 2,5 .
millions de voitures.{

Si l'on parle de place, disons que
ce nombre de voitures exige pour son
seul parcage, selon les normes admi-

ses de 25 m2 par place de stationne-
ment (y comprisy l'espace de mahàeu-

• vre),une surface de solide p r è s  de 64
'. kni2~ mettons?le tiers du lac de Neu-

châtel, p o u r  donner une idée. Mais,
dans le trafic, une voiture occupe une
surface moyenne au sol de 60 m2.

La place de l'auto dans la vie éco-
nomique n'est pas mains impression-
nante. On évalue à 300.000 person-

. neSf soit 10% environ de la pop ula-,
tion) active, le nombre de Suisses qui
sont directement liés à la voiture, sur
le plan professionnel Sans compter
les chauffeurs , par exemple, mais en
prenant en considération lès emplois
dans les garages, chez les importa-

S teurs, dans le commerce des pneus ou
des accessoires, celui des carburants
et même les agents des brigades de
circulation et les assureurs auto, on

^arrive encore à 80.000 personnes qui
gagnent leur vie «avec Vauto», même
sans être -au volant. • Les r seules
importations de voitures, sans comp-
ter celles des carburants, pneus,
accessoires, etc, représentent le 10e
du total des importations suisses à
peu près, en valeur. Et l'on estime] à
15 milliards de f  r ie chiffre d'affaires
global de la branche automobile en
Suisse — de quoi, par exemple, cou-

•y vrir le budget de fonctionnement du
• canton de Neuchâtel pendant 25

ans...
Cest dire que s'il y  a en ce

moment grosso modo une voiture
pour 2,5 habitants en Suisse, nourris-
sons et autres non-conducteurs com-

" pris, TOUS fes habitants sans excep-
tion ont -dans leur vie — même si ce
n'est pas dans leur coeur - une place
occupée par l 'auto... (mhk)

Une question à 15 milliards !



La nouvelle TOYOTA STARLET 1300,
12 soupapes et 75 ch.
Qui dit mieux pour seulement fr. 12 390.-?
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La nouvelle Toyota Starlet est prix, la Starlet est nettement en ¦ accélération de 0 à 100 km/h T"̂ =*%̂ , — -r . fl , . rw ->j» • LI u "^.' e i i ^ J .M n V__ij^=*y!W!*»!»̂  Toyota Star et DX, 3 portes.d'une incroyable sobriété. Sa avance sur le peloton de ses en 11,0s rr-J^̂ ^T^^i»»  ̂^â r «,«« 
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»„ nr • * • * ' > j ' ^-̂ 5c^  ̂ ^OSBBÎ PS Toyota Starlet S, 3 portes,jointe a des performances ex- ¦freins avant assistes a disque 

f̂e^̂ >N'<̂ ^̂ ^Wi^%il f 13 790ceptionnelles de75 ch pourune à ventilation intérieure (version S) /^̂ ^̂ ^ aj^̂ ^̂ ^̂ ll x*" 
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33nn ?ion+ifr«;t fc/-+r„«-i« i- ¦. • '̂  v f N3ffl v%i Toyota Starlet GL, 5 portes,1JUU, tient a trois facteurs: a sa En avance par sa technique âwf^ /̂iî jROc  ̂  ̂ fr 13 790 -distribution à 12 soupapes, àson évoluée à 12 soupapes. ^Sf' PliP f̂ — — 
carburateur inversé à pression En avance par son équipement ^̂ ^̂^ KP ^MULTTLEAMNG TOYOTA 
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constante et venturi variable et Des caractéristiques remarquables: exceptionnel. ^*î:s:
**̂ ^î  

TéLé
PHONE

01-495 2495
à sa ligne aérodynamique. Pour ¦ moteur 1300 à hautes perfor- ~~ " "
se mesurer à elle, il faut fournir mances, transversal, à 4 cylindres, Un équipement de série ultra-com- ¦ deux rétroviseurs extérieurs
des performances nettement 12 soupapes et arbre à cames plet, comprenant par exemple, en réglables de l'intérieur
supérieures à ce qui est courant en tête version S: ' ¦ glaces teintées TQYQTA SA, 5745 SAFENWIL, 062-67 9311.
dans la catégorie des 1300. ¦ traction avant ¦ sièges sport ¦ essuie-glace à deux vitesses , Tàf _̂ \\_f âf^^T J\.
Compte tenu de tous ses avan- ¦ boîte à 5 vitesses B volant cuir balayage intermittent et lave-glace . B M Tf m. M ' È*m\
tages en matière de technique, ¦ puissance maxi.: 55 kW (75 ch) ¦ compte-tours électrique m ^̂  t ^̂
de comportement routier et de DIN à 6200/min ¦ montre numérique ¦ essuie-lunette arrière Le N° 1 japonais

Agence principale: La Chaux-de-Fonds: M. Grandjean S.A., Garage des Montagnes, Léopold-Robert 107, Tél. 039/23 64 44/45

Agences locales: Corgémont: Garage Moderne, C. Guillaume, Tél. 032/9710 61 - La Chaux-de-Fonds: Tarditi, Tél. 039/28 25 28 - Le Locle: R. Brulhart,
Garage du Crêt, Tél. 039/3159 33 - Saignelégier. Ch. A. Frésard + S. Cattin, Tél. 039/5112 20
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